
INSTITUT ROY AL DES SCIENCES NATURELLES 
DE BELGIQUE 

MÉMOIRES 

MÉMOIRE N° 133 

OBSERVATIONS 

KONINKLIJK BELGISCH INSTITUUT 
VOOR NATUURWETENSCHAPPEN 

VERHANDELINGEN 

VERHANDELING N• 133 

BIOLOGIQUES 
DANS 

LE PORT D'OSTENDE 

P AR 

SYLVAIN L EFEVERE EUGÈNE LELOUP 
ASSISTANT DIRECTEUR DE LABORATOIRE 

À L'INSTITUT ROYAL DES SCIENCES NATURELLES 

DE BELGIQUE, 

À L'INSTITUT ROYAL DES SCIENCES NATURELLES 

DE BELGIQUE 

& 

LUDOVIC V AN MEEL 
ASS ISTANT À L'I STITUT ROYAL DES scu:,'\CES NATURELLES 

DE BELGIQUE. 

(AVEC :'! PLA;'\CHES HORS TEXTE) 

BRUXELLES BRUSSEL 

INSTITUT ROYAL DES SCIENCES NATURELLES DE BELGIQUE KONINKLIJK BELGISCH INSTITUUT VOOR NATUUR WETENSCHAPPEN 

RUE VAUTIER, 31 VAUTIERSTRAAT, 31 





A V ANT-PROPOS 

Ce travail a pour but une analyse préliminaire du peuplement et du 
repeuplement biogène de la zone intertidale d'un port du littoral belge, le 
port d'Ostende. 

En général, nos connaissances des problèmes de l'écologie intertidale restent 
fragmentaires à cause de leur complexité. Néanmoins, par le présent travail 
nous espérons contribuer à la compréhension de problèmes dont certains ont 
déjà fait l'objet de nombreuses recherches. 

Depuis 1900, des récoltes méthodiques, des observations fragmentaires et 
des essais destinés à caractériser les biotopes du point de vue physico-chimique 
du port d'Ostende furent entamés à plusieurs reprises par G. GILSON (non 
publiés), B. ScnuLz (1925), E. LELOUP et L. VAN MEEL (non publiés). 

Les recherches préliminaires que nous avons effectuées dans le port 
cl 'Ostende intéressent les cycles biologiques de la flore et de la faune. Elles se 
basent sur des observations physico-chimiques du milieu aquatique, sur des 
récoltes, sur des pêches planctoniques régulières et sur des expériences de 
recolonisation. 

Les discus ions sur l'écologie se rapportent, d 'une part, aux connaissances 
physico-chimiques du c< milieu saumàtre n et, d'autre part, aux connaissances 
éthologiques, dans la mesure où le permettent les publications relatives aux 
recherches expérimentales . 

Nous sommes heureux de pouvoir exprimer notre reconnaissance aux 
membres du personnel de la Direction et des Équipages du Service de Pilotage 
du port d'Ostende qui ont gracieusement mis à notre disposition les vedettes 
servant aux déplacements dans le port, ainsi qu'à la Direction du Service 
Hydrographique, pour les renseignements du marégraphe qui nous furent 
nécessaires dans les déterminations des biotopes étagés. 
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Il nous est agréable de remercier, d'une part, l'Institut d'ÉLudcs maritimes 
d'Ostende pour son aide en personnel et en matériel, el, d'autre part, les membres 
du personnel technique de la Section des Invertébrés Récc11 Ls de l'IusLiluL royal 
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peines pour assurer la régularité des invc tigalions et de prélèvement cl u 
matériel, à savoir : M.M. R. DEBLAER et M. DECOSTER, J. DE AYEn qui a aidé 
l\I. L. VAN MEEL clans l'analyse des facteurs chimiques et .T. DARDE 'NE pour on 
aide dans la confection des tableaux du travail. Les photographies de planche 
hors texte sont l'œuvre de S. LEFEYERE et de P. ScHoE~rAE'KER, préparateur ü 
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OBSERVATIONS BIOLOGIQUES 

DANS 

LE PORT D'OSTENDE 

1. - TOPOGRAPHIE DU PORT D'OSTENDE. 
(Carte, fig. 1.) 

Le chenal du port (Pl. I, fig . 1), profond de 4,8 m à basse mer normale, 
se trouve limité, en mer, par deux estacades (Pl. I, fig . 3), longues de 600 m. 
Ces constructions en bois ont leur base consolidée par de gros blocs de pierre 
de taille. Des jetées-basses longent l'extérieur des estacades et s'étendent 
jusqu'aux musoirs. L'estacade Ouest intercepte le fort courant de flot et sa 
jetée-basse représente le premier brise-lames à l'Ouest du port d'Ostentle. En 
entrant dans le port par mer, on aperçoit à gauche un large passage (Pl. I, fig . 5, 
point C de l'étude; Pl. I, fig. 4), qui donne accès par des écluses à deux docks 
à quais bétonnés : le bassin à flot pour chalutiers, pourvu d'une cale de radoub 
et une darse dont une anse est transformée en cale de carénage, où se dresse 
un ensemble de duc-cl' Albe en bois. Le talus entourant cette cale était garni 
d'une estacade débarcadère en bois (Pl. I, fig . 7). Du même côté, plus vers 
l 'intérieur, on voit le bassin éclusé de la marine. A droite du chenal, en venant 
de la mer, se trouve le bassin de refuge à quais bétonnés (Pl. I, fig. 8) pour 
cabo teurs et yachts où l'eau, à marée basse, ne dépasse guère le niveau de 1,5 m. 
A partir de la jonction de cc bassin, la paroi du chenal est formée par des pilots 
en béton armé. Le chenal conduit dans l'avant-port jalonné par des murs de 
quais semblables . Avant d'arriver au quai des malles de la gare maritime 
(point B de notre étude), la Crique des Pêcheurs (Pl. II, fig. 2) débouche à 
droite dans l'avant-port. Dans cette crique se déversent à marée basse, par un 
système d'écluses à vannes (Pl. II, fig. 3), les égouts de la ville d'Ostende. Un 
embranchement de la crique, pourvu d'une écluse à portes, forme les deux 
bassins du Commerce. Passé le débarcadère de la gare maritime, l'avant-port 
bifurque. La branche droite est fermée par une écluse. A côté de celle-ci, une 
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FIG. 1. - Topographie ùu port d'Osteuùe. 
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estacade débarcadère en bois divise ce lle partie en deux, dont la droite est 
utilisée par Je Service Hydrographique et le Service de Balisage. Au-delà de 
l'écluse trois bassins consécutifs co11 sLiLueut un raccord latéral avec le canal 
de Bruges à Ostende. La branche gauche de la bifurcation forme la continuation 
de l 'avant-port. 

Vers le milieu du port débouchent à gau che des tuyaux éclusés d'huitrières . 
Eusuile l'avant-port s'élargiL el présente une nouvelle bifurcation, dont 
l'embranchement gauche communiquait avec le bassin de chasse jadis éclusé 
(Pl. II , fig . 5). Le bassin de chasse qui sert actuellement à l'ostréiculture 
(E. LELOUP et O. MrLLER, 1940) ne communique plus qu'indireclement avec le 
port. Depuis la dernière guerre, il se raccorde à l'arrière-port par l'intermédiaire 
de troi s écluselles s'ouvrant dan s le Nomd-Eecle (1) . L'embranchement droit mène 
dans l'arrière-port sous le <<Pont de l 'AvanL-port n supporté par des pieux en 
bois, protégés par quatre duc-cl' Albe (Pl. II, fig. 7) . Le musoir formant la 
bifurcation est en touré par un glacis en pierre de taille ( (( Yadü-CluL n). 

Trois duc-cl' Albe d 'amarrage sont enfoncés devant le talus Sud-Ouest du 
<< Yacht-Club n (Pl. II , fig. 6); le premier de ceux-ci constitue la station A de la 
présente étude. A l'extrémité intérieure, l'arrière-port est éclusé par le Sas 
Slykens qui relient les eaux du canal de Bruges à Ostende. A gauche, l 'arrière­
port reçoit les eaux du Noord-Eede, un canal drainant les eaux d'une partie des 
wateringues de Blankenberge. 

II. - MÉTHODE DE TRAVAIL. 

a) Dans le port d'Os tende, trois points principaux (fig. 1) furent l'objet 
d'observations chorologiques et hydrologiques régulières, exécutées chaque 
quinzaine, depuis le rr mars 1952 jusqu'au 28 février 1953. 

Le point A se situe clans l'arrière-port, ~t la jetée du <c Yacht-Club n, au 
niveau du premier duc-cl ' Albe, construction en bois, et se trouve dans la région 
la plus proche du canal Ostende-Bruges. Comme on le constatera plus tard cette 
région est cx.-mésohaline (p . 39) . 

Le point B (2) se place à mi-parcours clans l'avant-pmt, en face de la gare 
maritime. Le milieu y est ~-mésohalin (p . 39) et, à basse mer, souvent poly­
saprobe. 

Le point C (milieu polyhaliu p. 39) se trouve à l'extrémité du quai de pilotis 
en béton armé à l 'entrée du chenal conduisant au bassin à flot et à la darse. 

(
1

) Depuis le début du mois de février i956, les réparations aux écluses sont ter­
minées et la communication directe avec le port est rétablie. 

(2) La fréquente présence de bateaux amarrés à la station B a empêché des obser­
vations chorologiques régulières; mais le point B, intermédiaire entre A et C, sert à 
l'explication du milieu aquatique au point de vue physico-chimique. 
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b) Afin de pouvoir analyser le renouvellement de la population sessile sur 
ùeux substrats différents, le bois et le béton, les stations A (un c.l uc-d ' Albe) cl C 
(le mur du quai) ont été dénudées sur toute la hauteur de la zone <le balancem ent 
des marées. Comme il convenait de suivre l 'action des conditions extérieures 
aux stations A et C, des grattages supplémentaires ont été effectués sur le béton 
aux alentours de A et sur le bois de l'estacad e aux environs de C. 

Des recherches complémentaires furent exécutées clans le but de mieux 
illustrer l'aire d 'extension et de dispersion des organismes fixé cl pour facililer 
l'interprétation des résultats, notamment : 

1. Dans le premier bassin du Commerce, station abritée cl sous traite au 
jeu des marées; 

2. Au premier brise-lames Ouest, station très haute; 

3. Sur des coques cle batea ux, ayant Ostende comme port d'attache. 

c) L'aspect éthologique du problème a été abordé : 

1. Par des récoltes planctoniques de surface effec tuées régulièrement à 
marée haute; 

2. Par le mouillage de rnicrocollecteurs; 

3. Par l'utilisation de planchettes en Lois et à grosses fibres pour e ayer 
d'observer le comportement des stades larvaires vis-à-vis d'un en ernblc tlc 
conditions externes connues. 

d) En vue de l' étude physico-chimique du milieu ambiant, de ' échan­
tillons d'eau destinés à l 'analyse ont été prélevé pendant ~e jour aux différente 
stations à une basse et à une haute mer. 

En 1949-1950, les mêmes points A, B, C furent l'objet d'analy e hydro­
logiques préliminaires; d'autres recherches destinées it l 'analy e phy ico-chi­
mique du milieu saumâtre par rapport à l'eau de la mer du Tord, furent exécutée · 
en dehors du port d'Ostende. Ce sont les pain ts situés sur une ligne verticale 
à la côte ostenclaise : D : environ à 500 m de l'embouchure du port; E : la houée 
verte « Wreck n : 2°52' 5511 E. - 51°16' N.; F : la bouée Wenduine-Bank : 
2°52' 4311 E. - 51°17' 19" N. ; G : la Louée Oostende-Bank : 2°51' 51" E. -
51°17' 2511 N. (fig . 2) . 

III. - NATURE DU FOND. 

Le fond du port d'Ostende se compose de vase noire, provenant en majorité 
du canal de Bruges à Ostende et du Noord-Eede. 

L'examen granulométriq uc des échantillons prélevés aux stations A, B, C 
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(26.111.1953), ex éc u Lé par B. Kol\1 ETZKO ~l l 'aide ùe l'appareil lévigaleu r .J. KoPECKY, 
amélioré par G. l\nA s, révèle que le fond se compo c ùe va e lrès molle avec 
un contenu d'eau, minimum 70 %. 

É chelle granulométriq ue 

Station A 

' tation B 

tation C 

< 2 mm 
(e) 

% 

0,68 

0,92 

Valeurs granulométriques du 

O/o A 
60 

40 

20 

a b c d e 

fond 

0/o 

60 

40 

20 

TABLEAU l. 

0,2-0,1 mm 
(d) 

% 

1,23 

0,1-0,05 mm 
(c) 

% 

29,00 

0,05-0,02 mm 1 

(b) 

% 

35,44 

Poids perdu par combustion en % : 34,34 

0,33 52,60 

Poids perdu par combustion en % : 34,32 

44,44 12,10 

Poids perdu par combustion en % : 34,15 

< 0,02 mm 
(a) 

% 

33,65 

23,00 

42,54 

constatées le 26 mars 1953 aux stations A, B et C. 

B O/o C-
60 

40 

20 

a b c d e a b c cl e 

FIG. 3. - llbtogra111111cs des résultats granulométriques. 

Dans le chenal du porl, le fond dc,icnt rn o-~ ablonncu~; la fraction able 
r.onlrilrnc pour une large parl à la cornpo ilion du sol de rive qui longent les 
c lacadc cl qui se clécouHcnl par marée basse de \ive-eau, bien qu'au large 
en facr cl'Oslrndc la' ase compri ·c daw Llil échanlillun de fond s'évalue à 60,21 % 
(E. LELOLP, 1951). 
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IV. - APERÇU SUR LES PROPRIÉTÉS PHYSICO~CHIMIQUES 
DU MILIEU. 

L'un de nous, L. VAN i\JEEL , a rassemblé quelques rcdtcrch1·s a11lérieures 
de G. G1LsoN (1907 cl 1935), celles de l'Ju slilul de 1949-1950 cl , enfin , celles 
de 1952-1953, ces dernières élant loulcfois plus largernc11l ronçues que les 
premières. 

Le milieu est trop arli lïcicl Pl lrnp influen cé par une quantit é de fact eurs 
anthropobiotiques pour permellrr une élude écologique tr i.·s poussér. L. VAN i\lEEL 
n 'a Youlu rcchrrclwr ici que les éléments pri1wipau\:: qui p1·n11C'llro11l a u'­
biologislcs de se rendre co mpte, dan s les très grall(les lig nes, da11 s quel rniliru 
les organismes r écoltés sonl ob ligés d 'accornplir lrur cy cl e vital. 

Dan s ces condilio11s, 11ous 11ous so mm es born és it l'obsr rvatio11 tks \ ariations 
de la lcmpéralurc, de la cldori11ilé cl dt• l'o:\ygt'.· nc disw us, tant dans J'espace 
que dans le Lemps, pour les années 1949-1950 en y ajuula1ll Ldcali11ité pour 
l'année 1952. 

Eu 1952-1953, il a élé possible d 'y aj out er qut·lqut•s dét<'rn1i11alions com­
plémentaires, lorsque le Lemps cl les ntoyc 11 s mis ü 11 ulre disposi tio 11 permrttaicnl 
de faire cles préU·vcrncnts hi-hebdomadaires. 

Enfin, dans un bul doc umcnlairc, L. VAN l\ fEEL a complété cd <'\posé par 
quelques donn ées i11 éd ilcs de G. G1LsoN, com;ervécs da11::; les arrlti\·rs dl' l'Institut 
des Études maritim es d 'Ostende . 

Telles quelles, ces recherches so nt i11eo111plète:s: car un c<'l'tai11 nombre d<' 
mes ures auraient dû être failes sur place. L'éloignement du port d'Ostende par 
rapport au labora toire de l 'In stitut royal des Sciences naturelles 11 Brn\.elle. oü 
s'effectuaient les analyses n'a pas permis de songer ü celle deniiè·n· éventualité. 

Les r ech erch es fulurcs pourro11t se porlcr vers des prohlè·rncs plus étroite­
m ent circonscrils cl à celle occasion 011 pourra peul-êlrc envisager une e\péri­
mentation sur place plus poussée. 

On objectera qu'il ne s'agit pas ici d\111 rnili<'u 1ialurcl, 111ais hie11 d'un 
milieu artificiel. En effet, la présente élude a pour but de décrire un milieu 
artificiel, le port d'Ostende, cl d'y éludicr le mode de vie des êtres qui le peuplrnt. 
de le comparer au milieu beaucoup plus 11alurel d'un e:sluaire, pour autant que 
l'on puisse en core dire qu'il exis te actuelleme11L d<'s estuaires auquels l'homme 
n'ait pas imprim é un caractère plus ou moins arlificicl 1t cause de su11 iJJl'lucnce 
en amont. 

A. - LES RECHERCHES DE G. GILSON. 

Parallèlement à ses recherches, très minutieuses pour son époque, sur le 
comportement de la mer du Nord au large de la côte belge, en ce qui concerne 
température, salinité, variation des courants, dérive, sédimentation, volume et 
composition du plancton tant a11iinal que végétal, la migration des poissons, clc., 
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G. G1L o a eu l 'occasion de faire quelques observations, poradique héla , sur 
le eau du port d'Ostende. A côté de nombreu. c déterminations de la salinité 
il fit C\éculer qurlque anal es de l'eau du port et une recherche ur la répar­
tition de l'hydrogène ulfuré en rapport avec le évacuations des eaux d'égout 
de la ville d'O tende (Carle fig. 1, talion 11). 

Le 30 j uillcl 1907, au matin, à marée bas c, la situation était la suivante : 

TABLEAU II. 

Matières Résidu Matières Salinité 
en Cendres 

suspension sec organiques Knud.sen 

- ~JI gfl gfl gfl gfl 
1 

Vanne ... ... ... . .. ... ... 0,4 0 20,351 19,451 0,04991 19,13 

Milieu entre la vanne et le bout 
du quai ... ... ... . .. . .. 0,360 30,54 1 29 , 810 0,02440 29,52 

Bout du quai ... ... ... ... 0,292 31,194 30,762 0,02l05 30,01 

Quant ù l'hyclrog(~ne ulfuré, G. G1L o ' ne di posait que d'une méthode 
qualilati\ e dont Je, ré ullal;; . ont exprimé au moyen de igne représentatif 
de- quanlilé rclaliYe'. 

G. G1L, o di' La le port en plu ieur . cction (fiO'. 4) à aYoir 

1. - Ligne tra\rrsant le chenal presque au début de l'estacade. 
li. - Lr long du quai C\. lérieur clu ba .. in d'échouage. 

III. - Le quai clC' la gare maritim . Le J\
0 1 part clu bout du quai Yer' 

l'él\ al. 
1\. - Crique d<'s Pt\c·heurs . iluér ù prm.:imité clu premier ba in. Dan 

lC' fond abouti -sent les égout d la \illr. La 11umérotatio11 et 
del [1 7, }p 11 ° 7 éla11t situé \C't" lr fond. 

Y. - Lign<> Lrnnsyrrsal<' du noll\cl a\anl-port perpendiculairement au 
quai d" all'lirrs de la marine. 

V 1. L<' quai du ba;;;;in d 'éehouagr nrs le début de l'e, tacacle. 
VLI. L<' 4uai. 

VIII. L<' quai lr long dC' la garf' maritime. 

Les résultat~ qualitatifs sont rrpri dan le tableau III cl la itualion des 
rnclroits de prélh rmr11L rr;;pcrlifs figuré ur la carte (fig . 4). 

Il résullr d'un CC't'lain nombre de ces re}c, és que la quantité d'hydrogène 
sulfuré diminue il me. ure qu'on s'éloigne du fond de la crique où débouchent 
le égout ' tle la \ille el ceci Lrè rapidement. 
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FIG. 4. - Stations de G. GILSON dans l'avant-port. 
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TABLEAU III. 

19.VIII.1907 

- -

I H2S II H2S III H2S IV H2S V H2S VI H2S VII H2S VIII H2S 

- -

i 0 i 0 i + 1 + 1 + 1 0 1 0 1 0 

2 0 2 (J 2 + 2 ++ 2 0 2 0 2 0 2 0 

3 0 3 0 3 + 3 ++ 3 0 3 0 3 0 3 0 

'• 0 4 0 '• ++ 4 0 l; 0 

5 0 5 0 5 ++ 5 0 

6 0 6 +++ 
7 0 7 +++ 
8 0 
9 0 

10 0 
11 0 

De détermination , quantilatiYes cette foi , furent exécutée~ en 1935, au 
cour- <le · moi c.l'aoùt et de eptembre, en 12 point différents pointés sur le 
car'lcs (fig. 5 et 6). L'h drogène sulfuré y e t indiqué en mg %0 (tableau IV). 

TABLEAU IV. 

1 ~faréJ Hydrogène sulfuré en mg fi 

Date Heure haute ~ -
1 1 

1 1 

1 

à 

1 

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 
1 

- ·- 1 1 

1 

:-J.YIII.19:-15 10 ' ' 10 0,000 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0, 127 0, 127 0,127 
à 0,051 à 0,051 

2!i.VIII.1935 10 11,27 0,000 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,127 0,051 0,051 0,051 
à 0,051 

29.VIII. t 935 10 12,37 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0,051 0, 124 0,051 
à 0,051 

2.IX.1 935 10 2,56 0, 127 0, 1:?ï 0, 127 0, 127 0, 127 0,051 0,055 0,1271 0,051 0, 127 0, 127 

à 0,051 à 0,051 à 0,051 à 0,055 à 0, 127 à 0,051 à 0,051 
6.IX.1935 9 5,-16 0,000 0,000 0,000 0,000 0,000 0,000 0,051 0,051 0,000 0,000 0,000 
9.IX.1935 10 9,51 0,000 0,000 0,000 0,000 0,000 0,000 0,051 0,000 1 0,000 0,000 1 0,000 

12.IX.1935 10 12,35 0,000 0,051 0,127 0, 127 0,127 0, 127 0, 127 1 0,051 0, 127 0,051 0,051 
à 0,051 

12 

1 

0,127 
à 0,051 

0,051 

0,051 

0,127 
à 0,051 
0,000 

0,000 
0,000 
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Gare maritime 
à 0,0051 

mg Hz S •/ •. 23 août I 935. 
IO heures. 

Marée haute 8 h IO. 

mg Hz S •/ •. 26 août 1935. 
IO heures. 

~ Marée haute 11 h 27. 

mg Hi S •/ •. 29 août 1935. 
IO heures. 

Marée haute 12 h 37. 

~ 

'''"~~~~~~~ 

. .. ~~~~~~ 

±0.0051 

~ ± 0,0051 

''''-'-':~~~~~~ 

~~~~ 

± 0,005.l à 0,0124 

± 0.005 1 à O,OI27 

FIG. 5. - Relevés de la quantité d'hydrogène sulfuré dans la Crique cles Pêchenrs, 
au courant du mois d'août 1935. 
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~ Gare maritime 

~~~ci1'~~~~±~de~0~.0~05~1~a~0:,0:1~2:7~ ±de 0.0051 a 0.02 7 
~~~' 

mg Hz S •/ •. 2 sept. 1935. 
10 heures. 

& Marée haute 2 h 56. 

± de 0.005 l a 0,012 7 

mg Hz S •/ •. 6 sept. 1935. 
9 heures. 

Marée haute 5 h 46. 

mg HiS •/ •. 9 sept. 1935. 
10 heures. 

~ Marée haute 9 h 51. 

mg HiS •; •. 12 sept. 1935. 
10 heures. 

-''"~~~ Marée haute 12 h 35. 

0 

FIG. 6. - Relevés de la quantité d'hydrogène sulfuré dans la Crique des Pêcheurs, 
au courant du mois de septembre 1935. 
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B. - RECHERCHES DE 1949-1950. 

Les obsen alions se rapportcnl à des échanlillons d'eau prélevés principale­
ment clans le port d 'Ostende. Ces prélèvements furenl ei'feclués mèlre par mèlre, 
depuis la surface jusqu'au fond, chaque semaine dqrnis le 10 Iévricr 1949 au 
22 février 1950, aux emplacements A, B et C, pointés sur la carlc (fig. 2). 

Les résultats des analyses chimiques relatives à la salinité et à la saluralion 
en oocygène de même que la température de l'eau au moment du prélèvement 
sont consignés clans les tables (annexe 1). 

Le port d'Ostende reçoit de l 'eau de mer et de l 'eau douce. L'eau marine 
y esl amenée seulement par la marée monlanle. L'eau douce y arrive par deux 
émissaires : 

a) Le canal de Bruges à Ostende qui draine une partie des eaux du ha sin 
de 1 Escaut et de la Lys qui parviennent à Bruges par le canal de Gand à Bruges. 
Les eaux y sont déversées dans l'arrière du port d'Ostende par l'écluse du Sa 
Slykens; 

b) Le Noord-Eede qui recueille les eaux provenant du secteur Ouesl des 
wateringues de Blankenberge. 

D'après L. BoNNET et J. L.uroEN (1948) la décharge d'eau douce dans le porl 
d'Ostende dépend de la saison, des pluies tombées cl du partage l'ail à Gand par 
les services intéressés; un débil normal peut êlre érnlué à 1,000,000 de mètres 
cubes par marée. 

Les échantillons étaient pris au moment où on n'cHecluaiL aucune décharge 
d'eau provenant de l'intérieur des terres; mais, comme les écluses ne sont jamai ' 
élanches, une certaine quanlilé d'eau douce s'écoule, surtoul à marée basse, du 
canal de Bruges à Oslendc et du Noord-Eedc. 

De plus, à marée basse, aucune eau salée ne provicnl du bassin de cha se, 
les armées d 'occupation l'ayant endigué dès 1940, cc qui n'csl plus le cas en 1956. 

Les points principaux de prélèvemenl (carte Iig. 2) élaient A, B cl C. 
Au cours de la même période, deux aulres poinls : D cl E, silués dans les 

eaux territoriales belges au large du chenal d'Ostende onl élé examinés lorsque 
le temps le permettait. 

Le point D se trouve dans la zone d'influence des eaux du port. La dé\ ialion 
de ces dernières vers le Sud se remarque aisément par leur couleur plus ocrée 
qui tranche sur celles du large. Elles ne se mélangent pas immédiulcmcnl cl sur 
une certaine distance en mer on voit une ligne de démarcalion nelle entre les 
eaux du port et celles du large. 

Nous avons déjà attiré l 'at tention sur l 'existence d'un poinl où les eaux des 
égouts de la ville se déversenl clans le port. Le relenlissemenl de l'introduction 
de ces eaux sur la physico-chimie des eaux du port csl considérable, surloul, 
comme il fallait s'y attendre, sur la teneur en oxygc'nc. 
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TABLEAU V. 

Variations de la salinité en divers points du port d'Ostende de mai à septembre 1917 

(salinité sensu M. KNUDSEN). 

Surface Fond 

Chenal ... ... ... ... ... ... ... ... . .. . .. de 2, 0 à 29,0 0 f oo de 21,8 à 30,8 

Quai (milieu) ... ... ... . .. ... . .. ... ... de 2 , 4 à 28 , 5 0 foo de 18,3 à 31,9 

0 foo 
0 f oo 

Sas Slykens (Station 17, fig. 1) ... ... . .. ... 
1 

de 2,5 à 31,8 0 f oo de 13,7 à 31 , 4 °/00 

Gare maritime coin NW (1) ... ... ... . .. ... 
1 

de 5, 6 à 30,8 ° /00 de 21 , 4 à 32,1 

TABLEAU VI. 

Moyennes et valeurs extrêmes de la température 

et de la salinité de l'eau de surface au musoir et au début de l'estacade W d'Ostende 

(salinité sensu M KNUDSEN). 

1916-1917. 

Musoir Début de l'estacade 

0 f oo 

17 

Date 
Moyennes 

Valeurs extrêmes 
Moyennes 

Valeurs extrêmes 
décadaires décadaires 

t °C S 0 foo t°C S 0 loo t °C S o loo t °C S 0 foo 

10-20.IX.1916 15,5 28,91 17,2 14,3 30,21 27,20 15,5 19, 11 17,4 13,8 28,01 10,90 

21-30.IX.1916 15,1 26,20 16,0 14,0 29,70 19,60 15,3 16,71 16,5 14,0 24,00 10,50 

1-10.X.1916 14,8 31,00 15,4 14.,0 33,51 28,71 14,8 21 , 31 15,3 13,8 26,60 18,71 

11-20.X.1916 13,6 32 , 10 15,1 11,0 33,91 29,70 13,2 23,80 15,2 9,3 29,81 9,31 

21-31.X.1916 10, 1 30,01 10,5 9 , 0 33,21 26,40 10,6 20,41 10, 1 8,3 26,20 10,70 

1-10.XI.1916 10,5 31,20 11,5 9,7 33,71 24 , 81 10,0 18,40 10,9 9,2 26 , 40 13,30 

11-20.XI.1916 8,5 31, 71 11,0 4 , 6 32,61 27,70 7, 7 18,10 10,8 3,4 20,21 16,40 

21-30.XI.1916 6,8 28,91 7,8 5,8 32,41 23,71 5,9 16,51 7,0 3,8 21,31 13,80 

1-10.XII.1916 4,7 24,60 6,1 3,8 31,80 15,30 3,9 14,40 4,7 2,9 16,80 11,40 

11-20.XII.1916 4.,3 27,20 5,0 3,2 31,80 15,61 3,5 10,21 4,9 2,0 15,01 6,51 

21-31.XII.1916 5,9 32,61 7,5 4,3 32,30 30,41 5, 3 10,91 7,5 3,2 17,70 4,00 

1-10.I.1917 6,4 25,21 8,3 4,8 30,50 10,30 6,1 10,10 8,5 4,0 17,90 4,00 

(
1

) De ce temps là le quai d'amarrage de la gare maritime présentait un renfon­
cement. 
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T ABLEAU VII. 

Moyennes et valeurs extrêmes de la température 

et de la chlorinité de l'eau de surface au musoir et au début de l'estacade W d'O stende. 

1916.-1917. 

Musoir 
1 

Début de l'estacade 

1 

Moyennes 
Valeurs extrêmes 

Moyennes 
Valeru"S extrêmes 

décadaires décadaires 

t °C Cl 0 
/ 00 t°C Cl 0 loo t °C Cl ' /oo 1 

t o loo Cl o loo 

10-20.IX.1916 15,5 16,00 17,2 14,8 16,72 15,05 15,5 10,57 17 ,11 13,8 15,50 6,02 
21-30.IX.19'16 15 , 1 14,50 16 , 0 14,0 16,114 10,84 15,3 9,211 16,5 14.,0 13,2 5,80 
1-10.X.1916 14,8 17,16 15,4 14,0 18,55 15,89 14,8 11,79 15,3 13,8 H,72 10,35 
11-20.X.1916 13,6 17,77 15,1 11,0 18,77 16,11!1 13,2 13,17 15,2 9,3 16,50 
21 -31.X .1916 tO , 1 16,61 10,5 9,0 18,38 14,61 10,6 11,29 10, 1 8,3 il!' 50 
1-10.XI.1916 10,5 17,27 11,5 9,7 18,66 13,73 10,0 10, 18 10,9 9,2 14,61 
11 -20.XI.1916 8,5 17,55 11,0 4,6 18,05 15,33 7,7 10,01 10,8 3,4 11, 1 
21-30.XI.1916 6,8 16,0 7,8 5,8 17,94 13,12 5,9 9,13 7,0 3, 11, 79 
1-10.XII.1916 4,7 13,61 6,1 3,8 17,60 8,46 3,9 7,96 4,7 2,9 9,29 

11-20.Xll.1916 4,3 15,05 5,0 3,2 17,60 8,63 3,5 5,64 4,9 2,0 , 30 
21-31.XII.1916 5,9 18,05 7,5 4,3 17,88 16,83 5,3 6,03 7,5 3,2 9,79 

1-10.1.1917 6,4 13,95 8,3 4,8 16,88 5,69 6,1 5,58 8,5 !1,0 9,90 
1 

D'autres chercheurs se sont déjà intéressés aux eaux du port, notamment 
en ce qui concerne le jeu des marées et la salinité. 

Au cours des années d'occupation 1914-1918, B. ScnuLz a fail des recherche 
en ce sens et en a publié les résultats en 1925 . Cel auteur conclut à une influence 
prépondérante du vent et de la décharge des eaux douces sur celle du jeu des 
marées . Les variations de la salinité sont considérables. 

Le tableau V donne les extrêmes de la salinité en divers points du port 
d'Ostende de mai en septembre 1917. La salinité a été exprimée par B. Sc11uLz 
en salinité sensu. M. KxunsEN. 

On voit donc que la salinité oscille en surface enlre 2,0 cl 31,8 %0 et, au 
fond, entre 13,7 et 32,1 %0 pour la période envisagée. 

La température a alleint ses plus hautes valeurs au 27 j u illct 1917 avec 
22,5° C dans le chenal. Une diminution fut conslalée vers la mer; de juin à août 
et au jour indiqué, elle fut de 3,5° C à la tête du musoir Ouest. 

5,i!J. 
5,36 
7,35 
9,07 

7,63 
6,30 
3,59 
2,20 
2,20 
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TABLEAU VIII. 

Température et salinité sur une ligne droite depuis Ostende vers le large, verticale sur la côte. 

Distance en m 

0 

500 
1.300 
1.700 

2.300 
2.900 
3.500 

4.200 

Vent 

État de la mer 

23.X.1916 

t ac S 0 foa 

10,3 26,98 

10,1 27,75 

11,0 32,36 

11,0 22,48 
11,0 32,47 

11,0 32,54 
11,0 32,52 
11,2 32 ,61 

28.XII.1916 

t ac s 0 loo 

4,3 

5,6 

5,6 
5,6 

5,6 

31, 60 

32,43 
32,38 

32 ,48 

32,32 

5,6 32,95 

SW-2 SW-5 

Légère houle État 4 

19 

Si on prend les salinités données et les températures approximativement 
de 23° et 0° C comme extrêmes, on obtient comme limite de la densité de l'eau 
de surface 0,991 et 1,026 (B . ScrruLz, 1925). 

A l 'entrée du chenal, au bout de l'estacade et 400 m plus en amont, au début 
ne celui-ci, les variations de la salinité sont encore appréciables (tabl. VI). 

Les résultats de nos recherches étant exprimés en gr de Cl %0 pour des 
raisons expliquées plus loin, les données du tableau VI ont été recalculées et 
reprises dans le tableau VII. 

L'influence des vents, toujours d'après B. ScrruLz (1925), sur la hauteur de 
la salinité est aisée à démontrer; des vents forts provoquent dans le chenal un 
mélange profond dont la conséquence est une haute salinité. Par contre, par 
temps calme, l'eau à basse salinité peut s'étendre aisément du port vers le musoir 
de l'estacade. Ceci est démontré en outre par une ligne d'écume qui se forme 
au contact entre l'eau marine et l'eau à basse salinité venant du port. Cette bande 
écumeuse se déplace progressivement vers le large. B. ScrruLz a suivi l 'évolution 
de cette bande. Il a effectué une sortie quatre heures après la marée haute à 
Ostende, par temps calme; dans le premier cas (tabl. VII) l'eau plus ou moins 
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TABLEAU 

1 

Station A 

1 

Station B Station C 

Date et marée 
1 

--1 
Il 

1 
Prof. en m t °C Cl- of oo 02 % t °C Cl- 0 / 00 02 % toc CI- 0 / 00 

1 1 

--- -- -

1 

1 1 68,04 8 ,687 68,89 5,80 8,510 1G.Ill.194.9 0,50 6,60 4,095 G,00 1 

1 

1 

Mi-montante 1 ,OO 6, 60 /1' 858 67 ' 10 6,00 10,33G 73,68 5,80 9,538 
1 

2,00 5,90 i1' 8!13 68 , 4.2 5, 80 12,818 
1 

73,64 5 , 115 J /1' 25'1 
1 ,, 3,00 5,60 14,608 70,32 5,80 15,335 76, 18 5,'10 11!,732 

4.,00 5 , 60 15,7!l6 73,3!l 5,80 JG,346 8J ,55 5,110 15,956 1 

1 

5,00 5 , 60 16, 807 75,63 5,80 lfi,5U J' 1!l 5,35 16 , 895 

1 

6,00 5,40 17,073 

1 

66 ,81 5,75 J 7, JOB 
' 

- 11 , 90 17,356 

1 1 -
1 1 Il 

1 

1 1 
23.Ill.194.9 0,50 

1 

6,25 11, 807 65,08 

1 

6,30 J2,552 71,56 6,35 13,G15 
Mi-descendante 1,00 6,25 14,023 65,59 6,25 14,396 7i, 18 6,25 16,027 

à basse 2,00 6,20 17,087 78, !15 G,20 16,0!l7 7!l,30 6,10 16,399 

1 

1 

3,00 6,20 17' 16J 80' 211 6,20 16,789 79,75 5,50 16, 789 
4,00 6,20 17,392 79, 19 6,20 17' J08 82,58 5,50 16,789 
5,00 6,20 17,250 78 , 2J . 6,20 17' 108 81,55 5,50 17,2 5 
6,00 6,20 

1 

17,392 81,55 - - - - -

11.V.1949 0,50 12, 15 13,225 54,6!l 
1 

11,65 J3,lâ0 59,55 1J '!15 14., 892 
Haute 1, 00 11,60 15,087 57,79 11, 4.5 H,66J 59' !16 11,35 14.,892 

à mi-descendante 2,00 11,25 15,778 65,09 11, 10 15,601 71,80 11, 10 16,239 
3,00 11, 15 16,257 65,36 11,00 16,27". 78, 8/1 10,!JO 16,310 
11,00 10,95 16,452 66,25 

Il 
10,90 16,(i12 78,71 

1 JO, 0 16,6<\7 
5,00 10, 85 J5,796 /13' 4 '1 J0,80 

1 

lf,, 700 0,02 10, 0 iG,6 3 
6,00 10,80 15,8119 /1/1' 06 10, 80 16,7!8 80,63 JO, 0 16,824 
7,00 10,80 16, 789 68, 511 

Il 
10,80 16,736 81,25 10,75 1G,!l31 

1 11 -
18.V.1949 0,50 13,00 JG,062 

1 

59,70 12,75 1'!,7J5 50,93 12,75 15,1177 
Fin descendante 1, 00 12,50 16,292 61, 10 12,65 15' 41!2 57,23 12,60 15,849 
début montante 2,00 12, 30 16,523 61,90 12,45 15,902 60,69 12,30 16,292 i 

3, 00 12,20 16,523 64 ,20 12,30 16, 168 69,33 12,20 16,346 
4.,00 12, 10 16, 558 66,31 12,15 16,417 70,55 12,05 16,54 1 
5,00 12,00 16,807 73,4.2 12,05 16,576 72,37 - -
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JX. 

-
Station D Station E 

1 

Û2 % Prof. en m t °C CI- o loo L: 0 loo Û2 % 1 Prnf. on m t °C 
1 

CI- 0 foo L: 0 .'oo Û2 % 

-

69,51 
1 

1,00 5,00 17,782 32, 12 
1 

89,95 1 1 
1 

70' 6!1 
11 

5,00 5,00 17,764 32,09 90,40 
76,49 

1 
10,00 5,00 17,658 31,91 91,63 

78,27 

81, 05 
2,!d 

79,110 
1 

1 

1 

72,76 1,00 5,70 17,516 31,65 82,16 1,00 5,10 17,977 32,48 87 ' 111 
78,2'1 !1,00 5,iO 17,853 32,25 86 ,17 

1 
5,50 5,10 18,048 32,61 84, 4.4 

80,01 ~,OO 5,10 17,924 32,38 81,00 ii,00 5,10 18,048 32,61 81,94 
79, JO 

79,4.0 

-
-

1 
1 

1 

11 
:r 

71,29 1,00 11,25 17,303 31,26 71,64 
71,81 4,50 11,00 17' 108 30,91 72,35 
76,0fi 9,00 11,00 17, 108 30,91 78,55 
79,95 

81,35 
8ï,2ï 

87,51 

1 

87,34 
1 
1 

62, 13 1,00 12,00 16,94.8 30,62 1,4.8 1,00 1 12,00 17,268 31,20 80,71 

61, 6 3,00 11,85 16,9'18 30,62 80,00 5,00 11,90 17,232 31,13 82,17 

69,37 5,50 11,80 16, 9118 30,68 80,5 9,00 11,80 17,321 31,29 82,20 

1 

71,08 

73,58 

-
1 

-
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TABLEAU 

1 Station A Station B 1 Station C 

Date et marée 1 

1 

1 Prof. en m tac Cl- 0 f oo 02 % tac Cl- 0 /oo 02 % 
:, 

tac CI- o /oo 

1 

8.VI.1949 0,50 16,00 15,548 22,00 15,70 15,442 38 ,70 
1 

15,45 16,931 
Haute 1,00 15,25 17,073 50,35 15, 50 1G' 239 115' 96 1 15, 30 16,878 

à mi-descendante 2,00 15,00 17,551 65 '41, 15,00 17 '76!1 64,72 15,00 17,338 
3,00 14,95 17,906 68,25 14,90 18' 136 71,50 14,95 18,083 
4,00 14,85 18,048 68,97 14, 85 18,3f!1 72,83 14,85 18,597 
5,00 14,90 18,189 69,24 14,80 18,491 75,45 14,85 18,704 
6,00 111, 90 18 ,243 68,76 14, 80 18,579 79,00 ili,85 18 ,721 
7,00 14,85 18,296 67,07 14,80 18,579 79,59 

1 

1<i '85 18, !HO 

15.VI.1949 
1 

1 

7,10 li 0,50 18,70 7,700 3,29 18,15 10,270 17,90 10, 620 
Basse 1,00 18,05 10,020 3 , 33 17,80 11, 970 1 10, 15 

1 
16,90 14, 285 

à mi-montante 2,00 16,80 15,965 45,73 16,85 15, 125 48,71 16,60 16,090 
3,00 16,75 7,070 73,58 16,55 16,680 66,66 16,00 16, 380 
4,00 16,70 17,170 80,21 16,50 16,780 77,50 1 16,30 16, 930 

1 1 

8.VII.1949 0,50 18,35 13,750 34,64 16,95 13,725 31,02 
Il 

16,85 15,290 
Haute 1,00 18,00 15,455 38,51 16,95 15,265 53,35 16,80 15,090 

2,00 17,CO 16,445 57,46 16,80 15,365 59,98 16,70 15' 680 
3,00 17,40 16,570 64,53 16,70 16,395 72,12 16,60 16,055 
4,00 17,25 16,645 66,70 16,65 16,395 

1 

76,86 16,55 16,230 
5,00 17,20 16, 645 61,38 16,50 16,515 76,03 16,50 16,570 
6,00 17,15 16,670 62,85 16,60 16,570 82, 16 16,50 16,595 
7,00 17' 10 16,670 61,51 16,55 16,670 83,33 16,50 16, 695 

.. 

15.VII.1949 0,50 19,85 15,060 0,00 19,25 il>, 960 41,58 1 19,00 15' 900 
Basse 1,00 19, 30 15,700 20,16 19, 10 15,LiiO 43,91 1 18,95 15' 950 

2,00 19,10 16,050 36,55 19,05 15,850 44 '91, 1 18,95 16,000 

1 

3,00 18,90 16,490 48,02 19,00 15,950 41., 62 10,10 16,000 
4,00 

1 

18,90 16,640 49,09 18,95 16,140 

1 

48,87 

1 

19,00 16,340 

16.IX.1949 0,50 19,70 13' 130 33,10 19,55 16,465 42,18 19,55 17' 130 
Mi-descendante 1,00 19,40 13,455 34,76 19,55 16,490 44,30 19,50 17' 205 

à basse 2,00 19,60 17,080 40,31 19,50 17,455 58,35 19,45 17 ,480 
3,00 19,50 17,570 45,85 19,50 17,595 63,89 19,40 17' 570 
4,00 19,40 17,795 58,07 19,35 17,995 72,43 19,30 18' 235 
5,00 19,35 18, 110 70,36 19,30 18,060 73,54 - -
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IX (suite). 

1 

Station D Station E 

Û2 % 1 Prof. en m t °C CI- 0 foo 
1 

~ 0 foo Û2 % Prof. en m t °C CI- 0 foo ~ 0 foo 02 % 
1 

52,72 1,00 14,55 19,076 34,47 89, 18 1,00 14,20 19,218 34,72 89,45 
52,30 4,50 14,65 19,218 34 ,72 85,70 5,00 14,20 19,218 34,72 87,06 
60, 73 9,00 14,60 19,076 34,47 91,24 10,50 14,20 19,289 34,85 92,77 
67,74 

75,79 
98,li3 

101, 72 

1 

101, 89 

1 -

1 

1 
1 

1 

4,60 1,00 16,25 17,195 31,06 94,25 
33, 17 4,00 16,25 17' 145 30 ,97 99,13 
64, 17 8,50 16,50 17,220 31, 11 103,04 
69,06 
75,92 

55,57 
1 

1,00 17,00 16,870 30,li8 84, "4 

51, 17 4,50 17,00 16,820 30,39 86,68 
59,44 

1 

9,00 16,90 16,820 30,39 92,75 
72,23 

72,96 

87,03 
89,41 

90,37 

49,35 1 1,00 18,50 16,640 30,07 76,17 
47,33 3,00 18,45 16,600 29,99 79,99 
52,50 5,50 18,li5 16,780 30,32 75,42 
42,76 

55,11 

1 1 

H,58 1,00 19,30 18,286 33,04 83,30 
1,9,58 3,00 19,25 18,286 33,04 83,26 
53,61 6,00 19,25 18,625 33,64 Si, 11 

59,28 

67,81 

-
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1 

Station A Station B 

Date et marée 

Prof. en m t °C Cl- 0 foo 0 2 % toc rn- 0 loo 02 % 

23.IX.1949 0,50 18,55 
1 

16, 420 30 , 60 18,50 16,720 42 , 21 
Mi-montante 1,00 18,55 16, 420 31,04 18 ' 115 16,960 /13 ' 83 

à haute 2,00 18,40 1 17,310 39,68 18,40 17, 600 47,21 

3,00 18,40 17,575 52,25 18, l!O 17,450 55,95 
4,00 18,30 17,575 52,38 18,30 17, 450 60,93 

5,00 

1 

18,35 17,575 52,55 - - -
6,00 - - - - - -

12.X.1949 0,50 17,15 12,975 0,00 16, 80 17, 290 35,33 
Basse 1,00 16, L!O 16,650 27,75 16,G5 17,290 3!l,!l1 

à mi-montante 2 , 00 16,65 17, 380 48,75 16,GO 17, 305 118' l,Z 

3, 00 16,65 17,530 59,62 16,GO 17,530 63,70 
4,00 16,60 17,870 69, 13 16,55 17,770 72,3!) 

5,00 - - - 16,GO 17, 820 71,ll:'l 

1 . li 
1 

1 
1 19.X.1949 0,50 16,10 17,060 44,86 15,!JO 17' 160 46,i 

Haute 1,00 15,95 17,550 55,27 15, 80 17,850 54,30 
1 

2,00 15,75 18,430 65,82 15,70 18' 1155 61,21 
3,00 15,60 18,770 71,99 15,60 18,480 66,86 
4,00 15,60 18, 770 71,44 15,50 18, 770 G9,37 
5,00 15,50 18,770 73,11 15,50 18,770 G9,53 
6,00 15,55 18' 8115 73,70 15,50 18,795 74,8!J 
7,00 15,55 18,895 711, 78 15,50 1 ,895 75,52 

l1 

douce s'étendait jusqu'au-delà de l' eslacaclc; dans le second cas, par -venl frais 
venant du Sud-Ouest, on pouvait observer, à la même place, déjà un bon mélange. 

Enfin, depuis la mi-mars jusqu'à la mi-aoùt 1917, on a pu observer à deux 
milles marins d 'Ostende des valeurs extrêmes de sali ni lé de 28, 9 et de 33, 7 %0 . 

Plus de trente ans après les observations de B. ScuuLz, nous avon eu 
l'occasion de reprendre de nouvelles mesures en y ajoulant la détermination 
de l'oxygène. 

* * * 
Nous allons essayer cle décrire, clans les grand es lignes, les varialions de la 

température, de la salinité et de l 'oxygène de l' ea u du porl d 'Oslende dans 
l'espace et dans le temps. 

TABLEAU 

-
Station C 

t °C Cl- o loo 

18, 80 16,420 
18,50 16,910 
18,40 17,135 
18,50 17, 360 
18,40 17,575 
18,50 17' 575 
18 ,45 17,575 

16,85 15,080 
!G, 75 16,860 

iG,GO 17,530 

16,GO 17,770 

16,GO 17,!J20 

- -

1 

15,65 1 18,0110 

15,65 1 ,215 
15,70 18,430 

15,55 

1 

18,820 

15,50 18,820 

15,40 

1 

1 ,8115 

15,35 18,920 
15,35 19,020 
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IX (suite). 

11 

Station D Station E 

02 % Il Prof. en m 1 t °C CI- 0 / 00 L, 0 loo 02 % Prof. en m t°C CJ- o loo L, 0 loo 02 % 

41,01 
1 

1,00 

54 '311 4,50 

59,71 9,00 

68,48 
72, 911 
73, 18 
73,26 

1 

2,83 1,00 
lâ ,80 3,00 

59 , 10 
1 

6,00 
63,25 
90,:W 
-

59,ld. 1,00 
62 ,Hl 

Il 

5,00 
63 ,lii 10,00 
6ü,30 
78,71 
8ü,25 
83,89 
85,:16 

18,50 17,650 31,89 78,4.4 
18,40 17,650 31,89 76,98 
1 ,40 17,720 32,01 73,50 

1 
1 

1 
1 

16,90 

1 

17,920 

1 

32,38 84,53 1,00 17,20 18,120 32,74 85,30 

16,80 17,995 32,50 81,27 5,00 17,10 18, 260 32,99 84,50 

16,80 17,995 32,50 81, 11 10,00 17,00 18,310 33,08 82,99 

1 

16,00 1 19,310 
1 

34,88 1 81,67 1 
1 

16,00 19,310 

1 

34,88 86,80 

16,00 
1 

19,360 311 , 97 86,89 

1 

1 

1 

Cependant, comme il a été dit plus haut, cette étude ne aurait être complète. 
Plusieurs difficulté d'ordre pratique nous ont empêché de pouvoir être présents 
régulièrement à 0 tende à une marée haute totale ou à une marée basse complête, 
d 'autant plu que celle -ci devaient e pré enter au cours de la journée à une 
heure telle que le pe1"onnel spécialisé pût prendre les échantillons et retourner 
le même jour à Bruxelles . Il s'ensuit que nou devon nou baser sur une suc­
ces ion de marées d'importance diverse qui seront groupées de manière à obtenir 
des données comparables. 

~ou avon alor choisi, parmi toutes les données récoltée , douze exemples, 
dont six de marée- approximativement haute (ou mi-hautes) el six de marées 
basses ou presque. 
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Nos graphiques se rapportent à ces exemples, l'examen approfondi <les éta ls 
de marées intermédiaires nous entraînant beaucoup en dehors ùu cadre de cet 
aperçu qui ne saurait être que préliminaire. 

On trouvera les données se rapportant aux points A, B, C, D et E dan le 
tableau IX. 

oc 

CI-

02 % 

oc 

CI-

02 % 

TABLEAU X. 

Variations aux divers points A à G de la température, 

de la chlorinité (Cl - en gr %o) et du % de la saturation de loxygène, 

à marée basse et à marée haute. 

G F E D c B 

Marée baase : 18.V.19119 . 
.. 

Surface - 11, 700 12,600 12,000 12,750 12,750 
Fond - 11, 700 11,800 11,800 12,050 12,050 

Surface - 17,303 17,268 16,948 15,1177 il!, 71 5 
Fond - 17,303 17,321 16,984 16,3'11 16, 576 

Surface - 80,740 82,170 Si, 4.80 62,130 50,930 
Fond - 79,600 82,200 81,580 73,5 0 72, 370 

Marée haute : 7.X.1949. 

Surface 18,200 -
1 

16,900 
1 

16,900 17,4.00 
1 

17, OO 
Fond 18,000 - 17,300 17,300 17, 100 16,900 

Surface 17,970 - 17,630 17,630 15,810 15, 170 
Fond - - - - - -

Surface 82,460 - 81,500 81,500 26,830 10, 350 
Fond 78,900 - 80,080 80,080 81,350 69, 840 

B. 1. - La température. 

A 

13, 000 
12,000 

16,062 
16, 07 

59,700 
73,'120 

17, 500 
17, 300 

16,1175 

-

23 ,020 
51, 920 

Lorsqu'on compare entre elles les températures <les marée haute ou 
approximativement hautes, on con Late que de A vers C, la température de cend 
et tend vers la température de l'eau de mer au moment de l'ob ervation. Les 
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plus grandes variations ont lieu dans les trois premiers mètres de la couche 
aqualique; à partir de trois mètres vers le fond, la température tend à devenir 
uniforme. 

Comme on peut le remarquer dans les graphiques (fig. 7), les écarls de 
lempéralurc en urfacc, pour les quelques rares cas de marées hautes étales que 
nous a ons pu ob erver, peuvent être assez considérables et atteindre, par 
exemple en juillet 1949, près de deux degrés°C de A à C. Cette différence varie 
évidcmmcnl avec les saisons . 

Le gradien l de tempéra Lure entre la surface et le fond varie d'après les 
point de prélèYcment. Il esl généralement plus grand au point A et, sauf pour 
quelques exception , est minime au point C, pour devenir quasi nul en D, où 
la température de l'eau de mer devient presque uniforme. 

A marée ba . e, le arialion de la température sont beaucoup plus consi­
dérable pour le divers points, même pour les points où la température de 
l'eau de mer ubit quelques oscillation généralement en dessous de quatre à 
Lroi mètre . Dans les couches plu prof ondes, le gradient esl constitué par une 
li o-ne droite. 

Quoiqu'il en oit, ici aussi, mais dans une proportion beaucoup moindre, 
le- température de couches profondes de A, B el C tendent à se rapprocher 
de celle de l'eau de mer. Le plus bel exemple est donné par la marée basse 
à mi-montante du 15 juin 1949 où l'écart est très significatif. 

La Lralification de la température entre les points A, B et C à marée haute 
e l très marquée entre les points B et C (8 .VII.1949, fig. 8). 

Le 1 . .194:9 et le 7.X.1949 respectivement à marée basse et à marée haute 
(tabl. À cl fig. 2), nou avons eu l'occasion d'effectuer une série complète de A à G. 

Du point de vue de la température, on Yoit, au mois de mai, à marée basse, 
une diminution nelle de la température de surface de A vers G, de 13,0 °C à 
11,7 °C; de même la température du fond descend de 12,0 °C à 11,7 °C. A marée 
haute, en octobre 1949, il ' a diminution en surface de A vers E, de 17,5 °C 
à 16,0 °C, pui accroi sement au point G : 18,2 °C . La température des couches 
profonde re te plu table : 17,3 °C en A, D et E, avec une légère diminution 
en B et C, re~pectiYement : 16,9 °C et 17,1 °C. Au point G, la température 
remonte à 18,0 °C. 

Dan le but de ré umer le ob ervations thermométrique faites aux divers 
point , nou clre on ci-après une table renfermant pour les trois points, en 
urface el au fond, le maxima (,\!) et minima (m) que nous avons été à même 

de m e urer au cour de nos vi ile hebdomadaires (tabl. XI). 
D'aprè le tableau XII, on peut remarquer que, pour la surface, le maximum 

ab olu ob -ervé a été 22,1 °C, le minimum absolu : 0,8 °C; pour le fond le 
maximum ab olu a été : 20,9 °C, le minimum : 1,75 °C. 

Le ma"\.ima ob ené tant pour la surface que pour le fond se sont présenté 
au mois de juillet, )Ps minima au moi de janvier. 
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TABLEAU XI. 

Maxima et minima des températures de l'eau par mois. 

1949-1950. 

Surface 

Mois 
1 

1 

A 

1 

B c A 

II.1949 Maximum 7,80 7,90 7,50 6,!10 
Minimum 4,30 5, 10 4,60 li, 70 

III.1949 Maximum 9,20 7,50 7,15 6,30 
Minimum 3,70 3,80 3, 0 3,50 

IV.1949 Maximum 13,70 13,00 12,25 11,25 
Minimum 10,25 10,20 9,20 8,50 

V.1949 Maximum 15,30 16,00 14.,70 13,4.0 
Minimum 12, 15 11,65 11,115 10,80 

VI.1949 Maximum 18,70 18,15 17,90 16,70 
Minimum 16,00 15,70 15,4.5 14.,85 

VII.194.9 Maximum 22,10 21,60 21,50 20,90 
Minimum 18,35 16,95 16, 5 17, 10 

VIII.1949 Maximum 20,25 20,10 20,10 19,70 
Minimum 18,80 18,60 18,70 17, 5 

1 

IX.1949 Maximum 21, 10 20,80 20,85 20,115 
Minimum 18,55 18,50 18,80 18,35 

X.1949 :Maximum 17,50 17,80 17,4.0 17,30 
Minimum 13,70 13,65 13,65 13,65 

XI.1949 Maximum 10,00 9,70 8,115 9,75 
Minimum 7,90 7,80 7,65 7,85 

XII.1949 Maximum 6,90 6,75 6,90 6,65 
Minimum 6,40 6,05 6,00 6,10 

I.1950 Maximum 8,00 7,25 7,50 7,00 
Minimum 1,90 1,10 0,80 1,80 

II.1950 Maximum 7,70 7,85 "'/ on • ,uv 7' 10 
l\finimum 2,25 2,25 2,25 1,75 

Fond 

B 

6,90 
4.,60 

6,20 
3,30 

11,4.0 
8,60 

13,35 
10,80 

16,50 

111, 80 

20,75 

16,55 

1 

19,60 

17' 0 

20,20 
18 ,30 

16,90 
13, 0 

9,60 
7,70 

6,70 
f\,00 

7,00 
1,90 

7,00 
1,75 

c 

6,90 
4,60 

5,90 
3,20 

1 

11 ,110 

1 

,60 

13,40 
10,75 

16,30 
1'1, 5 

20,50 
16,50 

19, '10 

17, 0 

20,15 

1 ,45 

17' 10 
13,65 

,75 

7,55 

6,70 

5,95 

7,00 
1,90 

7 ,115 

1,90 
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Il faut rem arquer toutefois qu'il ne s'agit ici que de variations diurnes et 
qu 'il n 'a pa été po sible, aYec les moyen dont nous disposion , d'enregistrer 
de ariation nocturne . Les observations ont eu lieu généralem ent entre 
11 et 15 h. 

Maximum .. ... 

Minimum .. . ... 

B. 2. - L'oxygène. 

T ABLEAU XII . 

Température de l'eau. - Chiffres absolus pour l'année. 

1949-1950. 

A 

.. . . .. 22,iO 

... . .. 

:W.IV.194.9 

27.IV.194.9 

22.VI.194.9 

19.VIII.194.9 .. 

25.VIII.194.9 .. 

:2 .IX.194.9 

9.IX.19i9 

1,90 

Surface 

1 

B 
1 

c 

1 
21, 60 21,50 

1, 10 0,80 

1 

TABLEAU XIII. 

Sursaturations en oxygène 

A 
1 

20,90 

1,75 

1 

103,05 % 

117,92 % 

104,50 % 

101 24 'X ' i 0 

104. , 4.9_% 

116,08 % 

108 , 45 % 

Fond 

B 
1 

c 

20,75 20,50 

1,90 1,90 

n fait d'importance capitale au point de vue biologique e t le déficit 
con iùérable du ~o de la aturation en oxygène du port d'O tende pour les 
différent poinl B et C. Le maximum ob ervé a été de 5 25 % et le minimum 
a alleinl 2 3 ~u (tabl. \.I , fig . et 9) . l\Ième le point D et encore sujiet à de 
déficit t cc n 'e t qu'a sez rarement qu'une sursaturation e t atteinte. Le 
tableau \.III ren eio-ne le eule date auxquelle une légère ursaturation fut 
nregi trée . 
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Les plus grands déficits, dan s les exemple' choisis de marées hautes et 
basses, ont été observés respecliYemcnt le 31.V., le 15.VI. , le 30.lX. el le 12.X, 
avec comme % de la saturation : 4,94 %, 4,6%, 5,62 % cl 2,83 %, entre les 
points B et C. 

Le fait que les égouts de la ville d'Ostende débouchent entre le point Bel C 
confère, sans aucun doute, cet aspect à l 'eau du port. 

Le tableau XIV ren eignc le variations hebdomadaire de l'ox gène en % de 
la aturation en surface entre les points B, C et D et les o-raphiquc fig. 10, 11 
et 12 les résument. 

Quant à la stratification de l'oxygène, on remarque qu'à marée haute, 
le % de la saturation a une tendance à se rapprocher du % qui règne au point D 
donc à 500 m en dehors du chenal. On voit que le couche uperieure ont 
relativemen t pauvres en oxygène par rapport aux couche plus profonde 
phénomène n e peut s'expliquer, nous semble-L-il, que par l 'apport d' au cl m r 
au cours du j eu des marées. Elle e t plu riche en ox o-ène, plu d n e à au 
de sa salinité et plus froide aussi . Elle reste donc en de ous de ouche moin 
salées, plus chaudes, de sorte qu'on assi te au phénomèn curi ux d'une oxyo-éna-
tion plus forte en profondeur. Le même phénomène a lieu, dan 1 o-rande 
lignes, à marée ba e, où toutefois la différence entre le % cle la aturali n n 
surface et en profondeur est généralement beaucoup plu grande au profil <le 
celte dernière. On voit aussi qu'à maréee haute el ba e, le % auo-mente d A 
vers G (fig. 8 et 9). 

Comme pour la température, on a établi le tableaux X cl '\ 1 d nnanl 
les maxima et minima men uels et le maxima el minima ab olu - enreo-i tr' 
au cours de l'année, en ce qui concerne le moment du prélèvement. Pour l 
observations des variations du % de la saturation en ox ' o-ène, loutefoi nou 
n'avons pa eu l'occa ion de faire un cycle complet. 

Comme nous avons déjà eu l'occa ion de le montrer plu haut, now n-
statons, en nous ba ant sur le donnée du tableau XVI, que le % d la , aturation 
de l'oxygène sont plus élevés pour le fond que pour la urface, au ' i bi n pour 
les maxima que pour les minima. Le différence ont Lr" élevée - surtout n 
ce qui concerne les minima qui ne descendent jamais au i bas pour le couche 
profondes que pour la surface. 

ous ne savons malheureusement rien au sujet de l'évolution nocturne de 
l'oxygène dans les eaux du port. Tous pouvon cependant citer i i qu !que 
chiffres, encore inédits, emprunté à un manu crit de L. VA~ 1'1EEL au ujet 
d'un estuaire helge ( ieuport) qui reçoit aussi des eaux de décharo-c relativ ment 
polluées par des égouts, mais qui présente un aspect beaucoup moin artificiel 
que le port d'Ostende. 

Ces chiffres se rapportent à toute une série d'observation durant 48 heure 
faites le 30.VIII.1951. 
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TABLEAU XIV. 

Variations de l'oxygène en % de la saturation, en surface entre les points B, C et D. 
1949. 

Date B c D 

iO.II.1949 ... .. . ... ... 75 , 94 75 , 83 -

i 6.II.1949 ... ... ... . .. 72 , 69 74 , 09 85 , 06 
23.II.1949 ... ... ... ... 74,53 74, i 9 -

2.III.1949 ... ... ... . .. 85,25 8i , 50 -

9.III.1949 ... ... ... ... 7i , 03 73 , i3 83 , 57 
iG.III.1949 .. . ... ... . .. 68,89 69 , 5i 89 ,95 
23.III.1949 ... ... ... . .. 71,56 72 , 76 82 , 16 
30.III.19119 ... ... .. . . .. 71 , 75 73 , 31 84, 21 

6.IV.1949 ... ... ... ... 72,99 76, 47 83 , 21 

13.IV.19119 ... ... .. . . .. 57,88 71, 54 89 , 33 

20.IV.1949 ... ... ... ... 66 , 92 79 ,18 103 , 05 

27.IV.19'19 ... ... ... .. . 48,30 8i, 95 117' 92 
5.V.1949 ... ... .. . ... - 6i ,98 84, 93 

1 LV.1949 ... ... ... .. . 59,55 7i, 99 71 , 64 

18.V.1949 ... ... ... ... 50,93 62 , 13 81 , 48 

24 .V.1949 ... ... ... ... 59,22 58 , 67 -

31.V.1949 ... ... ... ... 4,94 15, 68 83 , 31 

8.VI.1949 ... ... ... ... 38,70 52 ,72 89 , 18 

15.VI.1949 ... ... ... .. . 7,10 4, 60 94, 25 

22.VI.19119 ... ... ... ... 50,23 54 ,99 104 , 50 

8. VII.19'19 ... ... .. . ... 31 ,02 55 , 57 84,411 

i5.VII.1949 ... ... ... .. . 41,58 49,35 76 ,17 

22.VII.19'19 ... ... .. . ... 32 , 33 28, i 5 74, 33 

29.VII.19'19 ... ... ... ... 64,05 54 ,29 98 , 85 

5.VIII.1949 .. ... ... .. . 50,96 55,34 81, 66 

12.VIII.1949 .. ... ... ... 51,83 65 ,43 8i, 44 

19.VIII.1949 .. .. . ... .. . 65,58 77 , 19 101, 24 

25.VIII.1949 .. ... ... ... 37,24 66 , 23 i 04 , 49 

2.IX.19'.l.9 ... ... ... ... 62,88 67 ,7i 116 ,08 

9.IX.19li9 ... ... ... ... 55,66 59 ,74 i08, 45 

16.IX.19119 ... ... ... ... 42,18 44 , 58 83 ,30 

23.IX.1949 ... .. . ... ... 42,21 4i, Oi 78 , 44 

30 .IX.i9~9 ... ... ... ... 10, 71 5 , 62 77 , 36 

7.X.1949 ... ... ... ... 20,88 26 , 83 81 , 50 

12.X .19i9 ... ... ... .. . 35,33 2, 83 84, 53 

19.X.1949 ... ... ... ... 46,48 59 ,44 81, 67 

26.X.1949 ... .. . ... ... 58,66 62, 73 -
3.XI.1949 ... ... .. . ... 51,47 - -

9.XI.19119 ... .. . ... ... 45, 15 52,04 73 , 15 

33 

1 
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TABLEAU XV. 

Oxygène maxima et minima mensuels du % de la saturation pour les stations hebdomadaires. 

1949. 

Surface Fond 

Mois 

A B c A B c 

II.1949 Maximum 73,06 75,94 75, 83 82,60 83 , 43 84,50 

:Mïnimum 69,32 72,69 74,09 80,49 73 ,41 78 ,90 

III.1949 Maximum 86,22 85 , 25 81 ,50 81, 55 85 ,11 83,97 

Minimum 0,00 68 , 89 69 , 51 66,72 70,62 79,00 

IV.1949 Maximum 68 , 55 72,99 81,95 78,80 95,83 9ti' 38 
l\'linimum 55,13 118 , 30 71,54 113 ,00 79,61 79,26 

V.1949 Maximum 60 ,01 59 , 55 71,99 73, 112 81, 25 87 , 34 
Minimum 18,10 4 ,94 15,68 58,26 72,37 68, 75 

VI.1949 Maximum 22 ,00 50,23 54,99 80 , 21 87 , 30 101,89 
l\'linimum 3, 29 7,10 4, 60 67,07 77,50 75,92 

-
VII.19li9 Maximum 95 , 86 64 ,05 55,57 65, 12 83,33 102,76 

Minimum 0,00 31, 02 28 ,15 49,09 48,87 55, 11 

VIII.1949 Maximum 63 ,09 65,58 77 ,1 9 72,45 100,30 102,87 
Minimum 42,02 37 , 24 55 , 34 56,75 62,97 79,41 

IX.1949 Maximum 57,94 62 , 88 67,71 70,36 77,40 98,49 
l\'Iinimum 0,00 10,71 5,62 39 ,43 60 , 71 55,67 

X.1949 Maximum 55 , 30 58,66 62 , 73 711, 78 75,52 90,20 
l\'Iinimum 0,00 10,35 2,83 51,92 69 , 84 76,89 

XI.1949 Maximum 60,87 51,47 52,04 73,31 74,36 74,36 
l\'linimum 4A,83 45,15 - 69,81 74,17 -

A partir de 11 h 45, nous voyons l'oxygène monter progressivement avec 
la marée et, partant de 29,22 %, arriver à 76,14 % à marée haute à 17 h de l'après­
midi; la teneur descend avec la marée et atteint 29,35 % à minuit. Vers 1 h du 
matin, le pourcentage en oxygène atteint son point minimum avec 17,88% pour 
remonter progressivement avec la marée et atteindre 71,61 % à 5 h 25, marée 
haute. A 12 h 25, marée basse, il retombe à 19,04%. 
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On voit donc ici que les effets de la marée et de la succession jour-nuit 
interfèrent ici pour donner des maxima et minima successifs. La comparaison 
se fait plus difficilement avec des estuaires non soumis à des éclusages et où 
!'amenée d'eau douce d'amont est pour ainsi dire régulière. 

Maximum .. 

Minimum ... 

TABLEAU XVI. 

Oxygène. 

Valeurs maximales et minimales du % de la saturation pour l'année. 

1949. 

Surface Fond 

A 
1 

B 
1 

c A 
1 

B 

... ... ... 95,86 85,25 81,95 82,60 100,30 

... ... ... 0,00 7,10 2,83 39,43 48 , 87 

B. 3. - La chlorinité. 

1 

c 

102,87 

55, i1 

L'eau du port d'O tende n'étant pas de l'eau de mer au sens strict, mais 
une eau plu ou moin saumâtre dont la teneur en c1- oscille dans de très larges 
limite , nous avon exprimé la chlorinité en gr c1- %0 et non en salinité sensu 
M. KNUDSEN. 

On di cerne facilement une stratification directe, en ce sens qu'une eau 
moin alée surmonte une eau plus salée, avec des différences souvent consi­
dérables : de 4,095 en urface à 17,073 gr c1- %0 au fond (marée mi-montante 
à haute du 16.JII.1949) (fig. 8, 9, 13) . 

Dans Jes exemple choisis (labl. XVII) les extrèmes ont été 4,095 gr Cl %0 
el 18,895 oT Cl %0. 

Quant à l'en emble de recherches, nous avons dressé un tableau comparatif 
pour le trois points envisagés donnant les maxima et minima mensuels et les 
valeur extrême enregi !rées au cours de nos visites (tabl. XVIII). 

Il esl évident que les eaux du fond sont donc plus salées que l'eau de 
surface, même en ce qui concerne les valeurs minimales, et il est clair qu'une 
lano-ue d'eau salée 'introduit dans le chenal et se glisse sous des eaux plus 
douces (fig. 8, 9) . 

Nous pensons que ce dernier fait illustre 1e phénomène de l'oxygénation 
plus grande des eaux profondes, l'eau marine fraîche amenant une teneur en 
oxygène plus grande et la distribuant aux trois points envisagés . 
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Mois 

II.1949 

III.1949 

IV.1949 

V.19119 

VI.1949 

VII.1949 

VIII.1949 

IX.1949 

X.1949 

XI.1949 

]\II.1949 

I.1950 

II.1950 

S. LEFEVERE , E. LELOUP ET L. VAN l\IEEL 

T ABLEAU XVII. 

Chlorinité en gr Cl - %o. 
Maxima et minima mensuels pour les stations hebdomadaires. 

1949-1950. 

Surface 

A B c A 

1 

Maximum 9, 112 14,396 

1 

14,378 18,934 
Minimum 5,797 7,659 12,321 18,792 

Maximum 11,807 13,615 

1 

13,615 17,392 
Minimum 2,766 8,598 8,510 16,027 

Maximum 15,353 14,555 

1 

15,512 18,810 
1 Minimum 5,354 11, 311 13,828 17,037 
1 

Maximum 16,062 14,715 15,477 16,913 
Minimum 11,470 8,722 12,428 16,629 

Maximum 15,548 15,442 16,931 18,296 
Minimum 7,700 10,270 

1 
10,620 17,145 

Maximum 15,060 14,960 
1 

15,900 16,745 
Minimum 11,840 13,685 14,250 16,640 

1 

Maximum 17,005 16,340 16,805 19,115 
11-finimum 11,840 15,840 16,440 17,180 

Maximum 16,420 16,720 17,130 18,110 
11-finimum 13,130 15,000 15,000 17,410 

1 

1 

Maximum 17,060 17,230 18,040 18,895 
11-finimum 12,975 15,170 15,080 17,430 

Maximum 17,555 17' 120 17,120 18,940 
11-finimum 12,640 10,740 12,840 18,510 

Maximum 14,460 14,260 14,510 18,660 
Minimum 5,770 6,520 13,120 18,390 

Maximum 13,860 14,035 14,750 16,660 
Minimum 5,505 7,405 6,930 17,785 

Maximum 11,960 13,450 12,085 18,155 
Minimum 2,805 4,600 6,755 17,730 

Fond 

B 

18,863 
16,5111 

17, 285 
16, 381 

18 ,668 
17,073 

18,048 
iG,576 

18,579 
16,780 

16,720 
16,HO 

19,180 

17' 180 

18,060 
17,450 

18,895 
17,040 

18,940 

18,510 

18,485 
18,180 

18,360 
17,490 

18,205 
17, 730 

c 

18,934 
1 ,331 

17,356 
16,4311 

18, 969 
17,250 

17' 7116 

16' 51;1 

18, 810 
16,930 

16,870 
16,3i0 

19,115 

1 

17,180 

18,235 
17,240 

19,020 

17,580 

18,950 
18,330 

18,530 

18,390 

18,220 

15,930 

17,905 
15,055 
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Minimum ... ... ... ... 
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TABLEAU XVIII. 

CWorinité en gr a - %o. 
Valeurs maximales en minimales pour l'année. 

1949-1950. 

Surface 

A 
1 

B 
1 

c A 

1 

i7,555 i7,290 iS,040 

1 

i9,i15 

2,766 ,.,600 6,755 i6,027 
1 
1 

1 

39 

Fond 

1 
B 

1 
c 

i9,i80 i9,ii5 

i6,i40 i6,34.0 

.\u point de Yue de la clas ification de l'eau du port d'O tende, on peut dire 
que celle-ci parcourt la gamme 1-mé ohaline à pol~· haline, conformément au 
chéma établi par IL C. REDEKE (1933) : 

Oligohaline 
::r.·mésohaline 
~-mésohaline 

Polyhaline 

0,1 - 1,0 gr Cl- %0; 
1,0 - 5,0; 
5,0 - 10,0; 
> 10,0. 

La limite upérieure pour les eaux saumàtres a été fixée à 17 O'r c1- %0, 
correspondant tt une ~alinilé totale de ± 30,0 gr %0, l'eau de mer côtière ayant 
une alinité d'environ ± 30,0 oT %0 et l 'eau de la mer du .\"ord proprement dite 
po éclant 35,0 gr %0 . 

. 'ou a' on as~ez peu de cho. e au ujet de la décharge des eau..x intérieures. 
Quelque mc-.ure· en juin, juillet, août et eptembre 1947 ont pu être effectuée 
prè· du confluent du i\'oord-Eede et de l'annt-port, à hauteur de écluseltes qui 
le mettent en relation avec le ba~ in de chasse. 

On Yoil donc par le tableau XIX que la chlorinité dans le Noord-Ecde, pour 
le · moi · d'oh en ation, est beaucoup plus forte au fond qu'à la surface et que 
la différence peut aller du imple au double. 

C. - RECHERCHES DE 1952-1953. 

\fin de comparer un plu arand nombre de marée haute· et ha~ e entre 
elle , nou · a' on entrepri une nouvelle érie de me ures, en urface eulement, 
mai le m~mc jour au..x deux marée ucce sive . Kous avon pu faire ces mesures 
Lou le quinze jour· pendant un an. 

Cepernlant, pour permettre de comparaison Liologiquc plu pou ée , 
nou y avon · ajouté la mesure de l'alcalinité. Ceci nou a permi de faire un 
certain nombre de calcul complémentaire . 
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Dans l 'annexe 2 sont mentionnées pour les trois points A, B et C, respeeti­
Yem ent l 'alcalinité, la chlorinité, la température et le % de la saturation de 
l'oxygène. 

Date 

4.VI.194.7 

19.VI.1947 

25. VI.19'17 

2.VII.1947 

9.VII.1947 

i6.VII.19n 

23. VII.19117 

30.Vll.HJ!17 

6.VIII.1947 

13.VlIT.l947 

27.VIII.19'17 

29.VIII.19117 

3.IX.1947 

10.IX.l947 

C. 1. - La chlorinité. 

TABLEAU XIX. 

Chlorinité en gr Cl - %o. 
Conflue.nt du Noord-Eede et de l'avant-port. 

1947. 

Haute ... ... . .. 

Haute ........ . 

A peine montante 

Haute 

Basse .. . 

Haute .. . 

Montante 

Haute 

Basse .. . 

Haute .. . 

Descendante .. 

Marée 

Début descendante (confluent) .. 

Début montante (surface) 
Basse ... ... . .. 

Basse (confluent) 

Presque haute 

Basse ... . .. 

Descendante .. 

Surface 

!1, 14 

3,110 

11,85 

7,38 

9,51 

12,62 

8,21 

12 , 25 

8,35 

8 , 50 

15,92 

13,49 

14, 13 

13, 71, 

12,95 

12,89 

11, 19 

8,41 

~ 

Fond 

13,03 

14,23 

16,13 

18,95 

18,29 

17,62 

17,92 

16,79 

16,79 

18,17 

18,60 

18,3!1 

18,119 

Comme pour 1949-1950, nou voyons que la chlorinilé, à marée bas e et à 
marée haute, augmente aussi de A Yers F, aYec un minimum de 2,36 gr Cl %0 
et un maximum de 17,69 gr Cl %0 . 

C. 2. - L'oxygène. 

Le minimum de la saturation obsené a été celte foi de 16,6 % à marée 
basse et de 44,16 % à marée haute; le maximum a été de 79, 73 % à marée ba e 
et de 162,15% à marée haute (fig. 14) . 
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FIG. 14. 

On ne di po. c que de données générales au sujet de l'éYolution du phyto-• plancton dan le port cl'O tende. Des prélèvements ont été faits par S. LEFEVERE 

au point de vue zooplanclon et il n'a pu qu'apprécier par des signes distinctifs 
la quantité plu ou main grande de phytoplancton . 

~i nou· melton ces données en regard des alurations en oxygène de A à C 
(Labl. \ \). nou yoyon que le phytoplancton a le plus souYent une influence 
con idérable ur la aturalion; car, malgré la quantité considérable de matières 
rn fermentation daw l'eau du port, le phyloplanclon parvient néanmoins à 
garder une .aluration relaliYement haute. 
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TABLEAU XX. 

Phytoplancton et saturation de l'oxygène. 

Date 
1 

III.1952 
1 

IV.1952 
1 

V.1952· VI.1952 
1 

VII.1952 

Phytoplancton ... .. . ... ... + + + ++ + + +++ +++ 

Saturation en % 

Marée basse ... ... ... . .. 80 87 73 79 51 68 71 60 56 66 

Marée haute ... ... .. . ... 83 75 79 89 69 71 74 75 117 94 

Date 1 VIII.1952 1 IX.1952 
1 

X .1952 
1 

XI.1952 
1 

XII.1952 
1 

I.1953 

Phytoplancton .. ... ... ... ++ ++ ++ ++ ++ ++ - + - +++ + 

Saturation en % : 

Marée basse .. . .. . ... . .. 44 70 49 105 87 63 60 71 75 94. - 55 

Marée haute ... ... ... . .. 73 162 62 128 115 70 74 74 78 
115 1 

- 96 

Densité : Faible = . Assez forte = + Forte = ++ Très forte = +++ 

C. 3. - L'alcalinité. 

En général, à marée basse et à marée haute, l 'alcalinité diminue de A vers C, 
sauf pour quelques exceptions où elle est à peu près identique pour le trois 
points . Le maximum observé a été de 6,88, le minimum de 3,07 milliéqui alents 
de co3 %0. 

Une des principales caractéristiques de l'évolution de l'alcalinité dan le 
port est l'allure semblable des courbes, que ce soit à marée haute ou marée bas e, 
et ce pour les trois points A, B <:l1; C. 

Partant d'une alcalinité assez haute, la courbe descend progres ivement 
pour atteindre ses points les plus bas vers les mois de juillet, août et septembre, 
à peu de chose près cependant, pour remonter à la fin du cycle annuel. 

Les points les plus bas en question correspondent, mutatis mutandis, aux 
époques de production marine des éléments planctoniques à chlorophylle qui 
soutirent le C02 des bicarbonates et provoquent ainsi une précipitation massive 
de carbonates de calcium qui échappe ainsi au bilan calcique et carbonique 
de l'eau. 
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Par redissolution à la îin du cycle, les carbonates réapparaissent sous forme 
de bicarbonates et l 'alcalinité augmente proportionnellement. 

La courbe de l'alcalinité de l'eau de mer au bateau phare West-Hinder 
présente la même allure, diminution de l'alcalinité en J·uin J·uillet août avec 

' ' ' une remontée en îlêche vers la fin janvier. 

C. 1. - Observations sur le point B. 

a) Analyses chimiques. - Enfin, pour le point B, nous avons eu 
l'occa ~ion de disposer d'échantillons copieux permettant d'exécuter des analyses 
complètes. Le tableau XXI ren ·eigne les résultats analytiques. 

b) Variations de la pression osmotique. - Nous intéressant 
aux cliver e variations du milieu dans lequel les êtres sessiles que nous étudions 
pas ent leur existence, on a essayé de calculer les variations de la pression 
o motiquc en partant de la salinité. 

On sait qu'une eau saumâtre ne peut être directement comparée à l'eau de 
mer et qu'on exprime donc les chlorures totaux non en salinité sensu KNUDSEN, 

mai en chlorinité, c'est-à-dire le nombre de gr de c1- par litre d'eau. 

Le circonstance actuelles ne permettant pas encore de soumettre des 
échantillons d'eau du port aux essais de cryoscopie pour déterminer ainsi la 
pre ion o rnotique par l'élèvement des points de congélation, on a eu recours 
aux artifice de calcul afin d'obtenir un ordre de grandeur. On a recalculé les 
chlorinité en salinité sensu KNUDSEN et au moyen de cette valeur on a calculé 
la prc ion o malique. 

Elle peut être facilement calculée par la température du point de congé­
lation, car P = k. IGURD Sm 'I s a fait quelques expériences pour trouver la 
'aleur du cocîîicient k. Il e t de -12,08 pour 0 °C . Il faut cependant appliquer 
une correction pour les variations de concentration de l'eau de mer. 

Lor qu'on connaît la pre sion osmotique de l'eau de mer à 0 °C, la pression 
à d'autre température peut être facilement calculée au moyen de la formule 
de la pre sion de gaz : 

P, = P0 (i+0,00367 t). 

11 exi te de tables donnant la pression osmotique en atmosphères à 0°, 10° 
et 20° à de salinités variables. 

On peut ainsi dresser un tableau des minima et maxima de c1- en gr o/oo et 
la salinité y carre pondant, pour les points A, B, C, à marée haute et à marée 
basse, et la pres ion o malique à la température de l'observation. 

Il est entendu toutefois, que ceci ne constitue qu'un ordre de grandeur. 
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TABLEAU 

5.XI.1952 21.XI.1952 

Marée basse fa rée haute 

pH .. ... ... ... ... ... ... ... ... 7,50 7,5 
Alcalinité cc H Cl /10 % ... ... ... 4,03 3,99 
Extrait sec 100° g 0 loo ... ... ... ... - -
Matière organique mg Mn02K 0 loo ... - -
Ca++ mg 0 /oo ... ... ... . .. ... ... - -
Mg++ mg 0 /oo ... ... ... ... ... ... - -
804 mg 0 /oo ... ... ... ... ... ... - -
P04 mg 0 loo ... ... ... ... ... ... - -

i02 mg 0 loo ... ... ... ... ... ... - -
NO!j mg o /oo ... ... .. . . .. ... ... - -
CI- g 0 /oo ... ... ... ... . .. ... ... 7,35 5,10 
Résist. (i) i 0 ... .. . ... ... ... ... 2 ,001 27,1 7 
Oxygène % de la saturation ... ... . .. 70, 11 60,16 

C. 5. - Remarques. 

En ce qui concerne le comportement de eaux côtière prè 
H. W. HARVEY (1949) émet quelque idée qui peuvent intére - er l 
étudiant la vie de ce milieux. 

Marée basse 

-
-
-
-
-
-· 
-
-
-
-
-
-
-

d' luair 
Liolo()'i le 

Prè de la cùle, dit-il, particuli '>remen l lor-que la m r e t ba e el que de, 
rivières débouchent dan la mer, l'eau e t diluée el contient d quantité croi -
santes de sédiments en suspen ion. L'eau e t colorée, a Lran parence L réd uil 
et la zone suffisamment lran parente pour permellre la croi sance cle yérrétau"X 
devient plu re lreinle. Ces condition de Yie peuvent 'étendre pendant de 
kilomètre au large de la côte ur haut fond , comme dan le ud de la mer 
rlu Nord . Les courant de marée y provoquent de courant verticaux, créent 
des mélanges et contiennent ain i plu de sédiment en u pension. 

Pendant l'été, toute la colonne d'eau 'échauffe et il n'y a pa de couche, 
réellement froides comme au large. Durant l'hiYer, l'eau plu dilu > a une ten­
dance à rester cantonnée près de la cote. Elle 'écoule en un mince film pendant 
l'été, lorsque des vents forts continentaux pou sent l'eau plus chaude ver le 
large alors que l'eau profonde plu froide la rrmplace. Il e t à remarqu r qu 
la distribution de beaucoup d'animaux marin e t limitée à eau e de écart de 
température et de salinité. 

fa rée haute 

7,G7 
1 

3,211 

6,5~ 

379,20 
262,70 

3 •) 0 -, 
653 , 0 

0,4. 

39,59 
22,GO 

3, 70 

-

1 

73 , 90 

1 

-

1 

1 
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XXI. 

1 

5.XII.1952 19.XII.1952 5.I.1953 19.I.1953 

Mar6e basse Marée haute farée basse 

1 

~farée haute Marée basse Marée haute Marée basse 1 ?ifurée haute 

1 

7,65 7,60 7,72 7,65 7,52 7,50 7,49 7,52 
4,41 11 ,28 4, 18 3,27 4,13 4,37 5,32 4, 86 
9, 16 8,91 7,66 6,23 9,92 7,97 7,26 5,55 

379,20 316 ,00 379,20 316,00 252,80 442,110 

1 

379,20 379,20 
289,70 312,60 249,20 257,50 310,50 258,60 295,90 311, 50 
1153, 70 433,00 3 2,70 297,00 530,50 388,70 391,60 368,00 
769,30 759,50 625,00 596,20 884,60 634,00 

1 
586,60 519,10 

0,41• 0,375 0,515 0,550 0,16 0,46 0,72 0,52 
36,38 39 ,59 39,59 39,59 33,17 39,59 39,59 39,59 
20,110 20, 0 20 ,40 24,50 18,60 19,20 18,00 17,50 
11,59 11,66 3,65 ' 3,20 5,72 3,80 2,96 2,91 

80,60 77,70 99, 10 ~ 66,60 

1 

118,90 140,90 164,80 
75,51 7 ,52 - - - - 96,21 59,36 

TABLEAU XXII . 

Marée basse 1 Marée haute 

1 Â B c 
1 

Â B c 

1 

:\Iaximum 

1 

tO ... ... ... ... .. . ... 20,75 17,25 19,50 15,00 1 ,75 18,00 

Cl .. ... ... ... ... ... 15,32 15,28 16,41 14,91 16,41 17,69 

alinité ... ... ... ... 27,6 27,61 29,65 26,94 29,65 31,96 

Pression en atmo phère ... 19,6 19,68 21, 11 1 ,63 21,11 22,49 

:\Iinimum 
to ... ... ... ... ... .. . 2,00 3,00 4,00 2,75 3,00 3,00 

Cl .. ... ... ... ... .. . 1,22 2,97 4,89 1,76 2,64 4,64 

alinité 2,23 5,39 ,86 3,21 4, 0 8,41 ... ... ... ... 

1 

Pression en atmosphères ... 

1 

1,30 3,23 5, 0 1,94 3,23 5,15 
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Il est hors de doute que l'existence de couches diverses de salinité, d'oxygé­
nation et de température très différentes, de même que des zonations de ces 
mêmes facteurs dans le port d'Ostende y provoquent régulièrement des phéno­
mènes analogues à ceux que H. vV. HARVEY (1949) décrit et que les animaux y 
sont donc soumis à des conditions de vie très variables . Le Noord-Eede, par 
exemple, avec sa salinité variant du fond vers la surface du simple au double 
en ce qui concerne la chlorinité en est un exemple frappant. Nul doute que l'eau 
douce venant de l 'intérieur des polders glisse sur des couches plus denses, parce 
que plus salées, y créant ainsi un biotope tout à fait particulier. 

V. - L'EAU SAUMÂTRE DU PORT D'OSTENDE, MILIEU BIOLOGIQUE. 

Mise rythmiquement à sec, la zone intertidale du port offre au benthos 
mais avant tout à la faune et à la flore sessiles, des conditions exceptionnellement 
défavorables. Les formes mobiles telles que les Vers, les Crustacés errants, les 
Diatomées, doivent s'enfoncer dans les crevasses du bois, entre les pierres ou se 
réfugier plus ou moins clans le leptopèle des fonds sableux dans la péloglrea des 
substrats solides . Dans un tel milieu, le benthos doit être eurytherme, euryionique, 
euryhalin et l'on sait que les valeurs moyennes de température, de pH et de 
salinité sont moins importantes que les écarts de ces valeurs et que la rapidité 
de leurs fluctuations. 

A. - ÈMERSION ET IMMERSION. 

Dans notre aire tempérée, l' émersion et l'i mm ers ion sont régu­
lièrement biquotidiennes, chacune d'une durée d'environ six heures. Le facteur 
humidité n 'es t donc pas limitant pour les animaux qui habitent jusqu'au:x 
niveaux moyens de l'aire intertidale (tabl. XXX et XXXI). Bien qu'à ces niveaux 
la nature chimique des eaux ne soit pas toujours uniforme, l'eau de surface 
est souvent plus oligohaline et moins oxygénée que celle du fond (voir chiffres 
Annexe 2 et graphiques fig. 7, 8 et 9). Les espèces fixées (E lminius modestus, 
Enteromorpha intestinalis) et motiles (Ligia oceanica, Littorina saxatilis) (1), 
qui subsistent aux niveaux des hautes mers de vive-eau, sont seulement immer­
gées bimensuellement. Elles sont parfois humectées par l'embrun des vagues et 
l'humidité atmosphérique - l'air étant assez bien saturé en sels - peut avoir 
une importance assez grande. La zone des basses mers de vive-eau semble être 
pour certaines espèces d'algues brunes [Fucus vesiculosus (tabl. XXV, p. 85), 
Ascophy/.lum nodosurn] l'aire limite de leur extension vers le fond parce que 
l'écart entre deux émersions - une dizaine de jours - paraît trop grand. 

(
1

) Ce Mollusque ne semble plus exister dans le port, bien qu'on l'ait observé 
jadis dans le fossé de la Poudrière (carte fig. i ) et que P. PELSENEER le mentionne sur 
notre côte en 1882. 



LE PORT D'OSTE IDE 47 

600 m 

~· 

Moyenne 
M.H.V. E 
5.065 5.00 1 

\ /~ 
I 

" 

. 
/ 

1 
1 

1\ 
1\ . \ 

I \ 

....... 

1\ J 
\ !/ 

I ', 

I "v1 Moyenne 
M H M.E 

1106 
1.00 ' 1 .J. _.__ ', I ,-{ '";', 

I \1 ./ 
- ,H-Tj 

,. 1 \ I 11 
I 

1---- ,__ v 1 I 

1 
1 '1 

_ .. ,J_J _ 1 
J 50 JANVIER F1MUl!Jl AVRIL 

' 
1\ V ' Il' 
" J 1\ 

l\il 

I "· ,• 1/ 'Il , ' "-- _, 
\ '• \ I 

v 

JUIN JUlu.eT 

1\ 
I ' I 

I -, 
: i l'\ I 

\ 

1\ I rv \ 
/ 1\ ' 1 

Il 

1\ / " r: 1 

..... 
1 

1 
1 1 1 1 

1 1 

1 
) ..... 

'~ , ---· 1 . 
1 

I 1 1 -- ---'\ I 

1 I \ 11 1 1 

\ ! .'J 1 ; i 
I 1 

1 

I 
I -- M.H. V.E. li ,__ 

\ ---- M. H. M. E. 

V 
AOUT SEPT'EMBRE OCTOBRE NOVE.MSRf. OECE..\tBRe 

2.00ml!!---.,---.,---.,---.,-----.,....-.,....-,-,-,-,-,-r-ir-ir-ir-i--i--i--i--i--i--r--r-r--r--r------r--i 
1 , , ! -- M. B.V. E. ! 

Moyenne 
M.B.M.E 

1-- 1 

1-i 
ÏI 

i 1 1 /\ I 1 ---- M. B.M.E. l 

1 / \ 1 1 1 1 

1 1 
1 

: \ 
1 

1 1 1 / I 1 

1 
\ "· 1 " / 

1 
1 

1 

_,.... ·--, ' 1 / 1 ', i D I ~ ' "· _J_ 
,-J-.,---~l~,:__.,---.,---.,---1~.......;,\--'--''-if---J'-i-;l---'--f--t--t--t--t--t,-.•~'~.+~~•~"'/ \ I 1 h ,, 

----=' ..... :Il •• 

1 \ 1 1-;'_\~-+.i-7-+--+--+--l--l--l--l--l--l-+--H'-+-*-+-i 
\A\./ , \ 

V! :/' /\ J 

\ J . , 1 

1 l l l/i , J \ /\/ 
Moyenne 1 \ 1 IK 1 1 J 1 1/ \ 'J 
M.B.V.E.~,;_~~W....!~t..,;~~++~~+--f-.._"+t-mH-t-if-t-t-1--t-t-fïT-f"ïi-t-

0.190 
1 

'-;., ........._ r 1 A 
1
, 

1 
/ 

1 ' 1 J ' 1 J 1\ Il 

. 
J 

J \ J 

,V \ j 

1/ 
AVRIL /WN JWLLET AOUT SEYTE.MBRE OCTOBRE NOVE.Ji,!BRE D!ŒMBRE 

FIG. 15. 

4 



48 S. LEFEVEHE, E. LELOUP ET L. VAN MEEL 

Les étages de la slraligraphic des faune cl fl ore sessiles suivent donc de 
près les niveaux moyens des pleines cl bas es mers de morlc- cl vive-eau . 

A l'aide des mesures rérlles fournies par le marégraphe cl qui nou furcnl 
obligearnmcnl communiquées par le Ser icc llydrngraphiquc du porl d 'O lcnd<', 
nou avon pu élablir un diagrammr des niveaux rnoy('ns de 'i\C'- cl de morlr­
cau lors ùu cycle 1952. Cc graphique donn e en outre une idé(' , ur l'aire dr 
balancement enlre laquelle les basses cl hautes mers normale ' o ' cill enl (fig. 15). 

B. - LA TEMPÉRATURE. 

Selon A. l\RoGn (1914), ci té par E. ZEunmN (1947), «Ln relation entre le 
métabolisme et la tcrnpéralurc chez le Tnverlébré pœcilolhcrmcs !'('mblc . ui \TC 

la loi de VA 'T HoFF, exprimée par une hyperbole » el E. ZEuT11Ei\ ajout(' : « L' 
rnétabolisnw de base bais e suivanl cPllr courbe, quand l'animal pœeilolherm csl 
transporté à une température plus bassr, bien qu'aprC:· un éjour 'arianl entre 20 
et 30 jours l'animal ail réglé sa tempéra lure ù u1H' 'aleur plus haule; le phéno­
mène contraire sr présenle lorsqrn' l'a nimal e. t transféré dan. un 111iliPu th erma l 
plus élevé ». 

Dans le cycle vital la température agit comme un facteur de premier ordre 
dans la spermo- et ovogénèsc . Comme .1. II. ÜHTON (1919) l'avait prérn, il est 
caractéristique que les espèces nordiques, comme /3alanus balanoides, Oncliilluris 
fusca, Eubranchus vittatus, Obelia geniciilata, c reproduisent en hiver, début 
du printemps, par une lcrnpéra turc minimale. Elle se réparlis, cnt en général 
dans la zone des basses mers l~t oü la température atteint ,on dearé le plu ba. 
et où la flu ctua tion de la tempéra ture e trouve réduite gràcc il la haute capa ilé 
calorique de l'eau. Cc fait explique la régression de /3alanus balu1wicles dans le" 
contrées tempérées où, clrpuis quelque annér , le climat s'e L adouci. Le para il , 
l-Tem.ioniscus balani B cm10Lz, 1 66, ca, lrant la balane, ne . cmblc pas int r­
venir puisqu'on n'e L pas certain de sa présence clan le porl. L'e. pi·cc 
méridionale (Mercierella enignwtica) , c reproduit pendant l'été. ne e. p(·ce 
cosmopolite, la balane Elminius modestus, récemment immigrée d'Australie 
(E. LELOUP et S. LEFEYEHE, 1952), n'est pas entravée par la lcmpéralur dan on 
cycle reproducteur; en effet Elminius incube pendant pre que Loule I'annér, 
bien que l' émission de nauplius ne 'opère que de mar à septembre inclu .. 

Les changements de température exercent une influence ur le pouvoir 
osmorégulateur. L'abai semenl de la température 'accompagn d'une auamenla­
Lion de poids. Inversement, l'élérntion de la température entraîne une baL c cl 
poids et ce phénomène se produit aus i bien chez le Invertébrés que chez les 
Vertébrés pœcilothermes (Nereis selon C. ~cnLTEPER, 1929; Anguilla . elon 
A. HAFFY, 1952). 

L'acclimatation à de hautes tempéralures par des animaux pœcilolherme 
est connue depuis le travail d'ensemble de C. B. DAVENPORT el W. E. CA TLE 
(1895) . D'après C. ScrrLIEPER, .T. BLi\.s1 ·c et E. HALSBA n (1952), la tolérance aux 
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températures extrêmes se trouve, chez les animaux sténo- et eurythermes sous 
l'influence de facteurs hormonaux, nerveux et enzymatiques, ainsi que' de la 
proportion d'eau libre et d'eau en combinaison dans la cellule. On connaît les 
effets des rayons ultra-violets sur l'équilibre chimique colloïdal. Les U.V. modi­
fient le degré de dispersion de façon que la dénaturation thermique se trouve 
retardée. Toutefois les U.V . ont un pouvoir photolytique, dont l'intensité varie 
avec le pH. La tolérance aux températures extrêmes dépendrait aussi du « méta­
bolisme de base » C), se déplaçant dans le même sens que la température. 

Il va de soi que l'usage d'oxygène est corrélatif de l'intensité du métabo­
li sme; il diminue clone avec la température, notamment suivant la loi de 
VAN 'T HoFF. 

Il existe un seuil inférieur et supérieur variant selon les espèces avec l'état 
physiologique (p. ex. période de frai ) des individus. Une fois ces limites dépas­
sées, un état d'engourdissement survient et finalement la mort. Suivant les 
auteurs allemands précités, les cations interviennent aussi : en solution hypo­
tonique l(+ diminue la résistance, tandis que les ions bivalents de calcium (Ca++) 
el de magnésium (Mg++) l 'augmentent. 11 y a des différences individuelles; les 
stade végétatif se siles Scyphostomcs des Méduses résistent à une variation de 
lernpéralurc assez grande, quoique le bourgeonnement et la strobilation chez 
Chl'ysaom sont en través si la température dépasse les limites + 10° à + 20° C 
selon TcrrEo -TA1-Crrurn (1930) . On a remarqué aussi que les formes larvaires 
re pirent et soutiennent leur métabolisme bien au-dessus de la température 
léthale pour l'espèce; ainsi pour Cal'cinus mœnas (LINNÉ, 1758), la température 
léthale de adultes e t 30° C., par contre les larves respirent encore au-dessus 
de 37° C (J . JEEDIIAM, 1932) . 

Comment les espèces interticlalcs réagissent-elles contre une dessiccation lors 
d'une émer ion, par un vent non saturé d'humidité o_u par une radiation solaire 
inlcn e comme le montrent les relevés de la figure 14 ? 

Les organisme libres s'enfouissent en dessous des frondes cl' Algues, au 
travers du leplopèle dans la vase imprégnée d'eau interstitielle dont la salinité 
à l'émersion reste plus ou moins égale (propriété de la capillarité) . Il est probable 
que, comme les homœothermes, ils font intervenir une certaine thermorégula­
tion qui, bien que moins parfaite, leur servira à retarder les méfaits des change­
ment brusque de température. On sait que la consommation endogène 
d'oxygène e t assez considérable chez Cal'cinus mœnas, Hyas, Pandalus, Leander 
(B. T. crrEER, C. r. ScmvABE et M. A. A. ScuEER, 1952) et Ostrea ednlis 
(C. T. Hu rPIIREY, 1946). La réduction de l'apport de chaleur endogène trouve 
un ob tacle infranchissable dans ce haut degré de « métabolisme de base » . 

Une intervention en faveur d'une thermorégulation chez les Crustacés peut 

(1) Métabolisme de base = terme strictemen_t e!Il:r:iloyé pou~· les ?rganismes homœo­
thermes, qui ne peuvent descendre sous un seml-h~ite de metabo~1sme lo!s du repos 
eu de l'inanition. Chez les pœcilothermes, au contraire, le métabolisme baisse avec la 
température et avec l'inanition . 
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probablement être envisagée par une hormone du pédoncule optique qui aurait 
une action freinante de l'intensité métabolique (A. G. BAUCHAU , 1948) . Chez 
certaines espèces (Ac tinies), le tégument secrète en abondance des substances 
muqueuses qui résorbent la chaleur et permettent une évaporation cutanée lente 
ayant pour résultat une déperdition calorique par radiation et par convection. 
Ce phénomène se passe en général chez les espèces pœcilothermes, et il ne 
fonctionne que comme facteur de retardement; car la température de l 'animal 
se mettra bientôt en équilibre thermique avec celle du milieu. Un recours d'ordre 
mécanique peut être envisagé chez les formes sessiles de la zone intertidale, qui 
sont pourvues de tes ts (Moules, Tarets, Littorines, Patelles, Balanes) . Soumises 
à une température extrême, elles peuvent soit s'enfermer dans leur test par 
rapprochement de leurs valves, ou par obturation de leurs plaques operculaires 
au moyen de leurs opercules, soit s'appliquer contre le substrat au moyen de leurs 
tests qui fonctionnent comme une capsule étanche . Ces tests sont pourvus de 
rayures, de fentes, visibles au microscope électronique, qui libèrent de la vapeur 
d'eau, rafraîchissant suivan t le principe de la gargoulette. En cas de dessiccation 
progres ive et extrême, ces animaux passent à l 'état de vie latente . 

Les moyennes décadaires de la température de l 'air observées au musoir 
Est du port d'Ostende (mars 1952-mars 1953) sont reprises dans la figure 14. 
Ces observations furent notées par le Service de Pilotage d'Ostende à 7 h, 10 h et 
13 h. Les écarts entre les trois observations moyennes décadaires ne dépassent 
guère 5° C. Nous regrettons beaucoup de n'avoir pu relever l'insolation même des 
mur de quai en béton grisâtres et des pilotis de bois carbonilisés et donc foncés . 

C. - LE pH, L'ACIDITÉ ET L'ALCALINITÉ DU MILIEU. 

Dans le milieu marin, les variations du pH sont essentiellement liées à 
l'équilibre acide carbonique - bicarbonates - carbonates, les autres acides 
faibles ne jouant qu'un rôle négligeable. 

Les variations hydrométriques dans le port d'Ostende sont parfois considé­
rables (voir chiffres Annexe 2) . En cas d'assimilation photosynthétique extrême­
ment intense celte dernière arrive à consommer non seulement tout le gaz 
carbonique libre, mais encore celui des bicarbonates et même une partie de celui 
des carbonates de calcium et de magnésium et, par conséquent, le pH devient 
extrêmement alcalin. D'après vV. R. G. ATKINS (1922), une haute alcalinité provo­
quée par la Chlorophycée, Ulva, lactuca LINNÉ, en photosynthèse, agirait comme 
facteur chorologique sur Ceraniimn rubrum (HunsoN) C. AGARDH. Ce degré 
d'alcalinité entraîne une hyperperméabilité irréversible et fatale pour Ceramium, 
ainsi que pour les Vorticelles et Ciliés épiphytes de cette Algue. 

Les Bactéries, d'autre part, sont pendant toute l 'année les agents dyna­
mique principaux affectant le pH en catalysant la transformation de matières 
organiques et inorganiques en suspension dans l'eau de mer. 
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Selon .T . B. BATEl\IAN (1933), Carcinus mœnas meurt subitement si le pH 
externe descend en dessous de 6 sous l'action d'acide chlorhydriq uc ou carbo­
nique, il meurt après trente-six heures si l'alcalinité atteint le pH 9. Remarquons 
que les valeurs 6 et 9 de pH interne sont les limites viables notées ch ez les 
Vertébrés supérieurs. 

La respiration, plutôt la mise en liberté de C02, est facilitée dans l'eau de 
mer grâce aux monocarbonates disso us qui confèrent il l 'eau la possibilité 
d'absorber une plus grande quantité de gaz carbonique. Une dilution du milieu 
extérieur baisse naturellement cc pouvoir et rend la respiration en milieu 
aquatique pénible (C . ScnLrnPEil, 1928) . 

Bien que le gaz carbonique eu quantité soit nuisible aux animaux, il est un 
élément important dans le cycle végétal. Il forme la base uulrilivc utilisée 
dans la photosynthèse . 

Il n e semble d'ailleurs pas moins imporla11t pour le règne animal. Le gaz 
carbonique constitue un facteur de croissance pour les Prolozonircs (O. RA11N, 
1941). Il a un pouvoir régulateur du pH du milieu interne, où il rL·glc en outre 
la dispersion ioniqu e des liquid es intérieurs. Le C02 se rencontre en combinaison 
avec les lipoïd es des cellules nerveuses où il joue un rôle stimulateur cl avec des 
groupes NH2 des protides transporteurs d'oxygène, formant ainsi l'acide carba­
mique, agissant dans l' effet de Boun, normal chez Al'enicola., Loligo, Crustacés 
et inversé chez Bysicon. 

La réserve alcaline constitue uu mécanisme pour maintenir le pll cl u milieu 
intérieur à une valeur constante. l\I. Fo 'TAI E (1933) a constaté que chez des 
Brachyures intercotidaux le taux de la réserve alcaline est ajustée à une leu ion 
de C02 d'autant plus forte, que l'animal a coutume de vivre plus longtemps 
émergé (Grapsus mal'moratiis, habitant les niveaux des plus hautes mers, 
Carcinus niœnas, faisant partie de l'épifaune cnlre la zone des mers plus haule 
et plus basses et Portunus puber, habitant les niveaux des basses mers). 

Certains animaux ayant uu test à base calcaire (Lamellibra11chcs, Gastéro­
podes, Balanes) sont nettement favorisés contre une acidification du milieu 
extérieur; leur test fonctionne comme réserve alcaline . Que l'acidification soit 
provoquée par la dilution de l'eau clc mer (E. KREPS, 1928, L, Balantis Cl'enatus) 
ou par l'accumulation de C02 respiratoire clans l'eau de la cavité branchiale lors 
de l 'émersion (E. KnEPS, 1928 b, Balanus balanoides), le phénomène persiste. 
D'après ce dernier auteur, une variation cle pH, 8,2 à 7,2, n'influence pas la 
respiration de Balanus Cl'enatus, car la dissolution des carbonates de la carapace 
remédierait à cette acidification accentuée. 

Chez Mya arenaria et les Gastéropodes, la régulation de l'équilibre acido­
basique est encore plus complète, elle repose sur le calcium du test et du foie 
(J. B. COLLIPS, 1921). 
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D. - LE FACTEUR OXYGÈNE DISSOUS ET SON RÔLE ÉCOLOGIQUE. 

Dans le milieu aquatique, l'oxygène dérive principalement de l'air atmos­
phérique qui diffuse à la surface et qui est ensuite dispersé dans les couches plus 
profondes par les courants de convection . Cette diffusion varie avec la pression 
barométrique, la température, la salinité et le brassage. 

On sait que l'oxygène joue un rôle essentiel chez les êtres vivants et qu'il 
est notamment nécessaire à l'assimilation végétale. L'oxygène moléculaire, 
activé sous une forme métastabile par la chlorophylle (1), capte et transmet 
l'énergie assimilatrice employée dans la photosynthèse. Pour soutenir leur 
métaboli me en général, les organismes végétaux et animaux respirent, con­
somment de l 'oxygène et libèrent du gaz carbonique. A la rigueur, les végétaux 
ont recours à une respiration intramoléculaire avec formation de gaz carbonique 
et d'alcools, ou d'acides lactique, oxalique ou acétique à partir des hydrates de 
carbone. fais on reconnaît un besoin d'absorption directe d'oxygène chez Fucus 
vesiculosus dans la nécessité d'émersion biquotidienne (L. BERNER, 19'31). 

La respiration animale externe et tissulaire paraît un simple phénomène de 
diffusion (H. J. A. Kocrr, 1936) qui dépend de la température, des tensions par­
tielles d'oxygène, de la perméabilité et de la surface des membranes et d'un 
coefficient de diffusion. On sait que chez tous les pœcilothermes, la respiration 
s'accroît quand la température s'élève; au contraire elle est ralentie quand la 
température baisse. Cependant, il existe des organismes dont la respiration est 
indépendante de la pression d'oxygène. Ils n'ont en général pas de circulation 
sanguine; la teneur en _ r-protidique de leurs liquides tissulaires est minime, ce 
qui signifie que leur métabolisme au repos est bas; leur liquide interne est plus 
ou moin en i otonie avec le milieu aquatique, ce qui facilite fortement la 
diffusion cutanée (Pelagia noctiliica selon M. HENZE, 1910; Balaniis balanoides 
selon H. l\f. Fox et M. L. Srn1M0Nns, 1934). Leurs oxydations sont plus lentes que 
la diffu ion d'oxygène. 11 existe d'autres espèces dont la respiration croît avec 
une augmentation de la pression (Actinia equina, selon A. KRoGrr, 1941; Mya 
arenaria selon L. VAN DAM, 1935) . Pour le cas d'Actinia equina, dépourvu de cir­
culation sanguine, A. KRocu (1941) prétend qu'un manque permanent d'oxygène 
dans certaines parties tiss ulaires en est la cause. Pour Mya arenaria, ce phéno­
mène se présente après un e période de vie en disette d'oxygène (L . VAN DAM, 
1935). Ces espèces ont momentanément vécu en respiration intramoléculaire, 
mais clè que des condition s plus favorables réapparaissent (immersion), elles 
raLlrapent leur « oxygen debt n dans une aérobie intense. Dans ce cas, le rôle 
écologique des propriétés physico-chimiques des pigments respiratoires du sang 
intervieut. La capta tion d'oxygène par les transporteurs d'oxygène se fait à 

(1) Parmi les Thallophytes, les représ~11tants des _classes. suivaptes sont au rn~ins 
pourvus de chlorophylle A : Cyanophycees, Flagellees, Diatornees, Chlorophycees, 
Conjuguées et Phœophycées. 
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partir d'une certaine tension d'oxygène, nommée tension de charge, qui se 
prolonge à la saturation. La tension de décharge correspond au moment où il y a 
quantité égale de pigment et d'oxy-pigment (Notions introduites par A. KRoGn 
et 1. LEITcn, 1919). Or, les transporteurs d'oxygène chez les Invertébrés en 
général ont des valeurs minimes de tension de charge et de décharge, sauf les 
chlorocruorines de Spirographis spallanzani et de Sabella pavonina (H. M. Fox, 
1932). Le sang se sature en oxygène avec une grande facilité lorsque la tension 
en oxygène du milieu est extrêmement faible. La décharge critique au niveau 
tissulaire s'opère lors d'une pression interne très faible. En présence d'une 
grande quantité sanguine relative, ceci n'a pas d'effet contradictoire. Le per­
fectionnement de ce système respiratoire permet à Arenicola de respirer le taux 
normalement utilisé même si la tension en C02 du milieu ambiant descend 
jusqu'à 2% de la quantité normale (F. RECHT, 1932). D'autre part, l'augmentation 
de la pression partielle de gaz carbonique respiratoire, dont l'action équivaut à 
celle d'une acidification du milieu interne au niveau tissulaire, provoque sur 
les transporteurs d'oxygène l 'effet BonR qui consiste à faciliter la dissociation 
[J. BARCROFT et H. BARCROFT, 1924, pour Arenicola marina (Hémoglobine); 
H. M. Fox, 1932, pour Spirographis spalla.nzani (chlorocruorine)]. 

Une augmentation extrême de la température ambian le rend la diffusion 
d'oxygène difficile au niveau tissulaire : elle diminue l'écart entre les pressions 
partielles d'oxygène puisque la courbe de dissociation sigmoïde se déplace dans 
le même sens que celui de l 'effet BonR. 

D'après M. GoMPEL (1938), la consommation d'oxygène des animaux marin 
littoraux suit le rythme des marées. La respiration atteint son maximum ver 
les heures des hautes mers. Le phénomène se retrouve aussi bien chez les 
animaux qui vivent constamment immergés (Pleuronectes platessa, Platichthys 
flesus) que chez ceux qui sont découverts à marée descendante (A renicola, 
Actinia, Patella). Il est probablement en rapport avec la stimulation à l'activité 
lors du courant de marée montante et avec l'augmentation d'ingestion de nourri­
ture, apportées en plus grande quantité à marée montante. 

On a remarqué que beaucoup d 'espèces : Actinia equina selon J. M. PETRIK 
(1931); Mya arenaria selon L. VAN DAM (1935); Arenicola marina selon L. VA DA;-.1 
(1938); Nereis virens selon A. LINDROTII (1938), assurent une ventilation inter­
mittente; le stimulus est externe, endocrinien ou non. Chez Nereis virens, celte 
ventilation intermittente a une fonction respiratoire et nutritive (A. L1NDROTII, 
1938); elle semble jouer le même rôle chez N. diversicolor et N. succinea que 
nous avons observés dans nos aquariums. Chez Arenicola, qui vit enfoncé dans 
le sol dans un tube en L, cette intermittence lui permet de continuer à vivre à 
marée basse, lorsque l'eau de surface est trop chaude ou défavorable (G. P. WELLS, 
1949). 
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On sait que les membranes limitantes des animaux aquatiques sont 
physiologiquement perméables à l'eau, aux substances organiques et inorga­
niques. Comme il y a certaines classes d'organismes marins, dont la pression 
osmotique du milieu inlérieur est égale ou voisine de celle du milieu ambiant, 
on pourrait en conclure que la perméabilité physiologique est un phénomène 
de simple osmose. 

En effet, beaucoup d'Invertébrés marins de haute mer tels que les 
Cténophores, les Céphalopodes, les Échinodermes ne tolèrent qu'une marge 
très étroite de variation de salinité du milieu aquatique. Sténohalins, ils ne 
peuvent pénétrer dans les eaux de ports sous peine de périr. Mais d'autres 
oro-ani. mes marins sont aptes à régler leur pression osmotique interne malgré 
des varialions de concentration du milieu concomitant. 

La perméabilité physiologique est sélective; il existe un mécanisme 
anionique et un méc:misme cationique. Elle est conditionnée par la chimie 
colloïdale de la membrane, l'équilibre DoNNAN, la pression hydrostatique et 
protidiique, une régulation hormonale de l'équilibre colloïdo-minéral et proba­
blement de complexes diffuseurs tel que l'acide hyaluronique-hyaluronidase. 
Le pouvoir régulateur de la pression osmotique varie en outre avec l'état 
phy iologique individuel : nutrition de l'animal, poids, état génital et sexe. 
Il exi te dan le règne animal en général (font exception les Gasterosteus selon 
II . .T. 1 OCII et M. J. HE Ts, 1943 et les Élasmobranches selon A. KRoGH, 1939) 
une relation entre la teneur protidique et le taux en chlorures du milieu intérieur, 
qui caractéri e la di po ilion à l'euryhalinité. Plus le milieu intérieur renferme 
de. el , plu l'e pècc e l euryhaline, puisque le pouvoir absorbant de l'eau tissu­
laire e t d'aulant plus important. Ces organismes euryhalins, libres ou fixés, 
tel que le Turbellarié : Procerodes litoralis = (Gunda ulvœ) (C. F. A. PANTm-, 
1931); le Polychète : j\'e reis diversicolor (E. ScHLIEPER, 1929); les Mollusques : 
Nucella lapillus, Mytilus edulis (R . CoNKLIN et A. KRoGH, 1938); les Crabes : 
Cancer pagurus, Carcinus mœnas, (E . BERGER et A. BETHE, 1931), Eriocheir 
sinensis ( . Prnn, 1936); les Décapodes : Leander serratus, Palœmonetes varians 
(N. K. PANIKKAR, 1941); les Balanes : Balanus balanoides, B. crenatus, B. impro­
visus (E. KREP , 192 ) ; Elminius modestus (DARWIN, 1854) ont pour habitat les 
eaux saumâtre . Le Balanes, Balanus balanoides et B. crenatus sont, d'après 
E. KREPS (1928), capables de survivre aux variations de salinité allant de l 'eau 
douce à 70 %0, bien que leur concentration osmotique soit en fonction de celle 
du milieu ambiant . 

Mais lorsque cette dernière descend en dessous d'une concentration critique, 
5%o pour Balanus crenatus, 6-7%0 pour B. balanoides, une pseudomort 
(Salzschlaf) intervient et ces animaux peuvent survivre 3 semaines en eau douce. 
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D'ailleurs, l'auteur remarque que, lor que les balaues éluùiérs sonl lran sporlécs 
d'une eau océanique (33 %0) claw de l'eau saurnàlr (10-11 %0), il - n' com­
mencent pas à ventiler ave le~ cirre ayant le 5° cl 6° jour, lap de lernp · 
nécessaire à leur adaplalion o malique. 

L'es Poissons Téléostéens marins mainliennenl leur pre ·ion o moliquc 
inférieure à celle du milieu extérieur. Ils cloivenl donc comballre une pénélra­
lion de sels et une ortie d'eau. Pui qu il produit une urin e hypolonique 
(A. KRoGrr, 1939), le Téléo lé n doil sou lrairc de on milieu ualur 1 b au oup 
d'eau par absorption inle linale, branchiale cl parfoi épithéliale. Il parvien l 
par l'élimination active d'ions biHtl ' nls (Mg++, Ca++, 0 .1 --) pernlaul l'ab orp-
1ion sélective d'eau de mer, d 'ion monovaleul · (I a+, K+, Cl-) au niveau l 
branchie et par l 'excrétion rénale de MO'++ cl ·0 1 - - dan · l'uriue hypol niqu 
(H. SV . S:\IITJI, 1930). 

Chez les Invertébré marins curyhalin · 'iHtnl dan · un e eau diluée 
l'osmorégulation est conditionnée par de. méca11is111 ' rnulabl e · : l'ali ·orpli Il 

sélective et active de els à la urfacc du corp - (L . C. BEADLE, 1931, pour 
Procerodes litoralis), au niveau de branchie (A. Knocu, 1939 pour Eriocheir 
sinensis); l 'élimination d'eau hypotonique en rapport du liquid a11gui11 'l 
cœlomique par réab orplion anticipée par le néphridie· (D. \\'. cl H.. F. Ifo EH, 

1943, pour Sabella pavoninu; C. ~cuLIEPEH, 1929, pour 'creis diversicolor; 
L. C. BEADLE, 1934, pour Procerodes litoralis). 

Chez les Téléo técns cur halin (.1nguilla anuuilla, yny1rntlw p. 
Gasterosteus aculeatus Lu~ ~ É, fa. gymnura, fa. trachura l fa. scmiarmata) 
pénétrant dans une eau diluée, l'é hange d'eau épithélial ' l lrè · minim ; dan 
le cas de !'Anguille, le mucu · du téo·um nl fait fon lion de barrï•re. Il exi'l rail 
chez certains Téléo léen- marins (.inguilla anuuilla) un ab orplion a Li' d 
sel à partir de la nourriture et de l'eau in()'éréc combiné a\eC un rél ulion 
rénale (A. KRoGu, 1939). 

Chez cl'aulrcs, les Épinocl1~s (Gasterosteus aculeatus, fa.uym1wra ri. fa. 
trachura), l'absorption minérale paraît êlrc c::\lra-iule ·Li11ale (\I. .l. IIE .... , 1952) . 
Celte osmorégulation va en général de pair a\e une au<rme11lalio11 pernHUH'lll<' 
du métabolisme lorsque les animaux \Î\ nt dan un milieu aquatique dilué 
(E. cnwABE, 1933, pour Carcinus mœnas). On ·ail d pui 11 . .\1. Fox 'l B. C. 
SJ!\1 IONDS (1933) que les êtres dulcicoles onl le mélaboli m respiratoire plu · 
élevé et qu'ils respirent plus difficilcmcnl que le êlrc marin . De rai · 
euryhalin , tels qu'Eriocheir sinensis, c caracléri ·e1Jt par Ir fait qu 1 inl n­
silés re piratoires dan l'eau de mer cl dau l'eau douce 8'é1rali c11l lr(~ - vil 
après aYoir été un peu diminuées dans l'eau de mer (.\. Dn.1LIIO el J. PORTIER, 
1939). 
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L'étahlisscmcnt ùc cc rcccJJscment pour le port d'Osteude se base sur des 
observations poursuivies pendant plusieurs années. La liste mentionne les 
espèce marines et saumâtres rcncon trées depuis 1900 et considérées comme 
pouvant y vivre encore . Puisque les formes néritiques passent souvent par l'un 
ou l 'autre lade pélagique, l'inventaire comporte aussi bien les formes néritiques 
que pélagiques. 

D'une année à l'autre on voit des variations de la faune et de la flore suivant 
que les combinaisoll ùcs conditions externes favorables au développement de 
l'œuf, du tacle larvaire, de la maluration sexuelle, ont été continues ou inter­
rompue par ùcs combinaisons défavorables à telle ou telle période de leur cycle 
biologique. 

Depui l'c:-.pawio11 de l'industrie et de la floLLc marchande à moleur à 
combu lion de gazoil, l'appauvrissement ùc la faune et de ln flore est remar­
quable. Beaucoup d'espèces subsistent, mais leur densité diminue. Les décharges 
dr lo-xinc aclivr ' Ur le plao phy ·icochimique (précipitalion, absorption, déna­
luralion d'élémcnls nulrilifs ou biochimiques proprement dits) sont provoquées 
par l'évacuation d'eaux résiduaires souillées d'alcaloïdes, de ptomaïnes, d'ammo­
niaque, carbonate de soude, de sulfures, de thiosulfates, de thiocyanates, d'acides 
tle goudron , <l'acide· gras, d'émulsions aqueuses d'huile et de carburants plus 
ou main · brùlé · comme le mazout, Lien que certaines espèces puissent résister 
(Littorina, ·ucella, Pala::enwnetes, selon R. HERPIN, 1929). 

Le · c ·pèces marquée · d'un astérisque sont nouvelles pour la faune Leige. 

SPONGIARIA (dét. E. TOPSENT). 

Cornacuspongida. 

Ph Linorhabdina. 

Fam. CIOCALYPTIDtE. 

METAZOA. 

Halichondria 71anicea (PALLAS), 176G. 

CŒLE TERATA (dét. A. BILLIARD et E. LELOUP). 

C IDARIA. 

A. - Hydrozoa. 

1) llydropolypa. 

a) GymnoblasLica. 

Filifera. 
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Fam. BOUGAINVILLID/E. 

Hydractinia echinata (FLEMING, i828). 

b) Calyptrob lastica. 

Fam. CAMPANULARIID/E. 

Laomedea dichotoma (LINNÉ, 1758) . 
L. flexuosa ALDER, 1850. 
L. fragilis HINKS, 1863. 
L. gelatinosa (PALLAS, 1766). 
L. longissima (PALLAS, 1766). 
L. loveni (ALLMAN, 1859). 

Stades polypes et méduses. 

~) Craspedomedusa. 

Fam. CoDONIDJE. 

M argelopsis hœckeli HARTLAUB, 1897. 

Fam . TIARID/E. 

Leuckartiara octona (FLEMING, 1823). 

Fam . MARGELIDJE. 

Rathkea octopunctata (M. SARS, i835). 

Leptomedusa . 

Fam. EUCOPID/E. 

Phialella quadrata (FOREES, 1848). 
Phialidium hemisphœricum (GRONOVIUS, 1760). 
Obelia spp. 

B. - Scyphozoa. 

Rhizostomœ. 

Fam. RHIZOSTOMIDJE. 

Rhizostoma octopus LINNÉ, 1788. 

Semœostomeœ. 

Fam. CYANIDJE. 

Cyanea capillata LINNÉ, 1746. 

Fam. ULMARIDJE. 

Aurelia aurita LINNÉ, 1746. 

Adultes, larves éphyres, scyphistomes. 
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Fam. PELAGIDJE. 

<.Jhrysaora hyoscella LINNÉ, i766. 

C. - Anthozoa. 

Cerian th aria . 

Fam. CERANTHIDJE . 

Synarachnilis bournei (FowLER, 1897). 

Actiniaria. 

Fam. ACTINIIDJE. 

Actinia equina LINNÉ, i758. 
Tealia felina (LINNÉ, i767). 

Fam. METRIDIIDJE. 

M etridium sen ile (LINNÉ, i 758). 

Fam. SAGARTIIDJE. 

agartia troglodytes (PRICE , i847). 
Cereus pedunculatus (PENNANT, i777) . 

ACNIDARIA . 

Ctenophora. 

Fam. PLEUROBRACHIID/E. 

Pleurobrachia pileus O. F. MÜLLER, i776. 

VER:YIES AMERA. 

NEMATODA (dét. L. A. P. DE CONINCK et J. H. SCHUURMANS-STEIŒOVEN jr., i933) . 

Arreolaimoidea. 

Fam. AXONOLAIMID/E. 

Axonolaimus paraspinosus ScHUURMANS, STEKHOVEN & ADAM, 193i. 
Odontophora armata (DITLEVSEN, i919). 

Fam. HALAPHANOLAIMID/E. 

Halaphanolaimus pellucidus SOUTHERN, i9i4. 

Chromadoroidea. 

Fam. CHROMADORID.IE. 

Chromadora macrolainia (DE MAN, i889). 
Chromadora microlaima (DE MAN, i889). 
Chromadora nudicapitala (BASTIAN, i865). 
Prochromadorella germanica (BUETSCHLI, i874). 
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Fam. CoMESOMIDIE. 

Sabatieria vulgaris (DE MAN, i907). 

Fam. CYATHOLAIMIDIE. 

Paracrrnthonchus cœcus (BASTIAN, i865). 

Enoploidea. 

Fam. ENOPLIDIE. 

Enoplus cornrnunis BASTIAN, i865. 

Fam . ÜNCHOLAIMIDIE. 

Metaparoncholaimus carnpylocercus (DE MAN, i878). 
Oncholairnellus calvadosicus DE MAN, i890. 

Monhysteroidea. 

Fam. MONHYSTERIDIE. 

M onhystcra disjuncta BASTIAN, i865. 
Monhystera parva BASTIAN, i865. 
Theristus acer BASTIAN, i865. 
Theristus setosus (BUET CllLI, i874). 

KAMPTOZOA (dét. K. J. BüCI\). 

Fam . PEDICELLINIDIE. 

Barentsia gracilis M. SARS, i855. 

BRYOZOA (dét. J. BüCI\). 

Ctenostomata. 

Fam . VICTORELLIDIE. 

Yictorella pnvida KENT, i870. 

Fam. VESICULARTIDIE. 

Bowerbankia caudata (Hr KS, i877). 

Cheilostomata. 

Fam. MEMBRANIPORIDIE. 

Membranipora crustulenta (PALLAS, i760). 
M embranipora pil osa LINNÉ, i 767. 

VERMES OLIGOMERA. 

CHiETOGNATHA (dét. S. LEFEVERE). 

Fam. SAGITTIDIE. 

Sagitta setosa J. MüLLER, i847. 
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VERMES POL YMERA. 

POLYCHJETA (dét. P. FAUVEL, H. HOLLY, S. LEFEVERE). 

A . - Err an t i a . 

Fam. APHRODITIDA!: . 

Lepidonotus squamatus (LINNÉ, 1758) . 

Farn . AUTOLYTIDA!:. 

Autoly tus ]Jrolifer (0. F . MÜLLER, 1788) . 

Fam. NEREIDIE. 

Nereis (Nereis) diversicolor O. F. MÜLLER, 1776 . 
Nereis (Nereis) fucata (SAVIGNY, 1820). 
Nereis (Nereis) irrorata (MALMGREN, 1867) . 
Nereis (Nereis) pelagica LINNÉ, 1758. 
Nereis (Nea nthes) succinea (LEUCI\ART, 1847). 

Farn. PHYLLODOCIDIE. 

Eteone longa (FABRICIUS, 1780). 
Eulalia viridis (LINNÉ, 1767). 

B. - Sedentaria. 

Fam . ARENICOLIDIE . 

Arenicola marina LINNÉ, 1758. 

Fam. CAPITELLIDJE. 

Cnpitella cavifata (FABRICIUS, 1780). 

Fam. CHLORJEl\1IDJE. 

Flabelligera a/finis SARS, 1829. 

Fam. SABELLIDIE. 

*Fabricia abella (EHRENBERG, 1837). 

Fam. SERPULIDIE. 

1v! ercierella enigmatica FAUVEL, 1922. 

Fam. SPIONIDJE. 

Polydora (Polydora) CILIATA (JOHNSTON, 1838). 
Spio fili cornis O. F. MüLLER, 1776. 
Streblospio dekhtuy;:,cni HORST, 1910. 

Fam. TEREBELLIDJE. 

Lanice conchilega (PALLAS, 1778). 

CLITELLATA [ dét. Andrée TETRY (1940), NEL DE Vos, B. KONIETZKO] . 
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OLIGOCHJETA. 

Fam. NAIDIDJE. 

Paranais liloralis O. F . MÜLLER, 1788. 

Fam. ENCHYTRJEIDJE. 

Enchytrœus albidus HENLE, 1837. 
Pachydrilus lineatus O. F. MÜLLER, 1774. 
Clitellio arenarius (O. F. MÜLLER, 1776) . 
Ophidonais serpentina (O. F. MÜLLER, 1774). 
Peloscolex benedeni UDEKEM, 1855. 

Fam. TUBIFICIDJE. 

Tubifex costatus (CLARAPÈDE, 1863). 

MOLLUSCA. 

A. - Amphineura (dét. E. LELOUP). 

Loricata. 

Fam. lSCHNOCHITONIDJE. 

Trachydermon cinereus (LINNÉ, 1758). 

B. - Gastropoda (dét. W. ADAM). 

i. Prosobranchia. 

Fam. HYDROBIIDJE. 

Hydrobia ulvœ PENNANT, 1777. 
Hydrobia jenkinsi (SMITH, 1889). 

Fam. LITTORINIDJE. 

Littorina littorea LINNÉ, 1758. 

Fam. MuRICIDJE. 

Nucella (Nucella ) lapillus LINNÉ, 1758. 

Formes adultes et pontes. 

Fam. NATICIDJE. 

Polynices (Lunatia) poliana alderi FORBES, 1838. 

Fam. PATELLIDJE. 

Patella vulgata LINNÉ, 1758. 

2. Opisthobranchia (dét. W. ADAM & J. J. TESCH). 

Fam. iEOLIIDJE. 

/Eolidia papillosa LINNÉ, 1758. 
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Fam. FLABELLINIDJE. 

Eubranchus vittatus ALDER & HANCOCK, 1842. 

Fam. POLYCERIDJE. 

Acanthodoris pillosa ABILDGAARD, 1789. 
Onchidoris fusca MÜLLER, 1776. 

Fam. TERGIPEDIDJE. 

Tergipes despectus (JOHNSTON, 1835) . 

Formes adultes et pontes. 

C. - Cephalopoda (dét. W . ADAM) . 

Fam. LOLIGINIDJE. 

Allotheutis subulata LAMARCK, 1798. 

Formes juvéniles, pontes. 

Loligo vulgaris LAMARCK, 1798. 

Pontes. 

Fam. SEPIIDJE. 

Sepia off icinalis LINNÉ, 1758. 
Sepiola atlantica (D'ÜRBIGNY, 1839). 

D. - Lamellibranchia (dét. W. ADAM) . 

Fam. ANOMIIDIE. 

1tnomia squamula LINNÉ, 1758. 

Fam. CARDIIDtE. 

Cardium edule LINNÉ, 1758. 

Fam. MYTILIDtE. 

Mytilus edulis LINNÉ, 1758. 

Fam. MYIDIE. 

Mya arenaria LINNÉ, 1758. 

Fam. TEREDINIDJE. 

Teredo navalis LINNÉ, 1758. 
Teredo norvegica SPENGLER, 1792. 

CRUSTACEA. 

A. - En tom os trac a. 

Ordo : PHYLLOPODA (dét. S. JACQUEMART) . 

Cladocera. 
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Fam. CHYDORIDJE. 

Chydorus gib bus LILLJEBORG, 190i. 

Fam. DAPHNIIDJE. 

Daphnia pulex (LINNÉ, 1758). 

Ordo: ÜSTRACODA (dét . R. P. ROME) . 

Fam. CYTHERIDJE. 

Loxoconcha gauthieri KLIE, 1929. 
Cythere sp . 

Ordo: COPEPODA (dét . A. CAPART; G. GILSON; H. HERBST; M. ROSE; G. SPOONER). 

Gymnoplea ( = Calanoidea). 

Fam. ACARTIIDJE. 

Acarl'ia bifilosa GIES BRECHT, 1844, var. inermis. 
Acarlùt clausi ÜIESBRECHT, 1889. 
Acartia discaudata (GIESBRECHT, 1882). 

Fam. CENTROPAGIDJE. 

Centropagus hamatus LILLJEBORG, 1853. 

Fam . PARACALANIDJE. 

Paracalanus parvus (CLAUS, 1863). 

Fam. PSEUDOCALANIDJE . 

Pseudocalanus elongatus (BOECK, 1864). 

Fam. TEMORID.IE. 

Eurytemora aff inis (POPPE, 1882). 
Eurytemora hirundoides NoRDQUIST, 1888. 
Eurytemora velox LILLJEBORG, 1853. 
Temora longicornis (O. F. MÜLLER, 1785}. 

Podoplea. 

Fam. CLAUSIIDJE. 

M ytilicola intestinalis STEUER, 1902. 

Fam. ERGASILIDJE. 

Bomolochus solec:e CLAUS, 1864. 

Fam . HARPACTICIDJE . 

Harpacticus sp . 
*Parathalestris harpactoides (CLAUS, 1863). 



LE PORT D'OSTENDE 

Fam. PELTIDIIDJE . 

Altheutha interrupta (Gooosrn, 1845) . 

Caligi. 

Fam. CALIGIDJE. 

Caligus curtus O. F. MÜLLER, 1785. 
Lepeoptheirus pectoralis (O . F . MÜLLER, 1776) . 
Lepeoptheirus thompsoni (BAIRD, 1850) . 
Lepeoptheirus salmonis (KR0YER, 1838). 

Chondrocanthi. 

Fam. CIIONDROCANTHIDJE. 

Acanthochondria cornuta MÜLLER, 1785. 
Acanthochondria soleœ KR0YER, 1837. 
Chondracanthus lophii JOHNSTON, 1836. 

Lernœœ. 

Fam. LERNJEIDJE. 

Lernœa minuta T. SCOTT, 1900. 

Fam. LERNJEOCERIDJE. 

Lern<eocera branchialis LINNÉ, 1767. 

Lernœopodœ. 

Fam. LER AWPODIDJE . 

Clavella rugosa KR0YER, 1838. 
Lern<eopoda gale-i KR0YER, 1837. 

Ordo: CIRRIPEDIA (dét. C. A. NILSSON-CANTELL, S. LEFEVERE). 

Thoracica. 

Lepadomorpha. 

Fam. LEPADIDtE. 

Lepas anati/era LINNÉ, 1767. 

Balanomorpha. 

Fam. BALA IDtE. 

Balanu improvisus DARWIN, 1854. 
Balanus crenatus BRUGUIÈRE, 1789. 
Balanus balanoides (LINNÉ, 1746). 
Elminius modestus DARWIN, 1854. 

Rhizocephala. 

Sacculina carcini THOMPSON, 1836. 
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B. - Malacostraca. 

Ordo: MYSIDACEA (dét . W. H. TATTERSALL, 1940) . 

Fam. MYSIDJE. 

GastroSaccus spinifer GOES, 1863. 
Mysis vulgaris THOMPSON, 1829. 
N eomysis integer (LEACH, 1815). 
Praunus flexuosus (O. F . MÜLLER, 1788). 

Ordo: CuMACEA (dét. W. H. TATTERSALL). 

Fam . PSEUDOCUMIDJE. 

Pseudocuma cercaria (VAN BENEDEN, 1861). 

Ordo: ISOPODA (dét. G. GILSON, H. F. NIERSTRASZ, G. SPOONER). 

Asellota. 

Fam. ASELLIDJE. 

Asellus aquaticus (LINNÉ, 1767). 

Fam. PARASELLIDJE. 

Jœra albifrons LEACH, 1814. 
Janira maculosa LEACH, 1814. 

Epicaridea. 

Fam. DAJIDJE. 

Prodajus ostendensis GILSON, 1909. 

Flabelligera. 

Fam. CYMOTHOIDJE. 

Eurydice pulchra LE.\CH, 1815. 

Fam. SPHJEROMIDJE. 

Sphœroma hookeri LEACH, 1814. 
Sphœroma rugicauda LEACH, 1814. 
Oniscoidea. 

Fam. LIGIIDJE. 

Ligia oceanica (LINNÉ, 1758). 

Valvifera. 

Fam. lDOTEIDJE. 

Idotea linearis (LINNÉ, 1763). 
ldotea marina LINNÉ, 1758. 

Ordo: AMPHIPODA (dét. B. KONIETZKO, S. LEFEVERE, G. SPOONER). 

Gammaridea . 
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Fam. COROPHIDJE. 

Corophium bonelli (MILNE-EDWP:RDS, 1830). 
Corophium crassicorne BRUZELIUS (CHEVREUX & FAGE, 1925) . 
Corophium curvispinum SARS, 1895. 
Corophium insidiosum CRAWFORD, 1937. 
Corophium volutator (PALLAS, 1772). 

Fam. GAMMARIDJE. 

Gammarellus angulosus (RATHKE, 1843). 
Gammarus locusta (LINNÉ, 1767). 
Gammarus zaddachi SEXTON, 1912. 
Melita palmata (MONTAGU, 1808). 

Fam. TALITRIDJE. 

*Hyale nilssoni RATHKE, 1837. 
Orchestia bottœ MILNE-EDWARDS, 1830. 
Orchestia platensis KR0YER, 1842. 
Orchestia gamarella (PALLAS, 1772). 

Hyperidea. 

Fam. HYPERIDJE. 

Hyperia galba (MONTAGU, 1841). 

Laimodipoda. 

Fam. CAPRELLIDJE. 

Phtisica marina SLABBER, 1778. 

Ordo : DECAPODA. 

A. - Brachyura. 

a) Brachyrhyncha. 

Fam. GRAPSIDJE. 

Eriocheir sinensis MILNE-EDWARDS, 1854. 

Fam. PINNOTHERIDJE. 

Pinnotheres pisum (PE. NANT, 1777). 

Fam. PORTUNIDJE. 

Carcinus mœnas (LINNÉ, 1758). 
Portumnus latipes (PENNANT, 1777). 
Portunus holsatus FABRicrus, 1798. 

b) Oxyrhyncha. 

Fam. MAIIDJE. 

Hyas araneus (LINNÉ, 1758). 
Hyas coarctatus LEACH, 1815. 
Inachus dorsettensis (PENNANT, 1777). 
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B. - Macrura. 

Fam. PALIEMONIDlE . 

Palœmonetes varians (LEACH, 1814). 
Leander serratus (PENNANT, 1777) . 

Fam . CRANGONIDIE. 

Crangon crangon (LINNÉ, 1758). 

ARACHNOIDEA (dét. J. CooREMAN). 

Acari . 

Sarcoptiformes. 

Acaridiœ. 

Fam. LENTUNGULIDIE. 

Hvadesia fusca (LOHMANN, 1896). 

Trombidiiformes. 

Prostigmata. 

Pleuromerengona. 

Fam. HALACARIDIE. 

H alacarellus balticus LOHMANN, 1889. 

DIPTERA NEMATOCERA. 

Fam. TENDIPEDIDJE (dét. M. GOETGHEBUER). 

Clunio marinus HALIDAY, 1855. 

Formes larvaires. 

Fam. CULICIDJE. 

Chaoborus (Chaoborus) crystallinus (DE GEER, 1776). 

Formes larvaires dulcicoles d'après F. ScHALLER (1949}; elles résistent seulement 
quelques jours à l'eau de mer. 

ECHINODERMAT A . 

Asterida. 

Forcipulata. 

Fam. AsTERIIDIE. 

Asterias rubens LINNÉ, 1758. 

Larves bipinnaria, formes jeunes et adultes. 
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CHORDATA. 

L - TUNI CATA. 

A . - c 0pe1 a ta (dét. S. L EFEVERE) . 

Fam. OmoPLEURIDIE. 

Oikopleura dioica FoL, 1871. 

B. - Ac op a (dét. J. Huus). 

Fam. MOLGULIDIE. 

Molgula tubi fera (OERSTED, 1844) . 

ll. - VERTEBRATA (dét. M. PoLL, 1947). 

A. - Cyclostomata. 

Fam. PETROMYZONTIDIE. 

Petrornyzon marinus L INNÉ, 1758. 
Lampetra f luviatilis L INNÉ, 1758. 

B. - Pisces. 

Fam. CLUPEID!E. 

Clupea harengus LINNÉ, 1758. 
Clupea sprallus LINNÉ, 1758. 

Alevins de ces deux espèces. 

Fam. ANGUILLID!E. 

Anguilla anguilla (LINNÉ, 1758). 

Fam. SYNGNATHID!E. 

Nerophis lumbriciformis (PENNANT, 1776). 
Syngnathus acus LINNÉ, 1758. 

yngnathus rostellatus NILSSON, 1853. 

Fam. GADIDIE. 

Gadus callarias L INNÉ, 1758. 

Jeunes formes. 

Gadus luscus LINNÉ, 1758. 
Gadus merlangus LINNÉ, 1758. 
Gadus pollachius LIN 1É, 1758. 
Onos mustelus (LINNÉ, 1758) . 

Fam. SERRANIDIE. 

Morane labrax (L INNÉ, 1766) . 
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Fam. AMMODYTIDJE. 

Ammodytes lanceolatus LESAUVAGE, i8211. 
Amniodytes lancea YARREL, i836. 

Fam . ScoMBRIDJE. 

Scomber scombrus LINNÉ , i758. 

Fam. GOBIIDJE. 

Gobius minutus PALLAS, i769. 
Gobius microps KR0YER, i84.0. 

Fam. ZOARCIDJE. 

Zoarces viviparus (LINNÉ, i758). 

Fam. PHOLIDJE. 

Centronotus qunnellus (LINNÉ, i 758). 

Fam. MUGILIDJE. 

Muqil labrosus Rrsso, i826. 

Fam. ATHERINIDJE. 

Atherina presbyter CUVIER, i829. 

Fam. TRIGILIDJE. 

Triqla lucerna LINNÉ, i758 . 

Fam. COTTIDJE. 

Cottus scorpius LINNÉ, i 758. 

Fam. AGONIDJE . 

A_qonus cataphractus (LINNÉ, i758). 

Fam. LIPARIDJE . 

Liparis liparis (LINNÉ, i758). 

Fam. GASTEROSTEIDJE. 

Gasterosteus aculeatus LINNÉ, i758. 

Forme trachura BERTIN, i929. 
Forme seniiarmata. 
Forme qymmura. 

Spinachia spinachtia LINNÉ, i 758. 

Fam. PLEURONECTIDJE. 

Pleuronectes platessa LINNÉ, i758. 
Platichthys fl esus flesus (LINNÉ, i758). 

Fam. SOLEIDJE. 

Solea solea (LINNÉ , i758) . 
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ALGIE ( dét. L. V AN M EEL) . 

CI-ILO ROPHYCÉES . 

Rhisoclonium ripariuni (ROTH, J .) HARVEY, 

W. H., pilotis à la limite des hautes 
marées. 

Cladophora prolifera (ROTH, J.) KüTZING, 

F. T., pilotis à la limite des hautes 
marées . 

Cladophora albida KüTZING, F . T., sur les 
pierres. 

Enteromorpha intestinalis LINK, H . F., var. 
compressa GREVILLE, R . K. 

Ulva lactuca LIN É, sur pierres et pilotis . 
Ulva linza AGARDH, J . G. 

DINOPHYCÉES. 

Peridinium pallidum ÜSTENFELD, C. H. 

Peridinium, pellucidum (BERGH, R . S.) 

ScrrüTT, F. 
Peridiniurn granii ÜSTENFELD, C. H. 

Peridinium ovatum (POUCHET, G.) ScHÜTT, 

F. 
Peridinium conicum GRAN, H. H. 

Il eterocapsa triquetra ScHüTT, F. 

BACILLARIOPHYCÉES. 

Amphora commutata GRüNow, A. 

. 4.mplwra acutiuscula KüTZING, F . T. 
Aniphora salina SMITH, W. 
l'lmphora angularis GREGORY, \V. 
Amphora veneta KüTZING, F. T. 
Amphora pusilla GRüNow, A. 
Stauroneis gregorii RALFS, J. 
Stauroneis spicula HICKIE, W. J. 
Stauroneis salina SMITH, W. 
Mastogloia exigua LE\YIS. 

Mastogloia dansei THWAITES, G. H. K . 

llfastogloia braunii GRÜNOW, A. 

Navicula rectangulata GREGORY, W. 
Navicula cruciformis DoNKIN, A. S. 
Navicula salinarum GRÜNOW, A. 

Navicula Gregaria DoNIGN, A. S. 

Navicula digito-radiata GREGORY, W. 
Navicula digito-radiata GREGORY, W., var. 

cyprinus (SMITH, W .) VAN HEURCK, H. 

Navicula distans (SMITH, \V.) VAN HEURCK, 

H . 
Navicula crabro EHRENBERG, C . G . 

Navicula interrupta KüTZING, F. T. 
N avicula didyma EHRENBERG, C . G. 

Navicula bombus EHRENBERG, C. G. 

Navicula VVeis flogii SCHMIDT, A. 

Navicula smithii DE BRÉBISSON, A. 

Navicula (ittoralis DONKIN, A . S. 

Navicula prœtexta EHRENBERG, C . G . 

Navicula forcipata GREVILLE, R. K. 

Navicula pygmœa KüTZING, F. T . 
Navicula aspera EHRENBERG, C. G. 

Navicula mutica KüTZING, F . T . 
Navicula crucicula SMITH, W . 
Navicula humerosa DE BRÉBISSON, A . 

Navicula granulata DE BRÉBISSON, A. 

Navicula sculpta EHRENBERG, C . G . 

Navicula incerta GRÜNOW, A . 

Schizonema grevillei AGARDH, C. A. 

Scoliopleura latestriata (DE BRÉBISSON, A.) 

GRÜNOW, A. 

Scoliopleura tumida (DE BRÉBISSON, A.) RA­

BENHORST, L. 

Berkeleya dillwynii (AGARDH, C . A.) VAN 

HEURCK, H . 

Pleurosigma angulatum SMITH, W . 
Pleurosigma naviculaceum DE BRÉBISSON, 

A. 
Amphiprora ala:ta KüTZIJ\G, F. T. 
Plagiotropis van Heurckii GRÜNOW, A. 

Gomphonema exiguum KÜTZING, F. T. 
Achnanthes longipes AGARDH, C . A. 

Achnanthes brevipes AGARDH, C. A . 

.4.chnanthes pachypus MONTAGU. 

Achnanthes subsessilis KÜTZING, F. T. 
Achrnanthes parvula KüTZING, F. T. 

Cocconeis scutelluni EHRENBERG, C. G. 
Epithemia musculus KüTZING, F . 1'. 
Epithenûa gibberula KüTZING, F. T. 
Dimerogramma minus (GRAY, S. F.) HALFS, 

J. 
Raphoneis ampluceros EHRENBERG, C. G . 

Raphoneis rhombus EHRENBERG, C . G. 

Synedra fulgens (KüTZING, F. T.) SMITH, W. 
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Syncdra hennedùma GREGORY, Vv. 
Cmnpylosira cynibelliformis (SCHMIDT, A.) 

GRÜNOW, A . 

Licrnophora lyngbye'i (KüTZING, F. T.) GRÜ ­

NOW, A. 

Grammalophora marina (LYNGBYE, H . B ) 

KüTZING, F. T. var. vulgaris VAN I-lEURCl<, 

H. 
Striatella delicalula (KüTZING, F. T .) GRü­

NOW, A. 

Hanlzschia marina (DONH:IN, A. S. ) GRü­

NOW, A. 

Nilzschia nav'icularis (DE BRÉBISSON, A.) 

ÜRÜNOW, A. 

Nitzschia punctata (SMITH, W.) GRÜNOW, A. 

Nilzschia paradoxa (GMELIN) GRÜNOW, A. 

Nitzschia fa sciculala GRÜNOW, A. 

Campylodiscus clypeus EHRENBERG, C. G. 
Melosira nummuloïdes (DE BRÉBISSON, A. ) 

AGARDH, c. A. 

M~elosira westii SMITH, W. 
il1 elosira borreri GREVILLE, R. K. 

Melosira sulcata (EHRENBERG, C. G. ) KüT­

ZING, F. T. 
A.naulus debilis (GRÜNOW, A. ) VAN HEURCR, 

H. 
Eucampia zoodiacus EHRENBERG, C. G. 
Biddulphia aurita DE BRÉBISSON, A . 

Biddulphia rhombus (EHRENBERG, C. G. ) 

SMITH, W. 
Biddulphia baileyi SMITH, W. 
Biddulphia turgida SMITH, W. 
Biddulphia smithii (RALFS, J. ) VAN HEURC}{, 

W. 
Biddulphia favus (EHRENBERG, C. G. ) VAN 

HEURCR, H. 

Biddulphia alternans (BAILEY, J. W.) VAN 

HEURCR, H. 

Eupodiscus argus EHRENBERG, C. G. 
Actinoptychus undulatus (EHRENBERG, C. 

G.) VAN HEURCR, H. 

Actinoptychus splcndens (S HADBOLT, G .) 

RALFS, J. 
H yalodiscus s telligera BAILEY, J. 'vV. 
Cyclotella striata (KüTZING, F. T.) GRÜNOW, 

A. 
.1ctinocyclus ralfsù (SMITH, \tV. ) RALFS, J. 
Actinocyclus ehrenbergù RALFS, J. 
Coscinodiscus radialus EHRENBERG, C. G. 

Coscinodiscus linealas EHRENBERG, C. G. 

Coscinodiscus excentricus EI-IRENBERG, C. G. 

Coscinodiscus subtilis EHHENBERG, C. G., 

var. Normanii GREGORY, W. 

PHÉOPHYCÉES. 

Fucus vesiculosus LINNÉ. 

Fucus platycarpus THURET, G. 
Fucus serratus LINNÉ. 

Ectocarpus siliculosus KüTZING, F. T., sur 
pilotis . 

Ectocarpus granulosus (ENGL. BOT. ) AGARDll, 

C.A. 

RHODOPHYCÉES. 

Callilhamnion polyspermum AGARDH, C.A., 

rare sur pilotis. 
Ceramium flabelligerum AGARDH, C. A., 

rare sur pilotis. 
Polysiphonia fibrata HARVEY, W. H., rare 

sur pilotis et pierres. 
Polysiphonia insidiosa CROUAN, H. 

Polysiphonia rigidula CHOUAN, H. 
Plocamium coccineum LYNGBYE, H .B. 

CYANOPHYCÉES. 

Calothrix scopulorum AGARDH, C. A., sur 
pilotis, murs. 

Rivularia atra ROTH, J., murs. 
Rivularia bullala BERRELEY, M. J. , murs. 
Rivularia nitida AGARDH, C . A. 
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A. - LA PHASE PÉLAGIQUE. 

VII. - LA BIOCŒNOSE ACTUELLE. 

Le seslon forme la phase la plus variable de la biocœnose du port. Tl est 
d'u11e part allochlone, c'est la pliuse apportée biquolidiennement par marée 
aseendanle, et d'autre part autochtone : c'est le plancton néritique du port. 

L'eau de mrr diluée cl ses variations saisonnières constituent une barrière 
physiologique pour beaucoup d'espèces. De ce fail, le seslon allochlone com­
prend un abioseslon assez important à côté d'un bioseslon résistant. Dans le 
phylopJanclon du port trois genres de Diatomées furent présents pendant tout 
le cycle d'étude : Coscinocliscus EunENBERG, Biddulphia GRAY et Melosira AGARDH. 

Le phyloplanclon du seslon s'impose comme facteur biotique essentiel pour 
la physico-chimie clu milieu aquatique . Il influe le pH (Annexe 5), les taux de 
pho phales (Labl. ÀX), de nilrales (Labl. XX) el d'oxygène (Annexe 2, fig. 12, 
labl. XI\). Les genres Coscinodiscus et Biddulphia dominent largement et 
semblent rivali cr entre elles pour la prépondérance; elle est atteinte à peu près 
par Coscinodiscus . Si la densité des trois Bacillariophycées, mentionnées plus 
haut, s'e L révélée minime en novembre et décembre, un apport d'eau douce par 
le canal de Bruges-0 tende en fut vraisemblablement la cause principale. En 
eff el, l'échantillon de plancton contenait des débris de plantes dulcicoles, Lemna 
sp. el Ceratophyllum sp .. et la résistance électrolytique se manifestait assez 
forte W1 s = 152,9 (5 .XII), w18 = 172,4 (19.XII) (Annexe 4). La présence du 
Péridinien i\'octiluca sp . fut temporaire; mais la floraison en mai fut d'autant 
plu extraordinaire au large d'Ostende. Nous avons dressé le tableau ci-joint sur 
la den ilé relative du phytoplancton. Ce tableau est basé sur des relevés effectués 
bimen uellemenl; il n'indique pas les floraisons qui auraient pu se manifester 
entre le jours d'exploration . 

Densité de Algues Diatomées dominantes du plancton du port. Les signes 
irnliqucnl oil la présence (.), soit une concentration modérée ( + ), soit une 
densité forte ( + +), soit une pullula lion importante ( + + +). 

Le plancton néritique, en tant que phase mouvante au gré des marées, 
exerce son influence capricieuse sur la dispersion verticale et horizontale de la 
faune el flore se sile . 

Le tableau XXIV renseigne la périodicité du zooplancton prélevé à la surface 
par haute mer. 

La cla e de Crustacés l'emporte : Copépodes, Schizopodes, Amphipodes, 
Isopodes et Cirripèdes (larves) sont les ordres les plus représentés. La présence 
de Cirripèdes larvaires depuis mars jusqu'en novembre est due principalement 
au,,x larves d'Elniinius modestus. En juin-juillet un maximum de densité de 
nauplii fut provoqué par l'éclosion simultanée de Balanus balanoides, B. crenatus, 
B. improvisus . 
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TABLEAU XXlll. 

Mois 
1 III 

1 
IV 1 

V 
1 

VI 
1 VII 1 VIII 1 IX 1 

X 
1 

XI 
1 XII 1 

I 
1 

+ + + + + + 
Biddulphm ... ... ... ... + + + + + + + + + + + + + + + 

+ + + + + + + + 
Coscinodiscus .. ... ... ... + + + + + + + + + + + + + + + + + 

+ + + + 

Melosira .. .. . ... .. . ... 

1 

· 1 · 

1 1 1 1 1 1 1 
1 · · I · 

1 

+ 
Noctiluca . ... ... .. . ... + 

+ 

Dominantes parmi les Mollusques sont les larves de l\lytilus edulis, observées 
de mai jusqu'en septembre . On remarque dans leur reproduction deux maxima 
en mai-juin et au début d'août, en trecoupés par les plus fortes chaleurs de juillet. 

De plus, représentatives sont les larves des Polychètes : Polydora ciliata, 
ver tubicole se reproduisant pendant toute l 'année; Nereis diversicolor, ver 
fouisseur, présentant comme les Moules deux maxima dans sa reproduction, 
cette fois interrompue par une période plus froide entre l'automne et le début 
du printemps. 

B. - LE REVÊTEMENT VÉGÉTAL DANS LE PORT D'OSTENDE. 

On sait que la répartition de la végétation sur les côtes marines est déter­
minée par trois facteurs particulièrement importants : l'amplitude des marées, 
la violence des vagues et la nature physique du substratum. Le spectre du pII 
joue un rôle dans la répartition du genre Fucus (F. W. GAIL, 1918), mais comme 
dans le port d'Ostende (Annexe 5) il reste entre les limites extrêmes (pH 7-8,6), 
il n'est d'aucune importance pour sa distribution. 

a} L'action de la marée. 

Le littoral des mers océaniques est biquotidiennement abandonné, puis 
recouvert par le flot. Des conditions astronomiques et topographiques influencent 
l'amplitude. A Ostende, elle atteint en moyenne 2,84 m pour les mortes-eaux 
et 4,57 m pour les vives-eaux (nous n'avons pas tenu compte du raz de marée 
exceptionnel du 1 au 2 février 1953). Il en résulte une répartition des espèces 
de Lichens et d'Algues en ceintures de végétation étagées suivant la nécessité 

II 

+ 
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TABLEAU XXIV. 

Densité des différentes espèces dans le zooplancton. 

Mois 
1 

III 
1 

IV 
1 

V VI 
1 

VII 
1 

VIII 1 IX 
1 

X 
1 

XI 
1 

XII 
1 

I 
1 

II 

1 

Hydroméduses .. ... ... . .. + + + + + 

Cténophores ... ... ... .. . + + + + + + 

Nématodes ... ... .. . ... 

Oligochètes ... ... ... ... 
Polychètes larvaires : 

Polydora ciliata ... ... .. . + + + 

Lanice conchileya .. ... ... + + 

Nectocbètes polynoïdes ... 
Nectochètes néréidiens ... 

Cladocères . ... ... ... ... ++ ++ 
Copépodes . ... ... . .. ... + + + + ++ ++ + + 

Cirripèdes : 

Stade Nauplii .. .. . ... ... + ++ ++ ++ + + 

+ + 
Stade Cypria ... ... ... . .. + + + + ++ + 

+ + 

Cumacés ... ... ... ... . .. 
Sohizopodes ... .. . ... ... + + ++ + 

Megalopa de Carcinu& mamas . + + ++ ++ + ++ + 

Amphipodes ... ... ... . .. ++ ++ 

Isopodes ... ... ... ... ... + + 

Larves de Lamellibranches : 

M ytilu& eduli8 ... ... . .. ++ + ++ + 

Cardium edule ... ... ... + 

Teredo navalis ... ... ... ? • 

Larves de Gastropodes ... ... 
Larves de Bryozoaires ... .. . 

Larves d'Échinodermes .. ... 

Chaetognathes .. ... ... .. . + + + + + 

Larves de Clunio marinit8 ... ++ 

Larves d'Acariens ... ... . .. 
Gobius sp ... ... ... .. . .. . 
Syngnathus sp .. ... ... . .. 
Ammodytes sp ... ... . .. ... 
Anguilla anguilla (civelles) .. . 

1 
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pour les organismes d'être immergés ou émergés journellement pendant un 
temps plus ou moins long (besoin d'absorption directe d'oxygène). 

La zone littorale est ainsi divisée en deux : une supralittora.le au-dessus du 
niveau des hautes mers de morte-eau et une eulittorale biquotidicnncmcnt recou­
verte et délaissée par le flot. 

b) L'action des vagues et l'inclinaison des parois. 

Il y a un contraste saisissant entre une station légèrement battue et une 
station violemment battue. Aux environs du point C deux stations semblables 
sont presque contiguës : la paroi verticale du quai (Pl. I, fig. 4) prolongeant 
le chenal vers la mer et la paroi inclinée formant l'anse de carénage (Pl. I, fig. 7) . 
Au cours du flot les différentes murailles, orientées de la même façon, reçoivent 
des vagues de même force, mais leur violence se trouve amortie suivant l'incli­
naison des parois. Le quai vertical n 'est presque pas garn i cl'Algues (Pl. Ill, fi g . 3), 
parfois au profit de Balanid es; par contre, la paroi in clin ée es t recouverte 
d'une couche continue cl' Alguei;; brunes du genre Fucus, exclua nt lrs Cirriprcles 
(Pl. III, fig. 4). 

L'inclinaison du fond est favorable à l'in stallation cle tapis continus 
cl'Entéromorphes ou de Fucacées, parce que l'énergie lumin euse pénètre pre que 
à quantité égale à tous les niveaux . Les Fucus vesiculosus à thalle épais a 
tendance à flotter lors de l'immersion à l'aid e des vésicules aérifères, phénomène 
qui vient très à propos pour l' espèce mais entrave l'épanouissement normal de 
Entéromorphes qui sont cachées . 

c) La nature physique du substrat. 

Les substrats, favorables à l'installation d'une flore sessile, sont durs, non 
polis par la mer et plus ou moins rugueux. Les fonds sableux du port d'Ostende 
forment un biotope particulièrement défavorable à l'établissement d'une flore : 
la consistance de la vase est très molle (tabl. I et fig. 3) et il n'y a pas de gravier 
dans le sable fin et pur des berges (seulement des débris de coquill ages à l'entrée 
du chenal) . 

Dans son esquisse sur la phytogéographie de la Belgique, .T. MASSART (1910) 
distingue dans la zone intercotidale six différents biotopes étagés, de bas en haut 

1. JHytilus edulis - Enteromorpha compressa. 
2. Porphyra laciniata - iH. edulis - E. compressa . 
3. Fucus vesiculosus - M. edulis - E. cornpressa - Balanus balanoides. 

Ulva lactiica - P. laciniata - Ectocarpus sp. Diatomeœ. 
4. Fucus platycarpus - E. conipressa - B. balanoides. 
5. Enteromorpha cornpressa. 
6. A rthopyrenia kelpii. 
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A Ostend e, les ceintures de végétation se superposent comme suit 
(tabl. XXV) : 

T ABLEAU XXV. 

Répartition verticale des Algues dans le port d'Ostende. 

Hauteurs moyennes des marées (m) 

ALGUES 
0,0 0,5 1.25 4,00 5,00 

MB MB MH MH 
VE ME ME VE 

Arthopyrenia kelpii K ëRB 

& tocarpus sp . . . ............... 
Enteromorpha compressa (LINNE.) 

Enteromorpha linza (LINN E.) -------
Fucus platycarpus L INN E. 

Fucus serratus LI NNÉ. . ..... 
Fucus vesiculosus LINNÉ 

1° Ceinture cl u Art hop y,. en i a 1-l el pi i Ko RB . - Cette ceinture, 
la plu haute, est formée par ce Lichen qui vit sur les digues et les brises-lames 
de la côte belae (.T. MAsSART, 1910; E. LELOUP, 1950) . Délimitées par les embruns 
de vague , sa limite supérieure est imprécise et sa limite inférieure se situe 
au-de u tlu niveau des plus fortes mers de vive-eau (Pl. III, fig. 1) . 

2° C e i n tu r e d ' E n t e ,. o ni o r p h a c o m p r es s a (L r N N É) . - Cette 
Chlorophycée filamenteuse, s'élargissant vers le sommet, forme en général un 
revèlement étroit enlre la zone de balancement des pleines mers de vive- et de 
morte-eau (zone supralittorale) . Mais là où la Phœophycée Fucus vesiculosus ne 
, e fixe pa, , l'Enteronwrpha compressa se disperse au printemps depuis le 
ni\ eau des pleines mers de vive-eau jusqu'au niveau des basses mers de 
morle-cau : elle rétrécit son aire de dispersion en automne, mais elle reste 
quand mème loin en dessous de la zone supralittorale (niveau moyen) (point A, 
estacade ) . S'agit-il d'une influence d'une diminution de la luminosité ? 

La germination e poursu it sans arrêt avec un maximum au cours des mois 
d'été et au début de l' automne . 

Deux autres Chlorophycées, Enterornorpha lima (LINNÉ) et Ulva lactuca 
(Li É), caracléristiqucs de fonds vaso-sablonneux, se mélangent surtout vers le 
ba à la ceinture d'E . conipressa. Plutôt rariss imes dans le port même [d'après 
p. H. vVmTE (1946)' les ions nitrate et phosphate constituent des facteurs 
limitant ), elles offren t une végétation abondante sur les berges du Noord-Eede 
et dans le bassin de cha se. 
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3° Ceinture de Fucus platycarpus (LINNÉ). -CeFucoïde, sans 
vésicules aérifères typiques, porte sur son thalle, mais rarement, des poches de 
forme variable disposées irrégulièrement. Il se cantonne à la limite des plus 
hautes mers (accompagné de Balamis balanoides et d'Elminius modes:tus) et se 
cramponne plus spécialement sur les jetées-basses longeant les estacades, donc 
dans la partie polyhaline du port. 

4° Ceinture du Fucus v es i cul os us (L 1 N NÉ) . - Cette Phœo­
phycée à thalle dichotomique, à nervure médiane et, en général, à boursoufflures 
disposées symétriquement, exige une submersion et une émersion biquotidiennes; 
d'après J. WERY (1908), ces alternatives sont indispensables à la reproduction 
sexuelle. 

De ce fait, elle établit son habitat enlre les marées de morle-eau dans tout 
le port, sauf dans les bassins sans marée (docks, bassin de commerce); curyhaline, 
elle pénètre jusque dans la Noord-Eede (Pl. II, fig. 8) . Sur le talus de la cale de 
carénage (environs de C) et sur la digue à l'Est de l'estacade elle forme un vrai 
tapis excluant la zone des Balanides et refoulant les l\Ioulcs. ,Le repeuplement 
n'a pas eu lieu aux stations dénudées (A et C) à cause de la dessiccation par le 
soleil ou par le vent qui est particulièrement défavorable aux jeunes pieds, 
nonobstant la couche proteclrice cl'Enteromorpha. On sait qu'un recouvrement 
de frondes préexistantes favorise leur adhésion et leur croissance (II. HATTON, 
1938). Trois Fucus vesiculosus solilaires ont été repérés sur le duc-d'Albe (A), 
un s'était fixé avant mai, les deux autres avant juillet. 

La germination se produit pendant toute l'année, elle s'accenlue en aulomne. 
Ascophyllum nodoswn (LmNÉ), Fucacée verl olivàlre, à gros flolleur 

ovoïdes disposés en chapelet est rarissime. Il se mélange aux Fiicus vesiculosus 
à l'intérieur de la cale de carénage. Sur d'autres côtes, telles que celles de la 
France (H. HATTON, 1938) et de l'Angleterre (R . G. EvANS, 1947), l'aire de disper­
sion de l' Ascophy llum coïncide avec celle de F. vesiculosus; il le remplace com­
plètement aux endroits les plus abrités. A Ostende, l'Ascophyllum ne parvient 
pas à s'imposer d'une telle façon . 

Ectocarpus tomentosus (Hunsoi'i) : Cette Phœophycée monosiphonée, plutôt 
rare pendant le cycle d'observations, a été récoltée en plus grand nombre au 
cours du mois de mars comme épiphyte des frondes de Fucus vesiculosus. 

5° Ceinture de Fucus serra tus (L 1 N NÉ) . - Une troisième 
Fucacée, à fronde bordée de dents, sans flotteurs et tolérant ou plutôt préférant 
une immersion presque constante, est encore moins fréque!lte que I'Ascophyllum. 
DP-s représentants solitaires de ce Fucus ont été trouvés sur les parois inclinées 
extérieures de la cale de carénage entre les niveaux des basses mers de morte- et 
de vive-eau. 

Nous constatons que la zone de Porphyra laciniata de J. MAsSART n'existe 
pas dans le port d'Ostende. 
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C. - LA CHOROLOGIE ANIMALE ACTUELLE DU PORT. 

Nous nous sommes bornés, dans cette analyse biologique préliminaire, aux 
macro-organismes benthiques, quoique la flore bactérienne, la faune intersti­
tielle du leptopèlc et de la péloglma de Protistes et Métazoaires inférieurs Gastro­
lriches, Rotifè~res, Tardigrades et les Micro-Crustacés psammophiles prennent 
comme facteur biotique une large part dans le conditionnement extérieur du 
milieu biologique. 

Faule de déterminations des récoltes récentes de Nématodes, de Turbellariés 
et de Copépodes, nous n'avons pas pu approfondir la biologie de ces groupes 
dan le port d'Ostende. 

SPONGIARIA. 

Halichondria panicea PALLAS, 1766. 

Cette éponge vit dans le bassin de chasse surtout sous les tuiles et les objets 
immergés ainsi que dans les coins en dessous des pieux horizontaux des musoirs, 
de estacades et sous le niveau des basses mers de morte-eau. Son habitat iest 
donc ou trait à la lumière incidente. 

Dans le port d'Ostende, son biotope est polyhalin. 1. ÀGRELL (1951) a pu 
démontrer que la résistance osmotique de la respiration tissulaire in vitro de 
1-lalichondria reste intacte jusqu'à une dilution de 2,5-1,5% de salinité. 

Or, dans les niveaux inférieurs du port, la salinité polyhaline passe insen­
siblement à B-mésohaline et à a-mésohaline; ces chiffres se maintiennent bien 

l 

au-de us des limites fixées in vitro par 1. AGRELL; la salinité ne peut donc avoir 
un caractère limitant décisif pour la dispersion de l'éponge. La température ne 
semble pa être davantage déterminante puisque l'espèce habite tous les océans. 
[e ba in de chasse n'échappe pas aux pollutions, car les Ulva lactuca tendent 
à flotter; cependant 1-Talichondria y prospère. Les facteurs qui pourraient 
expliquer la rareté de l'éponge semblent être des pollutions fréquentes qui 
provoquent une trop grande accumulation de détritus, une obturation des 
o cules par l'envasement et une disette d'oxygène, moindre cependant dans la 
partie polyhaline du port. 

De larve avec quelques sclérites abîmées, appartenant probablement à 
l'espèce(?), ont été capturées-en mai. 

Il 
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CŒLENTERATA. 

I. - HYDROZOA. 

Laomedea longissima (PALLAS, 1766). 

Ce Campanularide cosmopolite est assez bien répandu dans le port à partir 
du niveau moyen d'humectation du port. Cependant, il montre une plus forte 
densité en dessous du niveau moyen des basses mers de morte-eau. On le 
rencontre aux stations A et C, sur les j etées-basses des estacades, dans le bassin 
de refuge et dans le bassin de commerce . Cet Hydroïde es t donc adapté ù la vie 
dans l'eau saumâtre depuis le milieu a-mésohalin à polyhalin. Par ailleurs, il 
résiste sur les coques des navires à l 'eau de mer du large et aux forts courants 
provoqués par la navigation , ainsi que notre deuxième espèce eulittorale, ans 
stade méduse libre, Laomedea loveni (ALL IAN, 1859) . Laoniedea longissima 
a donné des méduses dans le courant du mois de mars. 

II. - ANTHOZOA. 

Actinia equina Lrn i~, 1758. 

De rares spec1mens se trouvent sur les pilotis, les pierres de taille, l 
coquilles de Moules des estacades, loin en dessous du niveau moyen du porl. 
Les larves de cet Anthozoaire vivipare n'ont pas été observées; d'ailleur , on ne 
remarque pas le groupement d'individus pourtant si caractéristique pour cet 
animal à larves peu mobiles. Le recouvrement des subs trats durs du fond par du 
sable meuble et la formation d'une péloglrea épaisse sur les pilotis rendent 
la fixation des larves probablement difficile. Bien que celte Actinie soil reconnue 
comme espèce spécialement euliltorale, euryhaline et résistante à l'émer ion, 
sa présence sur l'estacade n'a pu être constatée au-dessus du maximum du ni veau 

. d'humectation de la basse mer de morte-eau (2,00 m). Dans leur biotope os ten­
dais, elles vivent immergées environ 21 à 20 heures ur 24 heures el eulement 
dans la partie polyhaline du port. 

Sagartia troglodytes (PRicE, 1847). 

Ces Actinies pivotantes ne se rencontrent pas sur les glacis cle la zone 
polyhaline, où le sable est mou et sapropélique. Elles deviennent assez fréquentes 
par endroits dans le sable dur de la zone polyhaline en dessous des estacades où 
elles se cramponnent aux pierres de taille enfoncées. Elle n'émergent mensuelle­
ment que deux fois pendant 2 à 2,30 heures, et elles vivent alors retirées dans 
le sable. 
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BRYOZOA. 

Seuls un Entoproctc et quelques Ectoproctes (Gymnolaemates) pénètrent 
dans les eaux saumâlrcs du porl d'Ostende. Il s'agit de formes typiquement 
boréales et euryhalin es par excellence . Les tlragages hebdomadaires pratiqués 
con lre l'envasemen l du port provoquent des remous de vase, nuisibles aux 
Bryozoaircs, dont les colonies en louffes ou en lames minces sont le plus souvent 
peliles el clairsemées. 

On n'a pa observé de cystides larvaires . 

Membranipora crustulenta (PALLAS, 1760). 

Déjà ignalé à Nieuport en 1906 (K. LoPPENs), ce Bryozoaire encroûtant se 
fixe ur tout objet dur immergé dans le port, quoiqu'il soit rare aux environs 
d la talion polluée B. 

11 se ca ntonne de préférence dans la zone à Mytilus-Fucus, dont les valves 
~L lc fronde offrent un bon support à ses colonies minces. 

On a ob ervé en avril-mai des développements de colonies à partir 
d 'hibernacula. 

Membranipora pilosa LINNÉ, 1767. 

Ce Bryozoaire a la même distribution verticale et horizontale que M. crustu­
lenta; il a souvent été trouvé sur des Moules fixées sur des coques de navires. 

Victorella pavida KENT, 1870. 

De lrè bellr louffe de ces colonies stolonisantes ont été récoltées dans les 
parties 1 moin ouillées du port (a-mésohaline, polyhaline); l'eau riche en 
délrilu de la lalion B ne leur convient vraisemblablement pas. Cette espèce déjà 
ignalée à ieuport (K. LoPPE s, 1909), vit en association avec Bowerbankia 

caudata (H1 ·K , 1 77) . Leur distribution verticale est semblable à celle de Mytilus. 
Des hibernacula recolonisent en mai et juin. 

Bowerhanl\ia eau data (HrNKS, 1877). 

Ce Vé. iculariide, slolonisan l, le plus souvent entremêlé aux Victorella pavida 
KE T, 1 70, a élé récollé dans la partie polyhaline du port. Des Bowerbankia 
caudata prélevés ùans notre aquarium ~t culture d'organismes d'eau saumâtre 
clu porl d'O-lenùe parlaient d'après le déterminateur K. J. Bocn beaucoup de 

ilié épizoïques : Vaginicola dousi . Ces Bowerbankia vivaient en outre associés 
à un Kamptozoa de l'espèce suivante. 
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KAMPTOZOA. 

Barentsia gracilis SARS, 1835. 

Cette Entoprocte cosmopolite souvent associée ~1 l'espèce précédente se 
récolte clans la partie polyhaline du port sur les coquilles de Moules, sur les Lests 
de Cirripèdes. Elle est déjà signalée depuis 1845 à Ostende par P. J. VAN BENEDEN, 
sous le nom de Pedicellina belgica. 

OLIGOCHJETA. 

Enchytrœus albidus HENLE, 1837. 

Cette espèce euryhaline et eurytherme vit clans les zones supra- et eulillorale 
du port. Les formes interticlales, celles de la ceinture d'Enteronwrplw, sont le 
plus souvent petites, jeunes. NEL DE Vos (1922) sig11alc qu'on retrouve cet 
Oligochète dans la lisière détritique littorale, dans du terreau et des terre fumée . 
Effectivement, nous avons récolté cet Oligochète en abondance clans la station 
la plus détritique, offrant la plus grande variabilité de salinité, la Crique des 
Pêcheurs, là où débouchent les égouts de la ville; il a, en outre, été capturé 
une fois (mai 1953) au point C, la moins souillée des stations. 

Pachydrilus lineatus O. F. MüLLER, 1771. 

Une autre Enchytrœicle, déjà signalée du bassin de chasse (E. LELO P et 
O. MILLER, 1940), a également été prise à la Crique des Pêcheurs en hiocœno e 
avec les Polychètes sédentaires Fabricia sabella et Polydora ciliata et de 
Nématodes libres, ainsi qu'au point A dans la même as ocialion (octobre 1952), 
parmi l'enclobiose de la vase, les couches de Moules aux estacades (mai 1952) 
et dans la ceinture d'Entemmorplw des berges du Noorcl-Eede, qui débouche 
clans l'arrière-port (mai 1953). 

Paranais litoralis O. F. MüLLER, 1788. 

Ce Naïdide à vaste distribution géographique s'adapte à la vie en eau douce 
(W. M1cnAELSEN, 1928), en eau saurnàtre (NEL DE Vos, 1922, au Zuiderzee; 
E. LELOUP et O. MILLER, 1940, au bassin de chasse d'Ostendr; B. Ko 1ETZKO, 
1953, dans le Bas-Escaut) et en eau de mer (NEL DE Vos, 1922). Il a été capturé en 
paratomie, à plusieurs reprises, lors du cycle d'observations dans la vase détritique 
parmi les Moules et les Balanides (au point A, octobre, décembre 1952, mai 1953), 
(en mars 1953 au point C), et comme endobiotique de la péloglrea de la ceinture 
d'Entemmorpha (A, octobre 1952; Noord-Eede, mai 1953). 
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POLYCHJETA. 

l. - ERRANTIA. 

Etcone Jonga (F ABR1crns, 1780) . 

Un seul exemplaire de celle espèce euryhaline a été récolté sur l'estacade 
Est, parmi un revêtement de Cirripèdes (Balanus balanoides, Balanus crenatus) 
et du Ver Polychète tubicole Polydora ciliata, hébergeant des Amphipodes du 
genre Corophium el des Isopodes, Jaera albijmns . 

Nereis (Nereis) diversicolor O. F. MüLLER, 1776. 

Ce Ver endobiotique de la vase des gisements de Moules, fixées sur des 
Balanes el dE's tubes de Fabricia sabella et de Polydora ciliata, est euryhalin par 
excellence. On le retrouve à tous les niveaux, à tous les endroits du port et durant 
Loute l'année. Ces Vers motiles vivent répartis entre des zoue8 qui émergent soit 
2 foi 2 à 3 heures au cours d'un mois (M. B. V. E.), soit 2 fois environ 8 heures 
au cour de 24 heures. Préférant un biotope sabla-vaseux détritique, ces Poly­
chètes n'abondent jamais sur les substrats durs du port. Mais dans les vases 
sablonneuses de glacis ils pullulent (Pl. III, fig . 7) . 

De larves nectochètes ont été pêchées à la fin d'avril, en mai et en décembre 
1952, comme si la aison de reproduction se répartissait sur les mois d'automne 
cL le début du printemps . 

Nereis (Neanthes) succinea (LEucKART, 1847). 

Vivant dan les mêmes biotopes que Nereis diversicolor, mais beaucoup 
plu rare dan le port même, il abonde dans la base du fossé autour de la 
Poudrière, non en communication avec le port, mais inondé par la mer lors 
de lrè· forte marées et de tempêtes. 

II. - SEDENTARIA. 

Capitella capitata (FABR1crns, 1780). 

Ce Capitellien, déjà ignalé de la côte à Ostende en 1859 par J. n'UnEKEl\I, 
qui le considérait encore comme Oligochète, gite dans le sable vaseux des berges 
longeant le chenal des parties inclinées du port les moins salines, voire des 
rives de la Noord-Eede. C'est donc un Polychète des plus euryhalins; en effet, 
H. EcsJG a constaté en 1877 que l'espèce peut s'accoutumer progressivement, en 
quatre mois, à ]a dilution de son milieu salin jusqu'à pouvoir vivre en eau douce. 
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Fahricia sahella (E 11RENBERG , 1837). 

Ce Sabellien, nouveau pour la faune belge (S . LEFEVERE, 1953), csl dispersé 
dans Je port d 'Ostende, sur Loute la zone de fluclualion clcs marées mais 
spécialement en dessous de la zone automnale d'Enléromorphcs. Sur le débar­
cadère de la Crique des Pêcheurs, endroit très sapropélique, il rccou vrc le lapis 
de Balanus impro-visus d'une croûte de lubes vaseux, parfois épaisse de 10 mm, 
dans laquelle sont entrelacés des tubes cle Spionicliens Polydom ci /.iatu cl Spio 
filicornis . Au point A, on rencontre, associés clans une couche semblable, des 
Bryozoaires, des Nérnalocles, des Copépodes Harpaclicicl es cl des larves ù'uu 
Chironomicle, Clunio niarinus (Pl. Hl , fig. 8). 

Ce Polychète abonde pendant toute l'année. 

Mercierella enigmatica FAuvEL, 1922. 

Cette espèce euryhaline élail jadis abondante dans les ba -sin s des huîlrièrcs 
désaffectées depuis la guerre, où elle formait des p cudo-récifs (E. LELOUP cl 
S. LEFEVERE, 1952) . Quelques rares exemplaires ont pu être récol lés ~ur le 
duc-cl' Albe du (( Yacht-Club n en dessous du niveau des basses mers de morlc-cau. 
Pourtant le Mercierellu enigmatica se développe en grande quanlilé cl de préfé­
rence dans l'eau saumàtre, bien qu'il puisse également se reproduire en eau de 
mer (E. FcscHER-PIETTE, 1937) . Exceptionnellement rare, nous la co11sidéro11 · 
comme provenant d'œufs ou de larves transportées par des femelles de Mcrcierclla 
épizoïques d'huitres ou vivant clans le salissement de navires au long cours. 

Polydora ciliata JoIINSTON, 1838. 

Ce Spionidien est l'espèce la plus abondante. Il domine avec les Balanide -, 
les Moules et les Nématodes, la biocœnose saumàtrc du port d'Ostende. Ce V cr 
euryhalins vivent clans des tubes de vase agglutinée. Il tapissent, clans ]a zone 
de fluctuation des marées normales, n'importe quel support; cepenclaul, il reste 
plutôt rare sous le gazon cl'Entcromorphes. On les trouve souvent parmi les 
Moules et Cirripèdes voire clans leurs tests vides. Des récolles fructueuses onl 
été exécutées pendant toute l'année au point A, quai des Malles, débarcadère de 
]a Crique des Pêcheurs, aux cluc-d'Albc de la cale de carénage, aux écluses, sur 
les coques de navires. Ils prospèrent dans la partie du port où l'eau csl la plus 
souillée, l'avant-port, spécialement la Crique des Pêcheurs; leur densité diminu 
le long des estacades vers les musoirs. D'après A. SünERSTRÜl\t (1923) P. ciliatu 
appartient à l'enclolithion facultatif des pierres calcaires . On l'a souvent signalé 
dans les coquilles des Mollusques (Ostrea, Littorina, Nucella) (Pu. DoLLFus, 1932; 
P. KoRRINGA, 1951; E. LELOUP, 1927); quelques pierres de taille calcaires des jetées 
basses paraissent attaquées. Les rares Polydora qui s'y sonl allachés onl le plus 
souvent construit leur logis de vase en forme d'U dans les fissures exislanles. 



LE PORT D'OSTENDE 85 

Quelques cas de perforation d'un Lest de Balanus balanoides et de coquilles de 
Littorina littorea on t pu être constatés, ce qui prouve que leur préférence calcaire 
n 'est guère exigeante, vu le gisement vaste de calcaire biogène. 

Des larves en forme de trochosphère à longues soies ont été capturées 
(V .1952, VJ.1952), des formes larvaires de 5 à 18 segments ont été récoltées 
pendant toute l'année. 

Lanice conchilega (PALLAS, 1778). 

Trois colonies en touffe ovale(± 1 m, 0,50 m ) de ce Térébellien s epanouis­
saient sur la rive ùu chenal du port, du côté de l'estacade Ouest à 50 m du 
musoir. De belles touffes existent de chaque côté des jetées-basses. Ces endroits 
émergent seulement à basse mer ùe vive-eau . Représentant de la limite sublitto­
ralc de notre côte cl des côtes de la mer du Nord en général (P. FAuVEL, 1927) 
cl plus ou moins lié à clu sable riche en coquillages, ce Térébellien ne pénètre 
pas davantage dans le port. 

Des larves planctoniques à tube hyalin ont été pêchées à maintes reprises 
(27 mai, 10 juillet, 8 août, 8 et 23 septembre et 22 octobre 1952). 

Spio filicornis O. F. MüLLER, 1776. 

Ce S.pionidien était plutôt rare . Il vit dans des tubes vaseux ayant l'aspect 
ùe ceux de Polydora et de Fabricia cl associés à ceux-ci. La couche à tubes vaseux 
située en des ou des pieux horizontaux du cluc-d'Albe (A), du débarcadère à la 
Crique de · Pêcheurs, en hébergeait. Il se trouvait en semblable association sur 
le paroi intérieure de la cale de carénage. 

De j eunes forme , déjà benthiques, ont été récoltées en mars et avril 1953. 

lUOLLUSCA. 

Hyclrobia ulvre PENNA T, 1777. 

Ce petit Ga · téropode pectinibranche, espèce reconnue polyhaline, est 
rari imc clans le chenal, l'avant-port, l'arrière-port et leurs dépendances, sauf 
dan le oord-Eedc el le Bassin de Chasse, où il abonde. Pourtant, il vivait dans 
le Zuiderzee, à chlorinilé oscillante entre 2,8et16,2%0. (T. VAN BENTIIEM JuTTING, 
1936), valeur comparables à celles du port d'Ostende. 

En outre, il exi te en grand nombre dans le fossé longeant la Poudrière sans 
communication directe avec le port (carte, fig. 1). Pourtant, les écarts de la 
salinité de ce fos é sont as cz importants et très brusques. Ce dernier biotope 
e range en grandes lignes sous le régime de « slikke-schorre » : le plus souvent 

plus ou moins à sec en été (surface énorme par rapport au volume), assujetti à la 
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précipitation d'eau de pluie ou d'eau de mer jetée au cours de fortes houles par 
dessus de la digue de séparation . L'absence de l ' Alg ue nourricière Ulva lactuca, 
préférée par le petit Gastéropode, ne peut expliquer sa raréfaction clans le port. 
Car, nonobstant les suppositions de G. C. RoasoN (1920), à savoir que la présence 
d'Ulva est décisive daus la dispersion du Mollusque plutôt qu' un e salinité 
saumâtre et variable, Hydrobia ulvœ prospère dans le fossé <le la PoudrièrP là où 
Ulva et Enteromorpha sont absentes; il y broute le leptopèle riche en Algues 
unicellulaires . D'ailleurs, le feutrage ~l Enléromorphes tlu porl pourrait servir 
le cas échéant de nourriture. No us supposons que la pollution eulrave le déve­
loppement de cette espèce euryhaline. 

En mai et juin, les Hydrobia portaient sur leur coq uille des pou les tle leurs 
congénères . 

Littorina littorea LlN 'É, 1758. 

Un autre Gastéropode pulmoné, peclinibranche, fruncherne11L littoral e 
rencontre en assez grand nombre dans les crevasses des subslrals durs <lu port 
(Pl. III, fig. 1) . Favorisé par son mode de respiration, il vit entre les niveaux de 
hautes mers et des basses mers de vive-eau où il migre avec la marée. Il présente 
un certain grégarisme; sa densité atteint son maximum ~l l 'émersion dans la 
zone inférieure de balancement <lu flux el du reflux (Pl. III , fig. 2). Ce phéno­
mène de grégarisme se manifeste parfois d'une autre façon à l'émersion : des 
individus grands et petits se rassemblent en grand nombre, sur les lêlcs <le 
pieux taillés en pyramides plates atteignant le iiiYeau mo~1 c11 du port. Parfoi -
jusqu 'à vingt Vignols, de toutes tailles, se fixent sur une tête de pieu formant 
un carré de 35 cm de côté, et qui souvent ne présente aucune péloglrea 
visible à l 'œil nu. Vu la quantité de Diatomées que des Vignots broutaient 
en nos aquariums d'observation, ils doivent probablement circuler le 
long des pilotis lors de l'immersion. On constate une raréfaction de leur 
nombre de l'extérieur à l 'intérieur cl u port, bien que le Vignot ne rési te pa 
mal au mazout (R . HERPIN, 1929). Il préfère donc la région polyhaliue du port, 
qui est la partie la moins détritique et la plus battue ou aérée. 

Nous avons retrouvé une ponte flottante de Vignot dans le plancton du 
7 octobre 1952. Celte date de reproduction est assez éloignée de celle mention­
nées en Belgique, juillet 1882 (P . PELSENEER), en Angleterre du Sucl, février­
mi-avril (C . H. YoNGE, 1949) , en France, Jin mars-fin septembre 1910 
(M . CAULLERY et P. PELSENEER), en Hollande, mai 1758 (J. BASTER, 1759). 

Patella vulgata LJNNÉ, 1758. 

Ce Prosobranche eulittoral, très répandu le long des côtes européennes de 
l'Atlantique, de la Manche et de la Méditerranée, semble seulement survivre à la 
j etée-basse Ouest (Carte, fig. 1). Ce Gastéropode cupuliforme est connu pour sa 
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vie sédentaire lors de l 'émersio n cl par ses brèves promenades au cours de 
l 'immersion . A. LAMEERE (1895) rnenlionnc que l' espèce a été acclimatée an 
littoral belge. Cependanl, nous devons conslaler qu'elle reste rarissime. Parfois 
au cours d'hivers rigoureux (1946-1947) tous les individus disparaissent. L'espèce 
repeuple les brise-lames de la côlc belge et notamment ceux d'Ostende par des 
apports successifs de jeu11es Patella, au stade de larves pélagiques, effectués par 
les forts courants d'hiver, qui amènent les eaux de la Manche dans le Sud de la 
mer du onl. Dans la Man clic, la saison de rcproduclion s'étend d'octobre à 
janvier, parfois jusqu'à avril-juin (E . F1sc11ER-PIETTE, 1948). 

lEolidia papillosa L1 'NÉ, 1758. 

Un exemplaire a élé trouvé le 5 janvier 1953, parmi de nombreux Onchidori:Y 
fusca à l'c~xlrémilé de la jelée-basse Ouest. 

Onchi<loris fusca (MÜLLER, 1776). 

Ce Nudibranches apparaissent en automne (novembre), sur les pierres de 
taille ituée en ùe ous des estacades tapissées de Balanus crenatus, B. balanoides 
cl B. improvisus el enduites d'une couche à Diatomées. Ils n'émergent qu'aux 
ba se mer- dP morle-eau cl préfèrenl la partie polyhaline du port. 

Des pontes onl été lrouvées en décembre et janvier. Ensuite, les adultes 
on L di paru. 

Tergipes despectus (JonNsToN, 1835). 

Au cour du cycle d'observations de 1952, ce Iudibranche, déjà repere 
à 0 tende par G. G1LSON en 1900, n'a pas été recueilli. l\Iais, en j ,uin 1953, des 
récoltes fructueu e d'individus jeunes et adultes et de pontes ont été effectuées 
·ur de · Laoniedea. 

Cardium edule (LINNÉ, 1758). 

Bien qu'il YiYent en grandes associations clans la zone sublittorale de la 
càte belge. ce Lamcllibranche · se montrent rarement dans le port même, mais 
il abondent clan le bassin de chasse. Quoique Cardiurn edu.le soit euryhalin 
et pénètre dans la mer Baltique jusqu'au golfe de Bothnie (salinité : 6 %0), les 
forme adulte ne ub i tenl pas dans le port d'Ostende, la consistance et la 
nature du fond ne leur étant pas favorables. Mais des jeunes formes (longueur 
5 mm), qui ne 'enfouis ent pas encore, ont été trouvées fixées à l'aide d'un 
faible byssu dans la ceinture d'Enteroniol'pha, de mars jusqu'en septembre, ce 
qui indiquerait une trè longue période de ponte, à moins que ce ne soit l'indice 
d'une croissance lente. 



88 S. LEFEVERE, E. LELOUP ET L. VAN MEEL 

Mytilus edulis L1NNÉ, 1758. 

Les Moules sont avec les Balaniùes, les Polydora, les Ti'abricia et les Nématodes 
les animaux les plus représentatifs de la biocœnose saum}Hre du port. Elles 
vivent dans la zone eulittorale, donc à immersion biquotidienne, et y forment 
la zone Mytilus edulis très caracléris Liq ue. Leur répartition verticale est irrégu­
lière : au duc-d'Albe de l'arrière-port, elles se tiennent aux niveaux de basses mers 
(langue d'eau nourricière, polyhaline au moment du flux), pour remonter dans 
les parties plus salines du port; aux estacades, les Moules se répartissent sur les 
pieux et sur les jetées-basses entre les niveaux des pleines mers clc morte-eau cl 
des basses mers de morte-eau. Euryhalincs, elles supportent la dcssalurc 
jusqu'à 10 %0 (F . HAAS, 1926). On sait que, lorsque le dessalement descend occa­
sionnellement eu dessous de celle valeur, la Moule ferme ses valves cl attend 
des conditions meilleures pour refillrer l'eau ambiante qui lui amènera nourri­
ture et oxygène. L'occlusion hermétique des valves lui permet de con crvcr de 
l 'eau à l 'intérieur et la protège contre la dessiccation pendant l'émer ion. Une 
légère pollution urganique lui est favorable; au débarcadère de la Crique des 
Pêcheurs, elle fait défaut, car elle exige assez bien d'oxygène et le courant d'eau 
clans la crique est presque nul. 

Des jeunes apparaissent en mai et, en plu forte densité, aux niveaux infé­
rieurs. La saison de reproduction s'étend jusqu'en septembre. 

Teredo navalis 11 NÉ, 1758. 

Le Taret existe clans le port d'Ostende; des infestation récentes ont pu être 
constatées lors de nos recherches. Dans des galeries creusées dans les pieux de 
duc-cl' Albe cle la cale de carénage du cc Yacht-Club », des ponts et des estacade , 
nous avons trouvé des palettes et des valves qui proviennent de Teredo navalis. 
Dans le port, le Taret préfère attaquer les · pilotis horizontaux en de sous de la 
basse mer de morte-eau, quoiqu'ils ne dédaignent pas d'attaquer les pilotis 
verticaux et les étançons, pourtant préservés au créo ote, jusqu'à la zone de 
Lalancement de la marée haute (Pl. III, fig. 8, T.). 

OSTRACODA. 

Loxoconcha gauthieri KLrn, 1929. 

Ces Ostracoclcs herbivores d'eau saumàtre vivent en grand nombre sur de 
Entéromorphes clans le Noord-Eede (a-mésohaline). Ces mèmcs Cythérydes ont 
été observés par Dom R. Rül\rn à Ambleteuse (Pas de Calais) clans la ceinture à 
Entéromorphes. Quoique W. KLrn les considère comme typiques des fonds 
vaseux, les récoltes de S. OTTO (1936) clans le Kieler Bucht., de Dom R. Ro rn et 
ceux du Noord-Eede prouvent toutefois qu'ils se cantonnent parmi les Entéro­
morphes, typiques des fonds sablonneux. 
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CIRRIPEDIA. 

Les 'Cirripèdes operculés forment la base du c< salissement n du port 
d'Ostende et des bateaux qui en font un port d'attache. Ils sont tous doués d'une 
excellente euryhalinité. Pourtant, leur répartition varie à cause de leur résistance 
différente à la dessiccation et à l'agitation de l'eau. 

Balanus balanoides (LINNÉ, 1746). 

Très euryhalines et très résistantes à la dessiccation, ces Balanes habitent 
Loule la zone de fluctuation de la marée, bien que leur répartition reste 
clairsemée. I olées et très volumineuses dans la zone supralittorale, elles vivent 
clan. la zone eulitlorale soit en association avec Elminius modestus et Balanus 
improvisus (point A), jetées-basses au-dessus du niveau moyen, soit en associa­
tion avec Balanus crenatus, Balanus improvisus et Elminius modestus (C, jetées­
bas es, e lacacles en dessous du niveau moyen). Avec Elminius, on la trouve 
même en dessous des frondes de Fucus, là où cette ceinture n'est pas épaisse 
(Pl. III, fig. 4) . a densité augmente avec la salinité. 

Depuis avril jusqu'en juin, ils repeuplent les objets immergés. Ces Cirri­
pède montrent <les pro<luils génitaux dès le mois de septembre de leur première 
année. 

Balanus crenatus BRUGUIÈRE, 1789. 

Bien que qualifiée d'une euryhalinité semblable à celle de Balanus balanoides 
(E. KREP , 1928), cette Balane préfère la région polyhaline du port. Comme elle 
e t trè en ible à la de siccation, son habitat se restreint à la partie inférieure 
de la zone de balancement des marées. Au niveau moyen des basses mers de 
morle-eau, elle vit mêlée aux Balarms iniprovisus, Balanus balanoides et Elminius 
modestus, mai au niveau des basses mers de vive-eau elle forme de grandes 
a ocialion pures. Des larves-cypris se fixent de mars à juin-juillet. 

Balanus improvisus DARWIN, 1854. 

Exlrèmemenl euryhaline CPLle Balane est, de plus, résistante à la pollution; 
elle tapisse le paroi à densité presque égale aux stations A, B et C. Elle vit dans 
la Crique de Pêcheurs sous une couche mince de Fabricia sabella. Elle rivalise 
avec Balanus crenatus aux niveaux inférieurs, avec Balanus balanoides et Elmi­
nius modestus aux niveaux sùpérieurs. Mais elle ne s'aventure pas trop haut, 
car la des iccalion lui est défavorable. 

Des jeunes se fixent en juin-juillet. 
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Elminius modestus DARWIN, 1854. 

Cette Balanide immigrante, . signalée seulement depuis 1950 en Belgique 
(E . LELOUP et S. LEFEVERE , 1952), s'est installée dans lu faune permanente 
du port. Elle rivalise avec Balanus balanoides dont l 'aire de dispersion est 
identique. 

Dans la partie a-mésohalin e, Rlminius refoule même Balanus balanoides. 
Plus fragile que les autres Balanicles, elle préfl.·rc la partie m oins agitée du porl, 
quoiqu'elle ne soit pas fréquente dans les bassins, ui dans les docks souslrails 
au j eu des marées. 

Depuis le mois de mars jusqu'en septembre, des larves d'Elniinius s'éta­
blissent en association très serrée aux niveaux inférieurs, plus espacée aux 
niveaux supérieurs . Pendant le mois de mars 1953, les Elnûnius élaicnl en 
régression prononcée. Est-cc une conséquence du viol en l raz de marée du 
2 février sur des organismes fragiles ? 

ISOPODA. 

Asellus aquaticus (L1 NÉ, 1767). 

Cet Asellide dulcicole el benthique se rencontre parfois dans le port. elon 
H. F. NrnRSTRAsz et J . H . Scnu Rl\lANS STEKIIOYEN, 1930, il habile le aux 
douces et saumâtres d'Europe, d'Algérie, de la Sibérie, du Groenland cl du 
Labrador . Comme nous n'avons capturé cel Isopode qu'à deux rcpri e au filet 
à plancton au mois d'octobre, nous supposons sa présence accidentelle dan le 
port d 'Ostende où ils peuvent être entraînés lors de crues d'automne par le 
Noord-Eede ou par le canal Bruges-Ostende lors des éclusage 

Jœra albifrons LEACH, 1814. 

Ce Parasellide végétarien cl euryhalin, repré enlan l du bc11 lhos de la zone 
Mytiliis edulis, a été recueilli à maiulcs reprises sur Loule la zone culillorale du 
port, mais en plus grand nombre en dessous du niveau moyeu. Des femelle · 
ovigères ont été retrouvées aux mois d'avril, de mai cl de juin. 

Ligia oceanica L1 'NÉ, 1767. 

Cet Isopode amphibiolique, espèce franchement intcrlidulc ù cause de on 
mode de respiration, a été récolté au cours des mois d'été sur la partie upra­
littorale des jetées-basses, des digues, des talus, c'est-à-dire là où existent les 
plus larges ceintures de Fucus vesiculosus, qui formerait la base de sa nourriture. 
Il est assez difficile à déceler, car il se tient à l'abri de la lumière. 

Des femelles ovigères onl été capturées pendant toute l'année, mais en plus 
forte quantité au printemps . 
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AMPHIPODA. 

Corophium sp. 

Cinq c pèces de Corophiidœ sur les six signalées pour la mer du Nord par 
K. 'rnPUENSEN (1929) onl élé récollées lors de nos investigations. L'euryhalinité 
extraordinaire du genre Corophium est connue. Toutes les formes représentées 
le long de la côte belge habitent des tubes vaselix . Ceux de Corophium bonelli 
(M1LNE-EnwARns, 1830) forment çà et là de petites touffes sur les pieux, les 
quais, les Moules . Corophiuni volutator (PALLAS, 1772) préfère la vase parmi 
le Moule et celle déposée sur l;cs parois inclinées des radoubs, dans laquelle il 
forme de galeries en U quoiqu'on l'ait récolté en tubicole. Ces deux espèces, les 
plus abondantes, onl élé pêchées assez souvent au filet à plancton. Corophium 
cmssicome (CnEVRE x et FACE, 1925), Corophium insidiosum (CRAWFORD, 1937) 
cl Corophiu1n curvispinuni [SAHR, 1895 (1) (un seul cf capturé 15.I.1953] nous 
ont connus par des récolles effectuées au bassin de commerce. 

Hyale nilssoni RATHKE, 1837. 

Ce Talitridc a été capturé à maintes reprises en dessous du niveau moyen 
clan le recouvrement chlorophycéen et phœophycéen des jetées-basses et des 
piloti, donc dan la partie polyhaline du port (V.1953, VII.1953, V.1954). 

Cet Amphipode nouveau pour notre faune est connu de la Norvège, de la 
côte allemande, de la mer du ord, de la Hollande, de la côte Ouest d'Angleterre, 
de île Canarie el de l'embouchure du Congo (K. O. MEYER, 1953). 

Gammarns locusta (Lm 'É, 1767). 

Cet Amphipode curyhalin, benthique le jour et à tendance pélagique la 
nuit, gîte dan le recouvrement d'Algues et en dessous des pierres. Il est 
cxceplionnellrment abondant au bassin de chasse depuis juin à septembre. 
Il e l plutôt rare dan no récoltes planctonique , exécutées le jour. 

lUelita palmata (l\loNTAGu, 1808). 

Cet autre Gammaridc lrès euryhalin a été capturé ( 'i? et cf) parmi le revête­
ment clc Moule au point A, le 5.-:\1.1952. 

( 1 ) Cette espèce qui provient de la mer Caspienne a remonté les grands fleuves par 
les canaux et élait parvenue de s'infiltrer dans la mer Baltique (C. vVESENBERG-LUND, 1939). 
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Phtisica marina SLABBER, 1778. 

Cet Amphipode omnivore et à forme mimétique bizarre (Caprellide) a été 
capturé à deux reprises au fil et à plancton en août. Il s'agissait d'une vingtaine 
de femelles, dont quatre étaient ovigères . Ces Caprellicles à mode de vie 
hémisessile n'ont pas été recueillis comme organismes benthiques. 

BRACHYURA. 

Carcinus mrenas (LrNNÉ, 1758). 

Le Crabe enragé, euryhalin et représentant du benthos eulittoral, extrême­
ment commun à la côte belge, existe en assez grand nombre dans le port. Le 
adultes mêmes y sont plutôt rares et se tienn ent aux niveaux bas; il s abondent 
au bassin de chasse. Les jeunes stades font partie de l 'endobios du recouvrement 
de Moules et se répartissent clone entre les niveaux de haute mer de morte-eau 
et de basse mer de morte-eau. Des formes sacculin ées son L nhsen Le, . Est-cc que 
le Cirripècle parasite ne supporterait pas le dessalement ? 

Les larves déjà benthiques apparaissent en mars et son t repérées jusqu 'en 
septembre. 

Eriocheir sinensis MrL E-EnwARns, 1854. 

Le Crabe chinois, seul Grapside subsistant dans nos régions, s'es t infiltré 
vers 1934 en Belgique (J. A. LESTAGE, 1935) . Il est devenu depui endobiolique 
des berges des cours d'eau de la Belgique. Il semble avoir régre é 
dans le port d'Ostende. Toutefois, il fait partie de la faune permanente car 
plusieurs exemplaires ont été observés au bassin de chasse et aux dock en 
juin 1952. Quoique l' El'iocheir adulte descende en hiver en eau saumâtre pour 
frayer, nous n'avons pas remarqué un plus grand nombre d'individus. 

ECHINODERMATA. 

Parmi les Echinodermes (S lénohalin s), Asterias mbens et Ophiura albido 
endurent le mieux la dessalure. 

Ces deux espèces pénètrent clans la mer Baltique jusqu'à l'île Bornholm; 
selon Tn. MoRTENSEN et I. LrnBERKlND (1928), O. PETTERSON (1914) évalue à 8 %0 
la salinité de l'eau de surface au niveau de cette île. Quoique au large de la côte 
belge, Ophiura albida n'ait pas été capturée dans le port d'Ostende, probablement 
à cause du fond fluide et fortement pollué. 

Les Astéries à coloration dorsale orange, rouge, virant du gris terne jusqu'au 
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violacé, grouillaient en nombre imposant pendant l'année 1952 parmi les Moules 
aux alentours des musoirs des estacades (Pl. III, fig. 6). Malgré leur disposition 
à l 'euryhalinilé aucun adulte ne s'engage en dehors de la région polyhaline. 
Cependant, au mois de novembre, plusieurs exemplaires jeunes (2 R = 15 mm) 
ont été recueillis à mi-chemin entre les stations B et A parmi des touffes pen­
dantes de Moules. 

Des rares larves pélagiques d' Aslérias ont été pêchées entre les stations A et C 
en mai, juin cl juillet 1952. 

TUNICATA. 

Molgula tubifera (OERSTED, 1844). 

Cc Tunicier, boréal et peut-être euryhalin, signalé clans le port de marée 
de Wilhelm haven (1932) et clans le Zuiderzee depuis 1927 (J . Huus, 1933), est 
. ignalé depuis plus d'un siècle dans le port d'Ostende. Il appartient à la faune 
permanente du port. Cette Ascidie sessile est réputée par ses apparitions massives 
bru que à 0 tende (P . J. VAN BENEDEN, 1847; D. DAMAS, 1905; E. LELOUP et 
O. MrLLER, 1940); parfois elle paraît faire défaut. Au cours des deux dernières 
années, elle a été repérée en petit nombre. On la trouve à l'état permanent 
clan ' le bas in de chasse, ce qui expliquerait des émissions abondantes de larves 
en période favorables et leur dispersion dans le port au cours des éclusages du 
ba in u pendu lors du cycle d'observations biologiques (1952-1953). 

ACAIU. 

Hyadesia fusca (LomrA N, 1896). 

Ce arcopliforme, viYiparc el végétarien, est très commun dans les récoltes 
d'Enteromorpha. Eur halin, l'llyadesia vit en hémi-sessile sur les Entéromorphes 
de ' stations a- et ~-mésohalines et polyhalines. Sa dispersion et sa densité sont 
déterminées par celles de la Chlorophycée. Pendant tout le cycle d'étude, il a été 
pré. enL et a population atteint son maximum de développement, jusqu'à 
40 indhidus pour une surface de 100 cm2

, vers juillet. 

Halacarellus halticus LoHMAN , 1889. 

Cel Acari<.'n trombicliiforme se1nble vivre dans la zone de Balanides du port. 
Quoique reconnue comme euryhaline (K. VrnTs, 1927), l'espèce a seulement été 
capturée en mars el avril 1953 sur des planchettes d'étude fraîchement immer­
gées, dans la partie polyhaline du port. 
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DJPTER.A NEMATOCER.A. 

Clunio marin us (HALlDAY, 1855). 

Des larves de ces Chironomides vivent clans des tubrs de vase et de morceaux 
ù'Algues parmi les Entéromorphes ou en association avec Fabricia sabella cl 
Polydora ciliata dans les stations rnésohalincs et polyhalines pendant tout le 
cycle et sur toute la zone intert idale. 

D. - LA .RECOLONISATION ET L'ÉVOLUTION DE LA FAUNE 
ET DE LA FLORE SESSILES. 

Les substrats solides, le bois du duc-cl' Albe (A) et le mur de pieux en béton 
(Pl. 1, fig. 4) furent dénud és i't la brosse rn fer 1r 29 févrirr lû52. Lrur 
repeuplement a été suivi régulièrcmen t. 

Il s'est effectué par plusieurs phases successives : la phase initialr, la phase 
à Protistes pro-caryotes, la phase ;\ Diatomées, la phase à Protozoaires, la pha. e 
à Entéromorphes et les phases ù Métazoaires. 

Phase initiale. 

Les endroits dénudés se sont revêtus rapiclemen t d'une péloglrea qui prove­
nait des matières organiques détritiques en suspension cl précipitée par 
floculation à la suite des changements du milieu ph sico-chimique, changement. 
suivis par une neutralisation des charges électriques micellaires. On sait que ce 
matières en suspension proviennent de la décomposition de dépouilles animale. 
et végétales, de gamètes cl' Algues (Phœophycées) et d'animaux, d'excrément 
d'animaux, de pollutions terrigènes (canal de Bruges à Ostende, Noorcl-Eede), 
industrielles (minque, industries poissonnières) et par eaux ré iduaircs (égout.). 
Comme le prouvent les immersions expérimentales réali ées le 3 mars 1953, une 
telle accumulation péloglœique s'effectua sur verre, dans le délai approximatif 
de deux heures et indépendamment de la présence de Bactéries; elle devança 
même légèrement cette dernière. Ces faits confirment les constatations exposée 
par C.E. ZoBELL (1946) à propos de l'eau océanique cl par W. H. STARK, J. SADLER 
et E. McCAY (1938) dans un milieu clulcicole. 

Phase à Protistes pro-caryotes. 

Après la formation de la péloglrea, une florule bactérienne doit avoir 
colonisé les endroits étudiés. En effet, des échantillons pris (14 mars 1952) à clcR 
endroits soumis à des frottements de câbles d'amarrage nous ont révélé cette 
succession écologique, qui semble d'ailleurs répandue dans n'importe quel 
biotope oligo-, méso- et polyhalin. Les Bactéries aérobies et anaérobies de l'eau 
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du port sont celles de l'air, de l' eau, de la terre, des intestins des animaux et des 
êlres humains. Celles qui proliféraient dans la péloglœa appartiennent aux 
Bactéries du type sédentaire. On peut supposer qu'elles ont le pouvoir soit 
cl'hydroliser des protéines, des hydrates de carbone, des lipides, soit de trans­
former des groupes de composés inorganiques. 

Phase à Diatomées et autres Algues unicellulaires. 

La phase bactérienne pure 11e peut subsister longtemps, car çà et là nous 
avons trouvé dans les échantillons précités des pionniers de la flore algologique, 
benthique : des Diatomées Navicula spp. jœ minones, Cymbella sp . et de Nitzschia 
sp. Quand la péloglœa atteignit 1 mm d'épaisseur (A, C), les Diatomées mono­
cellulaires dominaient déjà. Mais, une différence nette a pu être constatée entre 
les deux slalions d'observation. Au point A (bois, important apport terrigène) 
le l'ilm mucilagineux était plus continu et plus étendu qu'au point C (béton, 
ou vent couvert d'une couche d'huile minérale). La prolifération au point A 

a pri , aprè quinze jours, une telle extension qu'après quelques heures 
d'émersion on conslatail des reflets Lrun verdâtre dus aux Diatomées sortant 
de la péloglœa; au poinl C rien de semblable, comme si la croissance algologique 
fut difficile, voire inhibée. 

Phase à Protozoaires. 

Lor que le film détritique et mucilagineux a capté par adhésion une 
quanlilé a ez importante de corpuscules vaseux et de grains de sable de la plus 
fine fraction (0,1 mm) et lorsque la florule bactérienne et algologique s'est 
multipliée davanlage, les premiers représentants du règne animal se sont intro­
duil dan le cycle : des Ciliés psammophiles, microphages et détritivores. 

La lalion A e t de nouveau favorisée notamment par la position du substrat. 
Le duc-d'Albe ayant des surfaces de pilotis horizontales, les matières en suspen­
ion 'y dépo enl conlinuellemenl. La légère couche vaseuse de ces pieux atteint 

par endroit ju-qu'à 5 mm d'épaisseur; elle héberge une faune interstitielle 
primordiale plu- importante. 

Phase à Enteromorpha. 

Au cours de la quinzaine du 14-28 m~ars 1952, l'évolution biogène végétale 
du Liolope A e résume comme suit : Les Diatomées Navicula spp . jœ minores 
cl niafores formant de belles touHes de rangées filamenteuses, Cymbella sp. 
ont devcnurs des espt'CC clornina11les à côlé de Pleurosigma sp. et de Swrirella sp. 

( ui' ant l'ordre d'abondance); mais des Algues plus évoluées se sont imposées : 
les Phœophycées avec le genre Ectocarpus et les Chlorophycées avec les genres 
Ulva el Enteromorpha. Les dernières ont pris aussitôt un développement consi­
dérable et, le 29 avril 1952, l'espèce Enteromorpha compressa (LINNÉ) donnait 
un a. pecl feutré vert à toule la zone de balancement des marées de morte-eau. 

La deuxième quinzaine après l'enlèvement de la couche vivante, les pieux 

7 
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en béton du quai C ne portaient presque pas de pieds d'Entéromorphes. Mais 
entre le 28 mars et le 14 avril, il y a eu une forte germination; malheureusement 
la bande d'Entéromorphes comprise entre les niveaux 5,00 m et 3,50 m a été 
anéantie par de l 'huile brùlée et du mazout lâchés soit par des navires, soit par 
l'écluse du bassin à flot des chalutiers . 

En automne, le tapis d'Enternniorpha se trouve cantonné en tre 4,75 m el 
2,30 m . H. HATTON (1938) renseigne que Fucus vesiculosus peut causer ce refoule­
ment par l'extension de son aire de distribution, mais dans le port d 'Ostend e 
cela n'est pas le cas car cette Phœophycée ne s'est pas installée sur les champs 
d'expérimentation. 

TABLEAU XXVI. 

.Dispersion horizontale de l'Épifaune du port d'Ostende. 

ESPÈCES 
STATIONS 

D 
1 

c B A 

T ergipes despectus (JOHNSTON) . ------- -------- -----
Cardium edule LINNÉ --------
Mytilus edulis LINNÉ 

T eredo navalis LINNÉ -------- -------- ------
Loxoconcha gauthieri KLIE 

Ba/anus balanoides LINNÉ. 

Ba/anus crenatus BRUGIÉRE ------ -------
Ba/anus improvisus DARWIN 

Elminius modestus DARWIN 

Jaera albifrons LEACH ------- ------- ------- ~ --- ---
Ligia oceanica LINNÉ 

Corophium bonel/i (MILNE-EDWARDS). ------- ------- ------- -------
Corophium crassicorne BRUZELIUS. --------
Corophium curvispinum SARS . . 
Corophium insidiosum CRA WFORD --------
Corophium volutator (PALLAS) 

Gammarus locusta {LINNÉ) -----
Melita palmata (MONTAGU) 

Carcinus moenas (LINNÉ) 

Eriocheir sinensis MILNE-EDWARDS --- ·------- -------
Asterias rubens LINNÉ le 
Molgula tubifera (OERSTED) ---- -------4 
Hyadesia fusca (LOHMANN) 

Halacarellus balticus LOHMANN ------- -------
Clunio marin us HA LI DA Y ------ ------- -------
Régions Pol y haline 

~ - mésoha- a - mésoha-
line line 
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Phase à Métazoaires motiles : Endo- et Épifaune. 

Dès le premier stade du recouvrement algal chlorophycéen (A et C, 
14-18 mars 1952), les premiers représentants de Métazoaires ont réapparu. 
Sont venus successivement : des Copépodes Harpacticides, des ématodes, des 
Acariens, des Rotifères, des Annélides (Oligochètes et Polychètes), des Crustacés 
malacostracés (Isopode , Amphipodes et Brachyures). 

Phase à Métazoaires sédentaires 1 Épifaune. 

Dans la même quinzaine (14-28 mars) des formes sessiles se sont fixées. 
Aux niveaux inférieur du duc-d'Albe (A), des Bryozoaires Victorella pavida 
et des Hydraires Laomedea longissima et Laomedea loveni s'étaient installés; la 
talion C en reste dépourvue, bien qu'aux estacades pendent déjà de belles 

colonie cl'Hydraires qui y vivent fixées sur les moules et en dessous des pieux 
horizontaux. 

En outre, ur le bois (A) et sur le béton (C) de toute la zone eulittorale se 
onl établi des Cirripi'dcs (Ha/anus sp . , Elniinius sp.), des Polychètes I'olydora 

ciliata et de Lamellibranches Mytilus edulis et Cardium edule, ce dernier fixé 
à l'aide d'un faible bys us sur les Entéromorphes à la station A. 

L'élude du plancton du 28 mars nous a, de plus, révélé des larves néritiques 
Lclle que les neclochètes de Polychètes errants (Nereis sp .), de Polychètes 
. éd ntaire (Polydora ci lia ta., Lanice conchilega, Capitella capitata), des mégalopa 
de Crabe , de larves d'Hydraires. 

Le plu grand nombre des Cirripèdes fixés à A et C se trouvaient déjà au 
. lade de métamorphose tétravalvnire, alors que les autres étaient encore des 
larve -cypri , slade bivalvaire, sans doute parce qu'immobilisées par l'émersion 
ou . eulement fixée. depui. la dernière immersion. La zone de fixation comprenait 
Loule la région des fluctuations de l'eau avec un maximum de densité entre 
le niveau moyen des marées hautes de morte-eau et le niveau moyen de la zone 
de balancement. Il 'agit en priorité d'Elniinius modestus DARWIN et d'un très 
faible pourcentage de Balanus balanoides LINNÉ et Balanus improvisus DARWIN. 

Le 15 auil 1952, la colonisation par le Ciripède Elminius modestu.s DARWIN 
persiste loujour ; mai il y a décalage de l'aire de fixation la plus dense. En effet, 
celle-ci . e trouve au niveau des marées basses de morte-eau, comme si la dernière 
fixation ::;'était effectuée tardivement par jusant, ou comme si le poids spécifique 
de larre -cypris fut plu élevé que celui de l'eau de la surface . Car pour expliquer 
ce fait nous ne pourn 11 pas évoquer l'inhibition du grégarisme par surpopu­
lation, puisque la densité des Cirripèdes devient largement supérieure à celle qui 
se manife le au-dessus du niveau moyen. D'ailleurs, les Cirripèdes se sont établis 
encore assez e. pacés; en effet, les jeunes Eliminius laissent entre eux un espace 
libre d'environ 12 mm. 

J:,e développement ultérieur de la population d'Elminius modestus est 
reproduit par le tableau XXVII. La fixation s'effectue de plus en plus dense vers 
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T ABLEA u XXVII. 

Dispersion horizontale de l'Épifaune du port d'Ostende (suite). 

ESPÈCES 
STATIONS 

D c B A 

Halichondria panicea PALLAS. --
Laomedea longissima PALLAS. 

Actinia equina LINNÉ 

Sagartia troglodytes PRICE -
Membranipora crustulenta PALLAS. -- --------- -
Membranipora pi/osa LINNÉ - -------
Victorella pavida KENT. 

Bowerbankia caudata HINKS 

Barentsia gracilis SARS. 

Enchytrreus albidus HENLÉ 

Pachydrilus lineatus O. F . MULLER. 

Paranais litoralis O. F . MüLLER . 

Eteone longa (FABRICIUS) . - -
Nereis diversicolor O . F . MüLLER 

Capitella capitata (FABRICIUS) 

Fabricia sabella (EHRENBERG) ------
Mercierella enigmatica FAUVEL . ----
Polydora ciliata {JOHNSTON) ------
Lanice conchilega (PALLAS) --
Spio {ilicornis 0 . F. MüLLER • --- ---· ~----------------------
Hydrobia ulvre PENNANT -----
Littorina littorea LINNÉ -------
Patella vulgata LINNÉ -
."8olidia papillosa LINNÉ -
Onchidoris fu sca MüLLER -
Régions P ol y haline 

~- mêsoha- a - mésoha -
li ne linc 

Les bas niveaux de l' aire in terticlale. La densité maximale se rencon tre en juillet. 
Ensuite les individus se gên en t clans leur croissance . Les ph otos de la planche l 
nous fixent sur la vitesse de croissance des individus de la population Elniinius, 
qui se sont établis sur les planchettes d'expérimenta tion cloµées au duc-d 'Albe 
(point A) au niveau m oyen de la fluctua tion des marées . 

Les figures 9 A et 9 B de la planch e III ont été prises après quinze jours clr 
séjp ur dans l'eau, les figures 10 A et 10 B après deux mois, les figures 11 A et 11 B 
après cinq m ois. 
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TABLEAU XXVlll. 

Profondeur en mètres Évolution de la population du 

au-dessus du Zéro Cirripède Elminius modeatus DARWIN 

hydrographique belge observé dans l'arrière-port par surface de 100 cm2 

Mars Avril Juillet Septembre 

M.H.V.E. 

5,065 m. 

4,20 m. 29 289 1066 871 

M.H.M.E. 

4,106 m. 

3,00 m 202 205 2165 1207 

Moyenne 

2,287 m. 2,10 m. 180 378 2041 968 

M.B.M.E 

1,267 m. 

0,60 m. 30 708 2258 ? 

M. B. V. E. 

0,490 m. 

o. 

E. - IMMERSIONS EXPÉRIMENTALES. 

Pour mieux connaître la uccession des phénomènes de la recolonisation 
primordiale, nou avons immergé, le 3 mars 1953, des microcollecteurs (porte­
obj el en verre maintenus par un cadran tle mélacrylate de méthyle inerte) dans 
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le bassin de commerce soustrait aux marées el dans le bassin de refuge assujetti 
aux marées et ce au niveau moyen de la zone des hautes mers de morte-eau du 
port d 'Ostende. 

Une immersion de moin s de trois heures a révélé que des Bactéries (Cocci , 
Bacili et Bacili-ovoïdes GnAi\l positives cl plus tard, 5 it 6 jours, des formes 
filamenteuses GRAM négatives) s'étaient fixées sur la péloglœu déjà déposée sur 
des lames microscopiques. 

TABLEAU XXIX. 

Périodicité saisonnière dans l'apparition des jeunes organismes épibiotiques. 

MOIS II III IV V VI VII VIII IX X XI XII 1 Il 

Bryozoaircs . ---- -
Polydora . 

Cirripedes 

Mytilu s - -.... • ---
Entéromorphes. 

Fucus. - -

Après une submersion de trois heures, les prcmicrcs Diatomées sont appa­
rues; elles peuvent profiter du remaniement des matières organiq uc par lr -
bactéries. Ce sont des Pennales (benthiques) du genre Navicula fœ 1ninores; leur · 
capsules mucilagineuses fortement gonflées montraient des Cocci périphyliques 
disposées en chaîne autour d'elles . Une semaine après on rcmarq ue les Diatomées 
Cymbella sp., Nitzschia sp ., Asterionella sp. et les formes Jilamcnlcuscs plancto­
niques Melosira sp . Quelques frustules vides de Coscinodiscus sp . cl de Biddul­
phia sp., formes spécifiquement planctoniques, étaient venues se coller sur le 
film. La quantité de grains de sable y adhérant était fort minime. 

Après une immersion d'une semaine, des Hyclraires Laomedea longissima 
et des Bryozoaires arborescents s'étaient installés. De plus, des Ciliés microphages 
et détriti vores des mêmes familles, observées lors de la recolonisalion des 
stations A et C, ont été repérés; ce sont des Oxytrichidœ, des Spirostomidœ et des 
Vorticellidœ (Vorticella, Zoothamnium) . Les porte-objets ont également été 
recouverts par d'autres formes de la microflore benlhiq ue : des flagellés de la 
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famille Chlamy dom onadinœ et des Dialomées des genres Surirella, Pleurosigrna 
el Nav icula; en oulre, des chaîn elles de ces dernières formaient çà et là de frêles 
Louffes . 

Après deux sem aines d'immersion, le revêtement ù 'Hydra ires et de 
Bryozoaircs hébergeait des Oligoch ètes et des Ném atod es . Les lam elles déposées 
dans le bassin de commerce so uslrail au flux et au reflux sont r es tées assez 
long temps à cc stade. Par conlrc, le bios des microcollccteurs immergés dans 
le bassin ùe refuge continuait à évoluer, à cause des flot et jusant alternatifs; 
des Ec tocarpus, <les Enterom orpha et de r ares Elminius m odes tus s'y sont fixés. 

Après un m ois et demi d'imm ersion, de j eunes Moules ont colonisé l 'ench e­
vêtremen L des slolons d'Hydraircs et de Bryozoaires dans les deux bassin s. 
La recolonisa lion su r verre lisse es t restée à ce stade. 

T ABLEAU XXX. 

Tableau illustrant la dispersion verticale de l'Épifaune du port d 'Ostende. 

H auteurs moyenn es des marées (m) 

ESPÈCES 
0.0 0.5 1.25 4,00 5,00 

MB MB MH MH 
VE ME ME VE 

H alichondria panicea PALLAS. 

Laomedea longissima PALLAS. ---
Actinia equina L INNÉ. ---- ---
Sagartia troglodytes PRICE -
Membranipora cru.stulenta PALLAS . 

Membranipora pi/osa LI NNÉ. . 

Victorella pauida KENT. 

Bowerbankia caudata HINKS --------
Barentsia gracilis SARS • - -
Enchytraws albidus H ENLÉ. -- --
Pachydrilus /ineatus O. F . M üLLER . ----
Paranais litoralis O. F . MüLLER . ----
E teone longa (FABRICIUS) . -
Nereis diuersicolor O. F . MüLLER ---
Capitella capitata (FABRICIUS) ---
Fabricia sabella (EHRENBERG) ---
Mercierella enigmafica FAUVEL . -
Polydoca ciliata (J OHNSTON) --
Lanice conchilega (PALLAS) -S pio {ilicornis O. F . MüLLER . -------------
H ydrobia ufoa! PENNANT --- ------------· 
Littorina /ittorea LINNI!: 

Patella vulgata LINNI!: -- --
.IEolidia papillosa LINNI!: --
O nchidoris fusca MüLLER 
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En résumé, on peut ùire que les diverses phases de l'évolution biogènc se 
succèdent ainsi : 

1. La phase péloglœique organique. 

2 . La phase Bactérienne. 

3. La phase à Algues unicellulaires. 

4. La phase Protozoaire. 

5. La phase Hydraire-Bryozoaire; occasionnelle (cas de la station C, p. 118). 

6. La phase E c tocarp us-En tero nw rp ha-Métazoaires. 

VIII. - CONCLUSIONS. 

Du point de vue physico-chimique, le port de marée d'Ostende représenlc 
un biotope mésa- et polyhalin. 

Le milieu aquatique y diffère de celui du large parce que mal lamponné, 
il varie dans une gamme moins alcaline. Le pll réel (annexe 5) au poi11L A o cille 
à marée basse, entre 7,03 et 7,70 et à marée haute, entre 7,30 et 7,70; au point C, 
le pH réel oscille à marée basse, entre 7,56 el 7,75 et à marée haute, entre 7,39 
et 7,36 . 

. Le flux et le reflux, se répétant deux fois par jour, y inl'lue11cc11L la dispersion 
verticale des espèces selon leur eurythermic rclalivc, quoique entre d ux rnarér 
l'écart entre la température de l'air et de l'eau ne dépa, a guère 5° C. En été un 
refroidissement par évaporation de l 'hydro-film se produit lors cle la marée ba e; 
ce phénomène rend l 'échauffement progressif. L'écart entre le maximum cl le 
minimum annuel de la température du milieu aquatique s'estime ü 20° C. Or, la 
variati<m saisonnière de la température de l'eau suit de prè (délai de lroi · 
semaines) les changements de température de l'air (fig. 16), cc qui rend la 
fréquence de changement brusque minime. La baisse brusque de la Lcmpéralurc 
en novembre et janvier affecte plus spécialement les llydraires, les Bryozoaircs, 
qui régressent fortement en automne pour disparaître ~t peu près en hiver. 

L'apport d'eau douce par les canaux tributaires fait sentir ·on action ur 
la dispersion horizontale des organismes dans les diff ércn les parties du port. 
Les tableaux synoptiques XXVI, XXVII, XXX, XXXI illustrent d'une part la 
dispersion horizontale, d'autre part la dispersion verticale de l'épifaunc du porl 
d'Ostende. L'ordre de grandeur de la pression osmotique que la biocœnosc 
supporte s'évalue au point A (station plus proche des canaux) par bas e mer 
pour le maximum de chlorinité à 19,68 atmosphères, pour le minimum à 1,30 
atmosphères et par haute mer à 18,63 et 1,94 atmosphères; au point C (station la 
plus proche de la mer) par basse mer à 21,11 et 5,80 atmosphères cl par haute 
mer à 22,19 et 5,15 atmosphères (tabl. XXII). Le pourcentage de la saturation 
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de l'oxygène n'atteint en général pas plus que 70 % lors de la basse mer, au 
moment où les changements de salinité sont des plus défavorables au maintien 
de la pression osmotique intérieure. 

TABLEAU XXXI. 

Tableau lllustrant la dispersion verticale de l'Épilaune du port d'Ostende (suite). 

Hauteurs moyennes des marées (m) 

ESPÈCES 0.0 0.5 1.25 2.50 4.00 5,00 

MB MB N.M. MH MH 
VE ME ME VE 

Tergipes despectus (JOHNSTON) . -- --------
Cardium edule LINNÉ - --
Mytilus edulis LINNÉ -----
Teredo navalis LINNÉ ----
Loxoconcha gauthieri KLIE 

Balanus balanoides LINNÉ. -- ------- -------------- ----
Ba/anus crenatus BRUGIËRE -----
Ba/anus improvisus DARWIN 

Elminius modestus DARWIN ----
/aera albifrons LEACH 

Ligia oceanica LINNÉ 

Corophium bonelli (MILNE-EDWARDS). --- ------ i------ -- --
Corophium crassicorne BRUZELIUS . .. 
Corophium curvispinum SARS . i-

Corophium insidiosum CRAWFORD . -
Corophium volutator (PALLAS) -- --------------- --
Gammarus locusta (LINNË) 

Melita palmata (MONTAGU) ------ ------
Carcinus moenas (LINNÉ) • ---
Errocheir sinensis MILNE-EDWARDS 

Asterias rubens LINNÉ • 

Molgula tubifera (OERSTED) -- ------ ,.. __ 
Hyadesia fusca (LOHMANN) ---
Halacare/lus bafticus LOHMANN -----------
Clunio marin us HA LI DA Y 

L'apport détritique terrigène étant assez important, les détritivores micro­
phage forment la inajorité en individus et espèces dans l'épibios. La turbidité 
et la pollution de l'eau autour de la Crique des Pêcheurs provoquent une raré­
faction de Igue et les refoulent vers la partie a-mésohaline (Noord-Eede) et 
la partie polyhaline (chenal). Ces facteurs conditionnent donc indirectement la 
répartition des animaux herbivores qui, par leur régime végétarien, dépendent 
de - recouvrements d'Algues, pour autant que l'euryhalinité le leur permette 
(Patella vulyata, par exemple, ne pénètre pas dans le port). 
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On y rencontre des Métazoaires planctophages obligatoires : les Porifèrcs 
(H alichondria panicea), les Tuniciers (M olg ula tub if era), les Bryozoaircs 
(Menibranipora. spp.; Victorella pavida et Barentsia gracilis), les Amphipodes 
(Phtisica marina) et ùes planctophages occasionnels comme les Tarets (Teredo 
navalis), xylophages et tous les Métazoaires déLritivorcs mcnliounés ci-après . 

Les Métazoaires détritivores sont représentés par les Nématodes, les Oligo­
chètes (Enchytrœus albidus, Pachydrilus lineatus et Paranais litoralis), les 
Polychètes (Polydora ciliata, Fabricia sabella, Spio jilico mis, Mercierella 
enigmatica, Lanice conchileya), les Amphipodes (Gammarus lociista, Corophium, 
bonelli, Corophium crassicome, C. curvispinwn, C. insidiosii1n, C. voliitator), 
les Isopodes (Asellus aquaticus), les Cirripèdes (Balan us balanoides, B. crenatus, 
B. improvisus et Elminius modestiis), les Lamellibranches (J\ly tilus ediilis, 
Cardiurn edule). 

Sauf le PolychèLe Capitella capitata, les limivores macrop hage con nus du 
littoral belge paraissent faire défaut (A renicola 1narina, Tiibijea:; costatus et 
Peloscolex beneden.i) . 

Les Carnivores de l'épifaune du port cl'Oslc11de soul le:s Cœlcolérés (La.omedea 
longissima, L. loveni, Actinia eqiiina, Sayal'tia troglodites), des Turbellarié· , 
des Nématodes, les Polychètes (Ne reis divusicolor, N. succinea), des Copépodc , 
les Crabes (Carcinus mœnas, Eriocheir sinensis), les I udibranchcs (.teo/idia 
papillosa, Onchidoris jusca, Tergipes despectus cl une Eiibra.nclws sp.), le 
Échinodermes (Aste rias rnbcns) . 

Les Herbivores trouvés au port cl'Oslencle sont les 0 Lracodcs (Lo.roconcha 
gauthieri), les Isopodes (J œra albijrons, Ligia oceonica), les Amphipodes, le 
Mollusques Gastéropodes (Litto rina littorea, llydrobia ulvœ et P<11tella viilgata), 
les Hal acariens (l-Tyadesia fuse a, H alacarellus baltica), les larves d 'In cc les 
(Clunio marinus). 

]NSTITUT ROYAL DES SCIENCES NATURELLES DE BELGIQUE ; 

ZEEWETENSCHAPPELIJK lNSTITUUT, ÜOSTENDE. 
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PLANCHE 1 



EXPLICATION DE LA PLANCHE I. 

Stations diverses. 

Les chiffres (i-8) se rapportent aux indications mentionnées sur la carLe fig. i. 

FIG. i. - Chenal; vue vers la mer entre les estacades ; station D (i ). 

FIG. 2. - Plage devant l' emplacement de l'ancien Institut d'Études mariLimes (2). 

FIG. 3. - Estacade Ouest; à marée basse de vive-eau (3). 

FIG. 4. - Station C (4). 

FIG. 5. _:______ Vue vers la darse; à gauche, l'écluse donnant accès au bassin à flot pour 
chalutiers (5). 

FIG. 6. - Ensemble des duc-d'Albe érigés dans la cale de carénage (6). 

FIG. 7. - Talus de l'anse de carénage (7). 

FIG. 8. - Entrée du bassin de refuge (8). 



EXPLICATION DE LA PLANCHE II. 

Stations diverses. 

Les chiffres (9-i6) se rapportent aux indications mentionnées sur la carte fig. i. 

FIG. i. - Cale de carénage désaffectée; glacis couvert de vase à Diatomées (9). 

Frn. 2. - Vue d'ensemble sur la Crique des Pêcheurs, prise de la station B (iO). 

FIG. 3. - Écluse à vannes des égouts de la ville d'Ostende (li). 

FIG. 4. - Bifurcation vers les bassins à flot (i2). 

FIG. 5. - Les écluses désaffectées du bassin de chasse (i3). 

FIG . 6. - Le "Yacht-club »; au centre, le duc-d'Albe de la station A (i4). 

FIG. 7. - Vue d'ensemble des duc-d'Albe devant le " Pont de l'Avant-Port " (i5). 

FIG. 8. - Glacis de l'arrière-port, en face de l'embouchure du Noord-Eede (i6). 



EXPLICATION DE LA PLANCHE Ill. 

F1G. 1 ~8. - Aspects de Biotopes. 

FIG. i. - Zone des embruns : lichen A.rthopyrenia kelpi'i, Balanus balanoides et jeunes 
Litlorina litlorea. 

FIG. 2. - Grégarisme des L'illorina littorea vers la limite des marées basses . 

FIG. 3. - Pieds de Fucus vesiculosus, sous une couche d'Enlero11wrpha conipressa, 
fixés sur un mur de quai vertical. 

FIG. 4. - Les mêmes, sur le glacis de la jetée basse Est. 

Fm. 5. - Un tapis de Polydora ciliala parmi les Fucus vesiculosus. 

FIG. 6. - Aslerias rubens envahissant la moulière naturelle, en dessous du musoir de 
l'estacade Ouest. 

FIG . 7. - Galeries de Nereis diversicolor en dessous d 'une pierre. 

FIG. 8. - Colonies encroûtantes de Fabricia sabella et de Polydora ciliala : (T) = dégàts 
provoqués par Teredo navalis . 

FIG. \Hi. - Les Cirripèdes Elminius modeslus DARWIN, 1854. A : vus de face; B : vus 
latéralement. 

FIG . 9. - Agés de i5 jours (5/ 6 de la grandeur réelle). 

Fm. iO. - Agés de 2 mois (5 / 6 de la grandeur réelle). 

FIG . H. - Agés de 4 mois (5/ 6 de la grandeur réelle) . 
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ANNEXE I 

Mesures effectuées aux points A, B, C, D et E. 
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Il 
A B c 

Date et marée 
Pro- Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène 

fondeur pérature % pérature % pérature % 
en· m oc saturation en g O/oo oc saturation en g Ofoo oc saturation 

,,--

10.Il.1949 0,50 4,30 73,06 5,797 5,10 75,94 9,237 11 ,60 75,83 

Haute 1,00 5,00 711 ,18 8 ,740 4,40 75,14 10,690 4,40 76,02 
à début descendante 2, 00 11 , 40 79, 19 15,122 4,30 78,55 16, 346 11,30 81, 20 

3,00 4,60 81,16 17,817 4,50 86 ,13 16,115 4, 20 84 ,04 
4,00 4,60 84,18 18,455 4,50 87,65 17, 498 4,50 87 ,14 
5,00 4,70 83,li 7 18,509 4,60 85 , 12 18, 491 4,50 89,44 
6,00 4,70 83,86 18, 650 11 , 60 85,95 18,721 4,60 87 , 25 
7,00 4,70 83,84 18, 863 4,60 86 ,06 18,757 4,60 6,70 
8,00 4,70 82,60 18,934 4,60 82,57 18,863 4,60 78,90 

-
1G.II.1949 0,50 - - - 7,90 72,119 7,659 7,00 711,09 

Basse 1,00 - - - 6,50 70, 77 11,038 6,10 75,47 

2,00 - - - 5,80 72,60 14,431 5,70 76,96 
3,00 - - - 5,80 73,66 17,143 5,80 79,95 

4,00 - - - 5,80 73,41 16,5'11 5,70 82, 29 

-

23.II.1949 0,50 7,80 69 , 32 9,112 7,60 74,53 14,396 7,50 74,19 
Haute 1,00 7,50 72,61 14,981 7,30 71,43 13,261 7,00 73,33 

à mi-descendante 2,00 6,90 75,21 17,055 7,00 78,25 17,1113 6,90 79,09 

3,00 6, 60 77,17 18,012 6,70 76,62 17' 161 6,90 82,21 
4,00 6,70 79,05 18,101 6,70 82,25 18,544 6,90 89,81 

5,00 6,50 78,62 18,473 6,80 81,54 18,225 6,90 87,54 

6,00 6, 60 78,62 18,704 6,80 82,58 18,721 6,90 8,7 

7,00 6,40 79,78 18,721 6,90 83,43 18,828 6,90 84 ,50 

8,00 6,40 80,49 18,792 - - - - -

-
2.III.1949 0,50 6,90 86,22 2,766 3,80 85,25 8,598 5,60 81,50 

Début montante 1,00 7,00 87,73 2,305 3,60 80,00 9,875 5,60 82, 0 
2,00 7,00 86,63 3,032 3,20 82,25 11,329 5,70 82 ,59 
3,00 6,60 76,87 12,782 3,20 86,82 16,027 5,60 84 ,42 
4,00 6,30 78,06 16,027 3,30 78,76 16' 115 5,60 84,84 
5,00 - - - 6,00 70,62 16,381 5,30 83 ,80 

........ 

9.III.1949 0,50 3,70 - 8,776 6,20 71,03 11, 2110 3,80 73, 13 
Mi-descendante 1,00 3,70 69,36 10, 141 6,00 7 1, ~4 11, 612 3,50 69,99 

à basse 2,00 3, 60 71,95 l'!,998 5,90 76 ,115 14,856 3,50 711,87 

3 ,00 3,60 71,79 15,370 5,80 74,73 16,434 3,20 76,33 
4,00 3,20 75,88 17 ,1180 5,70 77,03 16,913 3,20 79,00 

5,00 3,40 76,50 17,126 3,80 78,59 17' 126 - -
6,00 3,50 66,72 17,055 - - - - -

,, _.._ 
lii 
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, 
D E 

,-

Cl Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 
fondeur pérature % fondeur pérature % 

en g 0/oo en m oc saturation en g O/oo 0 f oo en m oc saturation en g o loo 0 loo 
' 

12,321 

13, 545 
17, 268 

16,948 
17,675 
18,721 
18,757 
18,828 

18,934 

__, 

12,587 1,00 6,50 85,06 18,952 34, 23 
15,548 6,00 5,30 83,39 19,005 34, 33 
16,133 
17,569 
18,331 

1 

1 

14,378 
15,512 
17,587 

18,278 
18,579 
18,704 
18,845 
18,845 

-

1 ------

13,243 
12,765 
H,218 
15,849 

16,346 
16,434 

12,286 1, 00 4,00 83 ,57 17,729 32,01 1 

12,481 Fond 2,50 81,42 17,764 32,09 

14,821 
17,037 
17,197 

-
-

c 
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1 

A Il 
B 

1 

c 
-y-

Date et marée Pro- Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène r 
fondeur pérature % pérature % pérature % 
en m oc saturation eng O/oo oc saturation en g O/oo oc saturation 

----
16.III.1949 0,50 6,60 68, 011 4,095 6,00 68,89 8,687 5,80 69,51 

Mi-montante 1,00 6,60 67,10 11 , 858 6,00 73,68 10,336 5,80 70' 6li 

2,00 5,90 68,42 11,843 5,80 73,64 12,818 5,45 76' 119 

3 ,00 5,60 70,32 14,608 5, 80 76, 18 15,335 5,110 78,27 

4,00 5,60 73,39 15,796 5, 80 81, 55 16,346 5,40 81,05 

5,00 5,60 75,63 16, 807 5, 80 81, 19 16,541 5,35 82 ,41 

6,00 5,40 66,81 17,073 5,75 - 17' 108 4,90 79,40 

1 1 
-~ -

23 .III.1949 0,50 6,25 65,08 11, 807 6, 30 71, 56 12,552 6,35 72,76 

Mi-descendante 1,00 6,25 65 , 59 11!,023 6, 25 74 , 18 11!,396 6,25 78,21 

à basse 2,00 6,20 78,45 17,037 6,20 79,30 16,097 6,10 0,01 

3,00 6,20 80,24 17,161 6, 20 79,75 16,789 5,50 79, 10 

4,00 6,20 79, 19 17,392 6,20 82,58 17,108 5,50 79, iO 

5,00 6,20 78,21 17, 250 6,20 81,55 17' 108 5,50 -
6,00 6,20 81,55 17,392 - - - - -

L-

30.III.1949 0,50 9,20 55,68 4.,414 7,50 71,75 12,552 7' 15 73 ,31 

Mi-montante 1,00 9,20 59,78 10,850 6,65 69,76 12,552 6,25 711, 73 

2 ,00 9,20 81, 30 16,399 6,30 76,36 15,300 6,15 81,70 

à haute 3,00 6,35 82,04 16,984 6,20 81,23 16,842 6,00 4,07 

4,00 6,25 81,118 17,002 6,10 84,29 16,895 5,!J'i 3,62 

5,00 6,25 81, 46 16,948 6,10 85,ii 16,931 5,95 83,87 

5,50 6,25 80,28 16,966 - - - - -

6,00 - - - - - - 5,90 3,97 

6.IV.1949 0,50 10,25 68,55 13,225 10,20 72,9!) 12,889 10,05 76,117 

Mi-descendante 1,00 9,90 70,61 15,849 9,80 72,95 H,378 9, 110 7-i,9i 

à basse 2,00 9,05 70,46 18,225 9,80 80,59 1 ,225 9,30 76 ,22 

3,00 8,80 73,67 18,721 8,70 79,16 18,402 8, 5 78 , 18 

4,00 8 , 60 77,97 18,774 8,60 79,61 18,632 8,60 79,26 

5,00 8,50 78,80 18,810 - - - - -

-
13.IV.1949 0,50 ii, 15 59,80 5,354 10,20 57,88 11, 311 !J,20 71,54 

Mi-montante 1,00 10,20 58,90 12,1199 9,25 63,73 13,332 9,00 75,34 

à haute 2, 00 8, 65 72,02 17,321 9,20 73,88 16,913 9,35 77' 18 

3,00 9,00 76,35 18,083 8,90 77,98 18,491 9,30 81,36 

4,00 8,90 77,06 18,349 8,90 79,97 18,632 9,:~o 82 ,59 

5,00 8,90 76,87 18,420 8,90 80,19 18,668 9,25 83 ,56 

6,00 8,90 77,18 18,526 8,90 82, 35 18,668 !l,25 82 ,28 

7,00 - - - - - - 9,25 90 ,79 

- ._ 
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r 
Il 

D 
Il 

E 

r 
Cl Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 

fondeur pérature % fondeur pérature % 
en g Ofoo en m oc saturation en g o foo 0 f oo en m oc saturation engO/oo 0 fw 

r 8,510 1,00 5,00 89,95 17,782 32,12 
9,538 5 ,00 5,00 90, 110 17,764 32,09 

111, 2511 10,00 5,00 91,63 17,658 31,31 
14,732 
15,956 
rn, 895 

17, 356 

~ 

J3 , û15 1,00 5 ,70 82 ,!û 17,516 31,65 1,00 5,10 87,14 17,977 32,48 
!û, 027 4,00 5,10 86, 17 17, 853 32 , 25 5,50 5,10 84 ,44 18,048 32,61 
IG, 399 8 ,00 5,10 81,00 17,924 R2,R8 11,00 5,10 81,84 18,048 32,61 

!G, 789 
Jû, 789 

17, 285 

-
1 

12,073 1,00 û,10 84 ,21 17, 268 31, 20 
1 

13,3û7 4,00 5, 85 87,16 17,268 31,20 

15, 5GG 8 , 00 5 ,85 84,46 17,232 31,13 

1G,5H 
17, 019 

17 ' 1:2û 
-

17 ' 126 

-

1 

13 , 828 1,00 10, 25 83 , 21 16,807 30,35 

16, 115 3 , 50 9,00 85,12 19,023 34,36 

17,232 7,00 9,00 94,47 19,023 34,36 

18 , 526 

1 ' 10 

-
1 

~ ---

15,1 22 1,00 8 ,75 89,33 19,147 34,60 

16,96û 4,00 9,00 93, 9 19,165 34, 63 

17, 2i!i 9,00 9,50 90,38 19,147 34,60 

18, 083 
18 , 314 
18 , 704 

18 , 863 
18,969 

-
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li Il 1 

~ 

A B c 
--- -· 

~ 

Date et marée 
Pro- Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène 

fondeur pérature % pératuro % pératuro % 
en m oc saturation en g of oo oc saturation en g o loo oc saturation 

---- - - ,___ 

20.IV.1949 0,50 13,70 43,00 9,325 12,85 66,92 13,1,71, 12,25 79, 18 

Mi-descendante 1,00 13, 10 55,89 12,304 12,40 65,29 111,ld3 12,00 80, 19 

à basse 2,00 11,40 72,79 17,604 11,90 75,69 16,!1 11,90 79,:!5 

3,00 11,30 75,54 17,924 11, 50 85, 13 17,622 11,50 G, 18 

4,00 11,25 74,63 18,030 11,45 90, 13 17,959 11,1,0 5,72 

5,00 11,25 75,22 i8,0 3 11,40 91,G2 1 ,030 11,40 8'L, 72 

.. 
~ 

27.IV.1949 0,50 11,80 55,13 15,353 13,00 48,30 14,555 11,GO 81, 95 
Mi-montante 1,00 11, 70 58,55 15,247 11,70 6 ,0 15,03'1 11,30 ,96 

à haute 2,00 11,50 63,48 16, 115 11,20 71,29 15' .'19 11,:.>0 92, 3 
3,00 11,4.0 63,70 16,1.88 11, 10 82,37 1G, 18G lJ' 10 92. 't7 
4,00 11,40 64.,16 :16,55 10,90 86,00 1G. 't70 11, 10 911,(jl 

5,00 11,30 72,4.0 16, 7 10, 0 91,5 16,G65 10,90 911, 
6,00 11,20 60,15 17,037 10,70 95,83 17,073 10,90 96,38 

5.V.1949 0,50 12,25 51,38 14,679 - - - 12,00 61 ,9 

Mi-descendante 1,00 11,95 53,02 4.,715 - - - 11,75 66, 10 

à baase 2,00 11,50 57,29 14,910 - - - 11, 70 69,39 
3,00 11,35 59,53 16, 700 - - - 11,65 73,89 
4,00 11,35 65,61 16, 771 - - - 11 ,'15 75,89 
4,75 11,40 72,21 16,913 - - - 11, -i5 73,67 

1 

11.V.1949 0,50 12, 15 54,69 13,225 11,65 59,55 13,!t:?O 11, !15 71,99 
Haute 1,00 11,60 57,79 15,0 7 11 ,4.5 59, 6'1 H,lllil 11,:1;, 71, ,, 

à mi-descendante 2,00 11,25 65,09 15, 7î8 11, 10 71,80 15,601 11, 10 76,06 

3,00 11, 15 65,36 16,257 11 ,OO 78,811 16, 27\ 10,90 79,95 
4,00 10,95 66,25 16,452 10,90 78,71 ili,612 10, 0 1,35 
5,00 10,85 43,44 15,796 10,80 0,02 16,700 10, 0 7 .,-,~1 

6,00 :10,80 44.,06 15,84.9 10,80 80,63 16,718 10,80 7,5 1 
7,00 10,80 68,54 16,789 10,80 81,25 16,736 10,75 87,3'1 

18.V.1949 0,50 13,00 59,70 16,062 12,75 50,93 14, 715 12,75 62, 13 
Fin descendante 1,00 12,50 61,10 16,292 12,65 57,23 15,4-12 12,60 61,86 
début montante 2,00 12,30 61,90 16,523 12,45 60,69 15,902 12,30 69,37 

3,00 12,20 64,20 16,523 12,30 69,33 16, 168 12,20 71,08 
4,00 12, 10 66,31 16,558 12,15 70,55 16,417 12,05 73 , 58 
5,00 12,00 73,42 16,807 12,05 72,37 16,576 - -

-
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r 

Il 
D E 

1 
~ r 

Cl Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 
fondeur pérature % fondeur pérature % 

en g 0 foo en m oc. saturation engO/oo 0 f oo en m oc saturation engO/oo 0 foo 

15,512 1,00 11,50 103,05 18,438 33,31 1,00 11,25 102,32 18,544 33,49 
15,938 3,50 11, 75 105,17 18,384 33,21 5,00 11,25 104,63 18,615 33,62 
16,097 7,00 12,00 108,85 18,420 33,28 10,50 11,25 105,88 18,615 33,62 
17,622 
17,835 
17,924 

15,069 1,00 11,00 117, 92 17,533 31,67 1,00 11,30 105,24 17,888 32,32 
16, 328 !1, 50 10, 0 120,95 17,569 31,74 6 ,00 10,70 104. 69 18,260 32,99 
16,523 9,00 10, 80 123 ,18 17,533 31,67 12,00 10,70 110,98 18,296 33,06 
16, 665 
Hi,878 
17,073 
17, 250 

li 

Il 15,087 1,00 11, 10 84,93 17,533 31,67 

16,027 3 ,00 11,05 85,04 17,533 31,80 
16,027 5, 50 11,05 86,98 17,604 31,67 

16,558 
16, i 2 
17,073 

1 

111, 92 1 1,00 11, 25 71,64 17,303 31,26 

111,892 4,50 11,00 72,35 17' 108 30,91 

16, 239 9,00 11,00 78 ,55 17,108 30,91 

16,310 

16,647 
16,6 3 
16, 824 
16,931 

15,477 1,00 12,00 
1 

81,48 16,948 30,62 1,00 12,00 80,71 17,268 31,20 

15, 849 3,00 11, 5 80,00 16,948 30,62 5,00 11,90 82,17 17,232 31,13 

16, 292 5,50 11,80 80,58 16,984 30,68 9,00 11,80 82,20 17,321 31,29 

16,346 
16,541 

-

~ 
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Il 
1 

_,_ 
A 

1 

B c 
' 

Date et marée 
-y-

Pro- Tem- Oxygène Cl Tem- O:irygèno Cl Tem- Oxygène 
fondeur pérature % pératuro % péraLure % 

en m oc saturation en g Ofoo oc saturation e1i g 0 / 00 
oc saturation 

-
24.V.1949 0,50 1lt' 20 60 , 01 15,282 1lt, GO 59,22 12, OO Ili, 70 5 ,G7 

Haute 1,00 13,75 63,97 15,920 111,25 GO,OG 111, 3112 1:1, 90 G0,0 1 

à début descendante 2,00 J3,70 G ,29 16, 133 1:1,80 G2,91 1li' 0"11 1:1, 70 G5,79 

3,00 13,65 G9,74 16,310 13,50 72,84 16,505 13,55 72,3 

4,00 13,55 73, 12 1G,4 13,50 72,51 iG,51.t 13,'10 n,1, 

5,00 13,50 G6,50 iG,629 13' 115 75,lil JG,700 13,35 2,117 

6,00 13,45 60,20 16,629 13' 1,0 7G,1 1G,G29 13, 30 2,46 

7,00 13,45 66, 111 16,G29 13,35 77,0!i JG,771 13,30 5, 12 

-- ·~ - -
11 31.Y.1949 0,50 15,30 1 '10 l l ,1170 16,0 4 '91, 8, 7:?:! tl1,G5 J ~) J (Î 

Basse 1,00 13,95 211,:!0 ilt,236 1'1,20 31'7 1:1, \20 J:J, 5 5ï,GH 

à mi-montante 2,00 13,55 50 ,65 lG,257 13,115 59, 19 17 ' J '13 1:1, 70 5:l,O! 

3,00 13,50 55,77 16,6'17 1:1,30 70,!)7 17 ,9V1 1:l,'15 G:\,5G 

4,00 13' !10 5 ,:rn 16, 7 13,20 71, :11 J ,0\ 1 13,10 6, '75 1 

5,00 - - - 13,10 74,37 1 ,Qj 

1 

- -

8.VI.1949 0,50 16,00 22,00 15' 5'18 15,70 3 ,70 15, i '12 1 15, '15 5:!, 7'2 

Haute 1,00 15,25 50,35 17,0?a 15,50 115' 96 !G, :!39 
1 

15,:IO 5:!,30 

à mi-descendante 2,00 15,00 65,114 17,551 15,00 61 ~., 17,7G\ 1:\,00 G0,73 1 J ,_ 

3,00 111, 95 6 ,25 17' 90fi !li, 90 71,50 1 , 13G J '1,95 G7,71 

4,00 14,85 68,97 1 ,Olül 1 ll J 5 72, 3 1 ,31 .\ 1 'I J 5 75,79 

5,00 llt, 90 G9,2'1 1 , I 9 111, 0 75,45 1 ,mi l 'I, .. 5 9 '1:1 

6,00 111, 90 6 , 76 18,:l't3 i '1, 0 79,00 1 1 . ,579 11
1 , 5 101,7:! 

7,00 14,85 67,07 1 ,296 l '1, 0 79,59 

1 

18,fiî!) 1'1, 5 101, 9 

---- -- -

15.Vl.1949 0,50 18,70 3,29 7,700 J ,15 7' 10 10,270 lî,90 11,60 

Basse 1,00 18,05 3,33 10,020 17, 0 10, 15 11, 970 lli, 90 3:l, 17 

à mi-montante 2,00 16,80 45,73 15,9G5 iG,85 li!:l, 71 15, l:?:i Hi, 1;0 (il1, 17 

3,00 16,75 73,58 17,070 16,55 66,66 1G,G 0 !G,00 fi9,0G 

4,00 16,70 

1 

80,21 17' 170 16,50 77,50 16,î 0 16,:lO 75,9:! 

- --- - - - -
22.VI.1949 0,50 17,20 21, 2 12,900 17,00 50,23 13, rn 16,35 5'1, 99 

Haute 1,00 16,30 53,42 15,365 16,40 58,72 15,3 0 Ili, 10 61, 110 

à mi-descendante 2,00 1G,10 G3,46 16,330 iG,20 70, 119 16,1120 Ili, 05 71,:H 

3,00 16,00 G9,81 16,7115 16,10 77 ,61 16, 7115 16,00 75, 5 

4,00 15,90 70,17 16,930 1G,10 80,89 16,920 16,00 7 ,36 
1 

5,00 15,65 60,27 16, 770 16,10 82,85 17,045 15,95 78 , 39 

6,00 15,40 82,79 17,145 16,00 87 ,11 17,045 15,90 87' 811 

7,00 15,40 80,06 17,145 16,00 87,35 17,1115 - -

-



LE PORT D'OSTEl DE 127 

. 
1 

D 
1 

E 

Cl Pro- Tem-
1 

Oxygèno I Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 
fondeur pérature % fondeur pérature Ol .o 

en g 0 f oo en m oc saturation en g 0 / 00 
0 f oo en m oc saturation en g of oo 0 f oo 

12,800 
15,512 
15,619 

15,956 
1G,ld7 

16,1188 
tû,629 
16, 753 

1--

12,428 1,00 13,75 83,31 17,746 32,07 1,00 13,65 82,99 17,569 31, î4 
16,UV! 3,00 13,ûO 82,54 17,î82 32' 12 5,00 13, 10 81,69 18,384 33,21 
16,310 6,00 13, 10 67,80 18,048 32,61 10,00 12,95 81,26 18,739 33, 86 

17' 197 
11, 1rn 

-

-
16,931 1,00 14,55 89, 18 19,076 31.,47 1,00 14,20 89,45 19,218 34,72 
16,878 11,50 14,()5 85,70 19,218 311, 72 5,00 14,20 87,06 19,218 34,72 

17,33 9,00 H,60 91,2·'• 19,076 311,47 10,50 14,20 92,77 19,289 34, 5 
18,083 

1 ,597 
1 '70!1 
1 '721 
1 , 10 

,.._ 

10,620 1,00 16,25 9i,25 17' 195 31,06 

lli,2 5 1.,00 16,25 99,13 17,14.5 30,97 

16,090 8 ,50 16,50 103,04 17,220 31, 11 

16,3 0 
16,930 

13,830 1,00 15,90 10!1, 50 17,290 31,24 1,00 15,70 105,01 17,565 31,73 

15, 10 3,00 15,50 96, l 17,290 31, 24 4,50 15,70 99,15 17,565 31,73 

16,210 6,00 15,20 88,66 17,315 31,27 9,50 15,50 90,06 17,615 31, 2 

16,300 
16,450 

17,000 
17,190 

-

9 

-



128 S. LEFEVERE, E. LELOUP ET L. V AN MEEL 

Il 
A 

Il 
B 

1 

c ( 

Date et marée 
P ro- Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène Cl 

1 

Tem- Oxygène 
fondeur pérature % pératuro % pérature % 

en m oc saturation en g 0 / 00 
oc saturation en g 0 f oo 

1 

oc saturation 

-

8.VII.1949 0, 50 18,35 34,64 13,750 16,95 31,02 13,725 16,85 55,57 

Haute 1, 00 18, 00 38,51 15 , 455 16,95 53,::!5 15 , 265 16,80 51, 17 

2,00 17,60 57,46 16,4A5 16 , 80 59,98 15,365 1(i' 70 59 ' 1,1, 

3,00 17,40 61>, 53 16,570 16,70 72,12 16,395 16,60 72,23 

4,00 17,25 66,70 16,645 16,65 76,86 16,395 16,55 72,96 

5,00 17,20 61,38 16,645 16,50 7G,03 16,5115 i6,50 87,03 

6,00 17 , 15 62,85 16,()70 16,60 82 , 16 16,570 16,50 89,li.i 

7, 00 17,10 G1, 51 16,()70 i6 , 55 83,33 16,G70 16,50 90,37 

15.Vll.1949 0 , 50 19,85 0 15,0GO 19,25 ld, 58 ill, 9()0 19,00 119, 35 

Basse 1,00 19, 30 20, 16 15,700 19,10 1,3, 91 15,ldO 18,95 /17 , 33 

2,00 19,10 36,55 16,050 19,05 /14. '911 15 , 850 18,95 52,50 

3,00 18,90 48,02 16,1190 19,00 114.,62 15,950 19, 10 lâ' 7() 

4, 00 18,90 49,09 16,640 18,95 118, 7 iG, 1-iO 19,00 

1 

55,11 

22.VII.1949 0, 50 20,05 13,18 12,320 19,85 32,33 13, G 5 20,50 
1 

2 '15 

Haute 1,00 19,30 16, 11 14,990 19,40 42, 3 15,5 0 19,05 39 ,00 

à mi-descendante 2,00 19,00 39 ,94 16' Jli5 19,20 50,24 i6, 170 19, 20 !1 ,06 

3,00 19,00 55,95 iG,520 19,00 58, 16 iG,370 19,00 51,95 

4,00 19,00 56,35 16,570 19,00 59 ,70 16,:no 19,00 59,3 

5,00 19,00 54, !18 16,710 18,95 G1' 15 16, 1120 18,95 6 ,G3 

6,00 18,90 53 , 26 16,670 18 ,90 66,97 16,670 1 ,90 76,90 

7,00 18 ,80 50,16 16,685 18,90 67,00 16,G 5 

1 

- -

29.VII.1949 0,50 22,10 95, 86 11, 840 21,60 611,05 111,310 21, 50 1 51,29 

Basse 1, 00 21,75 94, 77 12,140 21, 110 60,5:2 15,100 21, :15 5 ''17 

à mi montante 2,00 21,10 53,65 16,355 21,50 56,29 16, 155 20,95 69,51 

3 ,00 21,05 59, 11 16, 570 21,05 56,89 16, '155 :20, 5 1,00 

4,00 20,95 64,26 16,670 20 ,85 65,97 16,570 20,GO 91,11 

5,00 20,90 65, 12 16,745 20 ,75 78,58 16,7:!0 20 , 50 102,76 

-

5.VIII.1949 0,50 18,80 42,02 17,005 19,15 50,96 1li, 31,0 1 , 5 55,34. 

Haute 1,00 18,40 44,48 17, 695 18,65 56, 16 17' 105 1 ,30 55,62 

à mi-descendante 2,00 18,20 64,07 18,650 18 ,25 ()3, 11 18, 160 18,00 611,92 

3,00 18,00 73,37 18 ,890 18,10 66,32 18,500 17,95 73,07 

4,00 17,90 67,63 19,040 17,90 72,09 18,740 17,95 83,112 

5,00 18,00 66,73 19,040 17,85 76,60 18,965 17, 85 80 ,33 

6,00 17,95 51,42 18,965 17,85 77' 10 19, 180 17,80 82 , 43 

7,00 17,95 65,56 19,090 17,80 78,86 19,180 - -
8,00 17,85 72,45 19,115 - - - - -

_.. 



1 

Cl 1- Pro-
fondeur 

en m en g O/oo 

J!'i,:.?!JO 

t !'i,0!10 

l !'i,fi80 

16,0!'i:i 

1G,:.?:10 

lü,f>îO 

tti' !'i!l:i 

Hi,fi95 

Il 

t ;>, !JOO 11 

1:">, !1:->0 

tû,000 

Jli,000 

rn, :irn 

1-:t~:l 
l '1, 9 'iO 

i:i,880 

Ili, :!'1:i 

tti,!tîO 

lli,nO 

lli,!'iîO 

l:i,:iHl 

Ili, l.'O 

tli,:lHO 

Ili' li\5 

lli,HîO 

1,00 
11,!'iO 

!l,00 

1,00 
:i,oo 
5,r.o 

1,00 
.'J ,OO 

8,00 

1,00 
:1,00 

li ,00 

- -, 
lli,.0:-1 1,00 

17, 2!l!) :l,flO 

ts,:lï:i 'i,00 

1H,8'10 

1 '8'<0 

19,0'tO Il 
19, l15 

Tem­
pérature oc 

17,00 
1î,OO 

iG,90 

18,50 
1 , 115 

1 ' 115 

19,20 1 
19,00 
1 ' , 'iO 

20,90 
tO, ·o 
:?0,60 

D 

Oxygène 
o · 
Io 

saturation 

811 '/1/1 

G, G 
92,î5 

7fi, 17 

î9,!l9 

71,33 
fi, ,03 

lili,9 

!l'i, f) 

9:3, î'i 

LE PORT D'O,'TEt\DE 

Cl 

en g O/oo 

16,870 
iG, 20 

1G' 8:.?0 

tG,IV10 
1G,GOO 

iG,780 

16, 70 

iG, 70 
16,9'15 

Ili, îO 

Hi,9:?0 

lli,920 

Il 
Salinité Il 

o /oo 1 
1 

30,118 

30,39 
30,39 

30 ,07 
29,99 
30 ,32 

30 , 11 

30 , 4 
30,Gi 

30,\ 
:30,5ï 

30,5î 

Il 

Il 

Pro- Tem-

en m °C 

E 

Oxygène 
% 

saturation 
fonde-ur 1 pérature 

-...;..---

1,00 

5, 50 
11,00 

19,50 

1 ' 0 
18,50 

6,62 
0,44 

î0,11 

--.---~~Il 
'15 1 '(j(j 

JS,00 1,:37 

1ï ,9:\ ,·5,32 

19,1 0 

19,2 0 

19,355 

3\ ,65 1· 
3'1, 3 

3-\ '96 

1. 

1 Cl 

en g 0 
/ 00 1 

16,970 
17,235 

17' 135 

129 

Salinité 

o /oo 

30 ,66 
30,95 
31 , 13 



130 

Date et marée 

12.VIII.1949 
Basse 

à mi-montante 

Pro­
fondeur 

en m 

0,50 
1,00 

2,00 
3,00 
1.,00 

--------- 7-------

19.VIII.19!!9 
Mi-descendante 

à basse 

26. VIII.1949 

Basse 
à mi-montante 

2.IX.1949 
Mi-descendante 

à basse 

9.IX.1949 
~fi-montante 

à haute 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 
4,00 
5,00 

6,00 

0,50 

1,00 
2,00 
3,00 
4,00 

5,00 

0,50 
1,00 

2,00 
3,00 
1.,00 

5,00 
6,00 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 
4,00 

5,00 
6,00 

LEFEYERE, E. LEL P ET L. 

il 
Tem­

pérature oc 

19,30 
,90 
,70 
,70 

,55 

19, 0 
19, 75 

19,55 
19,40 

19,35 
19, 35 
19,30 

A 

Oxygène 
% 

saturation 

59,20 

51, 3 
47,34 

Cl 

on g o /oo 

13,560 
14,450 
17,030 

50' 16 l 17 '770 
56,75 1 , 1110 

63,09 l '1,:3:30 

511,91 16,370 

53' 5 Hi, 10 

59,20 17,230 
64,4 
64,6 1 
65,44 

17 ,:rno 
17,3 0 

l 7' i'.30 

-_I _ _,_____ 
20,25 
20,00 

19,90 
19, 0 

19,70 

20,70 
20,50 
20,20 

20, 10 

20, 10 
19,90 

20,00 

21, 10 
20,75 
20,65 
20,60 

20,50 
20,45 

45,29 
4\,42 

53,05 
56,4 

57 ,9'1 

5 • 71 
62,16 
57,72 
Gl,0-\ 

55,9 
56,09 

2G, 2 

42, 511 

47,GG 

57,SG 
Gi,89 

15,950 

iû,025 
iû,690 
Jû,990 
tï, 1. 0 

16, 1100 

16,' 'tO 

17 ,155 

l 7 ,1155 

17,570 
17 ,5--15 
17,570 

11,,1,75 

Jfj' 1120 

iû, :w 
17,360 

17,3GO 

17,1110 

Tem­
pérature oc 

,60 

,50 
;40 
,'10 

18,35 

19,65 
19,60 
19,50 
19,35 

19,20 
19, 10 

19,05 

20, 10 

20, 15 
19,75 
19,75 

19,tiO 

19,60 

:!0,70 
20,. 0 

20,:10 
20,10 

20, lO 
20, 10 

20, IO 

20,. 0 

20,50 

20,'•5 

20,30 

20,25 
20,25 
20,20 

\p;" MEEL 

~...;;..---!\ ~c 
1 

Tem-

B 

Oxygène 
% 

saturation 

5 1, 3 

511,-17 

5 ,50 
59,71 

H2,97 

7:! ,63 

ïli, !H) 

H:!, H:l 

90,00 
97 ,!1() 

10ti,:l0 

:li.:!\ 

:rn, 10 

71'51 

77 ':!5 
ii ,IV1 

, ,U:! 

ti:!,l'!1~ 

fil' 72 
fi7 ,95 

; .~ ,.'15 

70,li7 

70,02 

55,tiü 
51, ,H5 

ül,77 

71,0'1 

73, 15 
75,55 

77 ,110 

Cl 

en g O/oo 

15, '10 
16,2 110 

17,520 

1

17, 20 

1 '210 

1 ~i,190 
lü,7 0 

lti , 0 

17, tüO 

17 ,210 

11,:1:10 

17 , :1:10 

lti, 100 

16. :12:; 

lti, 15 
Ili, -10 
Ili, 91;;, 

17, 1 0 

Il i , li90 

17, 1 u 
17, t ·u 
17, 'i :IO 

17,530 

17,570 
17 ,ti70 

lli,520 

1ti, 20 

17. 110 

17 ,310 

17,420 

17,420 

17,'i50 

" 

Il 

pérature 
0' 

18,70 
IH,!\0 

18,20 

1. ,OO 

18,00 

l!l, '10 

IH, :l5 

1!1,:10 

19,20 

19,:!0 
l!l, 20 

20, 10 

1!1, 7:ï 

l(),1;0 

l!l,:10 

l!I, '10 

19,40 

20, 'O 

:!0, '0 

:!U,~U 

:!0,0:i 
.. m,ou 
W,00 

l!I, 90 

20, 5 
20,liO 

:w,:.o 
20, :10 

:10,:10 

20,20 
:W,15 

Oxygène 
% 

saturation 

65,43 
fili,ll:! 

7!\, 14 

79,0t 
79,ltl 

îï , 19 

7 t '&5 

1, IO 

$1' Ili 

:! '9\ 

8:l, Ill 

titi, 2:1 
7:ï,O!l 

H:!, '.!i 

!Où, 97 

10:!, . 7 

fi7. 71 
li\, --\:! 

fili,39 

69,li-\ 

71' \!I 

ï~ t t. 
9. ,.\!! 

59 ,î·i 

59 ,9:l 
1;7 ,92 
ït, t \ 

7:1' 73 
79,29 

,:!ü 



LE PORT D'OSTENDE 131 

~ 

D E 
1 

- Cl Pro- Tem- 1 Oxygène Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 
fondeur pérature % fondeur pérature % 

en g O/oo en m oc j saturation engO /oo 0 f oo en m oc saturation en g O/oo 0 loo 
1 

16,680 i ,00 18,40 81,4.ll i 7 , 520 31,65 
17,060 3,00 i 8,4.0 80, 16 i 7 , 550 31, 71 
17,500 6,00 18,30 79 ,01 17, 620 31, 83 
17,64.0 
17,720 

-t 
16,490 1,00 19,20 i01 , 24. 17 , 4.60 31, 55 
16,590 3,50 19, 10 i07 ' 18 i 7 , 460 31, 55 
16,780 7,00 19 , 10 108,40 17,460 31, 55 
17,0 0 

17,2GO 
17,310 

-

l 
~ 

16,HO 1,00 1!)' 80 104.,4.9 17, 230 31, 13 
16,6'10 3,50 19,60 96,95 i 7, 230 31, 13 
16, 815 7,50 19,50 94,30 17,280 31, 22 
16,9G5 

17' 180 
17,180 

i---; - 1 

~ 

17' 105 1,00 20,50 116,08 18, 185 32 , 84 1,00 20,30 105 , 78 18 ,060 32 , 63 

17' 155 3,50 :W,10 110, 19 18,210 32 , 90 5,00 20,05 93 , 44 i8 , i 85 32,84 

17,230 7,00 20,10 105, 73 1 , 210 32 , 90 i0,00 20,00 93 , 43 18 , 260 32 ,99 

17,1105 
17,570 
17,570 

1 L 17,670 

----
l 

. 
1 

16,670 1,00 20,60 10 ,4.5 17,5 5 31, 76 

1 
16,985 11,50 20,25 105,35 17, 585 31, 76 

1 

16,985 9,00 20,20 101,53 17, 650 31, 89 1 
17' 160 
17' 185 
17,520 

17,520 

l 



132 

Date et marée 

S. LEFE\'ERE, E. LELO P ET L. VA~ i\lEEL 

Pro­
fondeur 

en m 

Tem­
pératuro oc 

A 

Oxygène 
~/~ 

saturation 

Cl 

en g O/oo 

Tem­
pératuro oc 

B 

Oxygène Cl 

sa.tu ration on g 0 / 00 

Il 
Tem­

pératuro oc 

c 

Oxygène 
% 

saturation 

----

l -~~~~~~~-'--~~~~-'-~~~---'-~~~~~~~--

19,70 1 

19,4.0 

19,60 
19,50 
19,4.0 
19, 35 

19,55 î 
19, 55 
19, 50 
19, 50 
19, 35 
19,30 

% 1 -, ~ 
16.IX.194.9 

Mi-descendante 

à basse 

23.IX.1949 
!Ili-montante 

à haute 

30.IX.1949 

Mi-descendante 

à basse 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 
4.,00 

5,00 

0,50 
1,00 
2,00 
3,00 
4.,00 

5,00 
6,00 

0,50 
1,00 

2,00 
3,00 
4,00 
5,00 

1 ,55 
18,55 
1 , /10 

18,4.0 

18,30 
1 ,35 

19,20 
19, 10 

1 ,90 
18,85 
18,50 
18,70 

33, 10 
3'1,76 

40,31 
/15, 85 

5 ,07 
70,36 

30,60 
31,0'i. 
39,6' 

52,25 
52,3 
52,55 

6, 0 
30,6 
39,39 
39, 4.11 

39 ,113 

13, 130 
13,4.55 
17,080 
17,570 
17,795 

18;110 

16' 4.:20 
16,4.20 
17,310 
17,575 
17,575 

17,575 

1 

1 15,070 11 

16,0 0 
16, 20 1 

17,360 

17,500 
17,630 

18,50 

1 ,liO 

1 ,liO 

1 ,:iO 

1 , 95 
1 , 70 
1 , 70 

18,65 
18,70 

18,65 

li:!, l 16,li65 
'i't,30 16,'190 

17,1155 58,35 
6:3,89 
72,'13 

17. 595 Il 

7:~' 51. 

17,995 

18,060 

'i:!,:!1--1- !fi, 7~0 -
43,M:l 16,960 

'17,:!1 17,600 
55,U:J lï,'150 

60,93 

10,71 
36,:!:i 

i'i,16 
!i:l, 11 
61, 13 
H0,71 

17' '150 

15,000 
16,:W 

16,750 

J7 ,550 
17,5 0 
17,650 

1. 

19,55 
19,50 
19,'15 
19, 'iO 

19,:io 

ft/1, 58 
49,5 
53,lll 

59,28 
67,81 

- --

-1- ---;-
1 ,MO 'd,Ol 

18,50 M,:H 

1 , 'iO 59, 7 l 

1 M, ~iü li , '18 

18,'iU 
1 ,;.o 
1~, i5 

L ,M5 

1~. 7;, 

1 •• 70 

1 • 70 
1 ,no 

7t,9't 

73, l 
73,:16 

- _____,_ _ 

5,6:l 

:1:?,:11 

\ \, I :! 

5:!,li9 

55,67 

~~~~~~~~~~~~--'-'--~~~~'--~~-;..~~~~~:c..-~~~-.;....~~~-;..~~~~;;.-~~~-'--~~-- -

1 17,80 10,33 15,170 17,Hl 1 7.X.1949 
Mi-montante 

à haute 

12.X.1949 

Basse 
à mi-montante 

0,50 
1,00 
2,00 
3,00 
11,00 

5,00 
6,00 
7,00 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 
11,00 

5,00 

17,50 

17' /10 
17,4.0 
17,35 
17,30 
17,30 

17, 15 
16, 110 

16,65 
16,65 

16,60 

23,02 
28, '19 

38,96 
15,71 
!19, 52 

51,92 

0 
27,75 

/18' 75 
59,62 
69,13 

16,1.75 

16,650 
16, 9110 

17,330 

17,:!10 
17,'130 

1 

it,975 
1 

16,650 
17,380 
17,530 
17,870 

17,30 :20,88 15, 60 J7, '10 i 

1 7' 15 '1'2 , 77 Hi, 990 1 7 • :!0 
17,30 18,53 17,165 

17,:!0 1 lifi,67 17,'105 
17, 05 67, 11 17, 505 

16, 90 66,66 17 ,5:!0 
16,90 69,8/i 17,040 

16,80 1 

16,65 
16,60 

Hi, GO 

16,::i::i 
16,60 

35,33 
:rn, 91 
/18,42 

63,70 

72,39 
71,63 

17,WO 
17,:!90 
17,305 

17,530 
17,770 
17,8:!0 

17, LU 

17 ,o:-. 
li ,OO 

17, 10 
17 ,1;0 

iti, 5 

16,75 
16,60 
16,liO 

16,60 

21;,s:1 

:JL. 9'1 
53 ,:!t 
n:;,'1'1 

liL:!l 
1;:1, lli 

70,51 
81,35 

:1,, 3 

ît, 0 

59, 10 

63,25 
90,20 



Cl 

en g o loo 

17, 130 
17,205 
l 7 , 11 0 

17,570 

18,235 

17, 135 
17,360 
17,575 
17,575 

17,575 

15,000 
16, 3:io 
ill,G:!O 

17' 110 
11, 2rn 

-- r 
15, 10 

1(j' 060 
16, .rn 
17,330 

17,:!90 
17,2!l0 
17,5 '0 

17,5 0 

Pro­
fondeur 

en m 

1,00 
3,00 
6,00 

1,00 
4,50 

9,00 

1,00 
3 , 00 

6,00 

1,00 
.i,50 

9,00 

15,0 0 1,00 
!(), 60 3,00 
17,530 6,00 
17, 770 

17,!l20 

LE PORT D'OSTE DE 

Tem­
pérature oc 

l !l , 30 
19,25 
19,:!5 

D 

Oxygène Cl 
% 

saturation en g 0 / 00 

83 , 30 
83,26 
81, i1 

18, 286 
18 , 286 

18,625 

18 ,50 - ~il 17,650 

1 ,40 
18,110 

1 '70 
1 , îO 

1 , îO 

16,!JO 

17,30 
17,30 

16,90 1 

16, 0 

Hl, 0 

76,9 

73,50 

77,36 1 

î6,2 

75,62 

1,50 
0,2-i 

0,08 

4,53 
1,27 

1, 11 

17,650 
17,720 

17,700 
17, 50 

17,850 

17,630 
17,680 
17,770 

17,920 

17,995 
17,!l95 

Salinité 

33 ,04 
33,04 
33,64 

31, 89 
31,89 
32 , 01 

31,98 
32,25 

32 , 25 

31,85 
31, 94 
32, 10 

32 , 3 

32, 50 
32,50 

Pro­
fondeur 
en m 

1,00 

4,50 

9,00 

1,00 

6, 50 
13 , 00 

1, 00 
5,00 

10,00 

Tem­
pérature oc 

18 , 70 
18,70 
18,70 

17, 90 
17 ,90 

17,90 

17 , 20 
17, 10 
17,00 

E 

Oxygène Cl 
% 

saturation en g 0 / 00 

79,63 
83,03 
89,20 

79,30 
7 ,48 
74 , 62 

5,3 
.'.1,56 
2,99 

17,780 
17,850 
17,880 

17 , 895 

17, 940 
1 ,045 

1 ' 120 
1 ,260 

1 , 310 

133 

Salinité 

32,12 
32,25 
32 , 30 

32 , 32 
32,41 
32,59 

32,74 
32,99 

33,0 



134 

Date et marée 

19.X.194.9 
Haute 

::'6.X.194.9 

Début montante 

3.Xl.194.9 

Haute 

9.Xl.1 94.9 
Mi-montante 

à haute 

17.Xl.194.9 
Haute 

à mi-basse 

Pro­
fondeur 

en m 

0 , 50 
1, 00 
2,00 

3,00 
4,00 
5,00 

6,00 
7,00 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 

!1,00 

5, 00 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 
.1,00 

5,00 

6,00 

0,50 
1,00 
2,00 

3,00 
4,00 
5,00 

0,50 
1, 00 

2,00 
3,00 
4. , 00 
5,00 

6,00 

LEFEYERE, E. LELO P E1 L. Y 1\ \T :\IEEL 

Tem­
pérature oc 

16, 10 
15,95 
15,75 
15,60 

15,60 
15,50 
15,55 
15,55 

13,70 

13,60 
13,70 
13,70 
13,65 

10,00 

10,00 
10,00 
(),75 

(),75 

9,75 

(),75 

8,60 
8,40 

8,20 
8 ,00 
7,()0 

8,95 
8,95 
8,80 

8,80 
8,90 
8, 5 
8,80 

A 

Oxygène 
% 

saturation en g 0 / 00 

!ü, 6 

55,27 
65, "" 2 

71, 99 
71,1.!i 

73, 11 
73,70 
71, 7 ·~ 

55,30 
60,51 
70 , 0'1 
73,65 
71,2 

60, 7 

6'i,96 

63,27 
60,25 
ï:?,'2 

73,09 
73,31 

!1!1, 3 

56,25 
5 ,H 

69,81 

17, 060 
17 ,550 
1 ,'130 
l ',no 
18,770 
18,770 
1 , '15 
lt3 ()3 

1'1, 300 
16,570 

,270 

,6 0 
,730 

17,555 

17,7 0 
1 ,335 
1. , 'dO 

1 ,510 

18,600 

1 "700 

12,64.0 

l'i. 970 
17 ,'1 0 

,310 

,650 

17, 'i.60 

18,090 
1 ,7:W 

rn,870 
18,870 
1 , 70 

18,()40 

Tem­
pérature oc 

B 

Oxygène Cl 
% 

saturation on g 0 / 00 

-- - --- -;------

15,90 
15, 0 

15,70 

15,60 
15, 50 
15, 50 
15,50 
15,50 

13,65 
13,li5 

l :l ,63 

l:l, 75 
13,, 0 

13, 0 

9,70 
(),70 

9,60 
() 60 

9,60 
(),60 

9,60 

8,60 
~ ,iO 

, 10 

8,00 
,OO 

7,90 

8,80 

' 0 
, 0 

8,85 

8,90 
8 ,80 
8,75 

/16 ,!18 

511, 30 

61, 21 

66, 6 

6(),37 
{i(),53 

7'& ,~9 

75,52 

17, 160 
17, 50 

'1.55 
1 , i 0 

1 , 770 

~) ,lili 15,5 '10 

li 1 • 07 Ili. 0110 

71,0 1 ,3't0 

7~,50 ,560 
73,5 1 ,710 

73,00 _1 - , 730 

51,H 
61, 1:1 

60,07 

61,67 
72,()2 

n,o 

11,n::o 
lfi, '10 

1i.2 13 

li' 155 

1 ,:lto 

1 ,fi 0 

7-'i,36 1 1. , 700 

'J.5, 15 

5 , '17 

70,07 

72, 12 

72, 12 

711, 17 

10,7'111 

1~,, :r::; 

17. 7!1:ï 

lS, lliO 

1 ,;;;,o 
11'1,550 

17, 1:!0 

17, 50 

1 ,3 0 

18,610 
18, 7fi0 

, 8:W 

• () 'tO 

Tem­
pérature oc 

13,65 
15,65 
15,70 
15 , 55 
15,50 
15,40 

15,35 
15,35 

13,115 
1 :l , li~J 

1:1,fi:ï 

13,70 

13,70 
13,G::ï 

.. : , :!O 

' ,Hl 

7,!10 

7,()0 

7, ·o 
7,HO 

,60 
,ï:> 
,75 

8,73 

,70 

8,75 

c 

Oxygène 
% 

saturation 

5(). /t't 

62,61 
63,61 
66,30 

7 • 71 

6:!. 7:l 

!l:l,:H 

IJll, 76 
70,56 
7'1, 1 i 
76, 9 

52,0i 

~>!J,05 

fi\, 91 

î'i,03 

7'J,5 1
l 

7'!,63 
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-< 

Il Il D E 

--
Cl Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 

fondeur pérature % fondeur pérature % 
en g 0 / 00 en m oc saturation en g 0 / 00 

0 foo en m oc saturation en g 0 / 00 
0 foo 

-.;--

1 

-

1 

18,0'10 1,00 16,00 81, 67 19,310 34. ,88 
18,215 5,00 16,00 86 , 0 19,310 34.,88 
18,4.30 10,00 16,00 86, 9 19,360 34.,97 i 

' 

18,820 
' 

18,8:!0 
1 

' 

18,8'15 
18,9:!0 

19 ,O:!O 

1 1 1 --
15, 590 
ifi,:!10 

17, 150 
17, , OO 

18 , 510 

18,870 

- -
I! 

! 
-

1 - 1 

-
-
-
-

1 
-

-- 1 

~.=11 1 1 1,00 ,OO 73, 15 1 ,900 3i,11 1,00 9,00 1,10 19,24.0 34,76 

rn,:isu -i,00 ,10 7t..: , 6 1 ,925 3~. 1 6,00 9,00 î7, 12 19,290 34 ,85 
17 ,tiiO 8,00 ·,:.'O 7~, 15 19, 0-W 3i,40 12,00 9,20 77,66 19,315 34 , 
18,:!60 

18,850 
18,850 

- ... __ - -, ~~I 1 

1 
17, l :!O 1,00 ,90 - 19,:.> 0 3.1, 3 1,00 9,90 - 19,300 34, 7 

17,fi50 :l,50 9,10 - 19,210 34,70 5,00 9, 0 - 19,350 34,96 

17,:JtiO 7,00 9,00 - 19,0!10 34.,4.0 10,00 10,10 - 19,350 34,96 

18,800 

1 
l ,8:!0 
1 ,900 
18,950 

1 

1 

1. 1 
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1 
1 1 Il 

...,-
A B c 

Date et marée 
_,-

Pro- Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène Cl Tom- Oxygène 
fondeur pérature % pérature % péraLuro % 

en m oc saturation en g O/oo oc saturation en g O/oo oc saturation 

- - ----

1 
1 

-
1 

30.XI.1949 0,50 7,90 - 16,790 7,80 - 16,000 7,65 -
Mi-descendante 1,00 7,85 - 17 ,!100 7,80 - 16, 860 

1 

7,60 -
à basse 2,00 7,80 - 17' 770 7,65 - 17,630 7,60 -

3,00 7, 0 - 1 ,2 0 7,65 - 1 ,120 7,60 -
4,00 7, 0 - 18,330 7,80 - 18,430 7,60 -
5,00 7,80 - 1 ,360 7,70 - 1 ,430 7,55 -
6,00 7,85 - 1 ,510 7,70 - 1 ,510 - -

1 

- I_ 

1 
1 

14.XII.1949 0,50 6,40 - 11) '160 li,05 - 11,:160 6,00 -
Mi-descendante 1,00 6,00 - 17,150 5, 0 - 16,:120 6, 10 -

à basse 2,00 6,00 - 1 ,370 5,90 - J ,055 5, 0 -
3,00 6,00 - 1 ,395 5,90 - 1 , HO 5J95 -
4,00 6, 10 - 18,535 5,95 - 18,4 5 5,95 -
5,00 - - - 6,00 - 1 ~ ,\S5 -

1 

-

1 1 1 

1 - -

1 

- -t-

21.XII.1949 0,50 6,55 - 5,770 6,65 - G,5:!0 - -
Mi-montante 1, 00 6,60 - 10,7 5 6,65 - 11,900 - -

1 

à haute 2,00 6,60 - 16,530 6,65 - 15,6rn -
1 

--
3,00 6,60 - 17,7 0 6,65 - 17,930 - -
4,00 6,60 - 18, 170 6,60 - 18 , 1 0 -

1 

-
5,00 6,65 - 18,660 6,60 - 1 ,180 - -

1 

1 

: 1 
--~ 

1 
1 28.XII.1949 0,50 6,90 - 12, 105 6,75 - 1'i)100 6 ,90 -

Mi-descendante 1,00 6, 0 - it,670 6,75 - i '1, 7, 'O li, .0 -
à basse 2,00 6,60 - 17,860 6,70 - 15, 10 6,70 -

3,00 6,60 - 1 ,390 6,70 - 18 ,0:15 6,70 -
4,00 6,55 - 18,390 6,70 - 1 ,250 6,70 -
5,00 - - - 6,70 - 1 , :390 6,70 -

1 1 
-~ ---+-

4.I.1950 0,50 6,75 - 5,505 6,30 - 10, 90 6,20 -
Mi-montante 1,00 6,25 - 10,365 6,20 - 1J) 755 6, 15 -

à haute 2,00 6,00 - 17,050 6,05 - 17,7 0 6,10 -

3,00 6,00 - 17,970 6,00 - 17,970 6, 10 -
4,00 6,00 - 18,270 6,00 - 18 ,235 6, 10 -
5,00 6,00 - 18,535 6,05 - 18,360 6, 10 -

6,00 - - - - - - 6, 10 1 -
1 

1 1 

' 



I~ll ---,-
1 Pro-

en g O/oo 
1 

111,8110 

17,3 0 

1 ,orn 

~ 
1 ,090 1 

18,:.!:lO 
1 ,3:io 

fondeor 
en m 

1,00 

Tem­
pérature oc 

,OO 
8,00 

,OO 

1 

D 

Oxygène 
% 

saturation 

LE PORT D'O. 'TE 1DE 

Cl 

en g O/oo 

18,950 
18,970 

19,0'10 

Salinité 

o /oo 

311,23 

34.,27 
34.,36 

11 

Pro­
fondeur 
en m 

1,00 
5,00 

10,00 

- ·· ___ 1,---7---~-,..--__l_ 
1 1 ,560 1 33,53 Il 1'1,;; 10 

1 '1, 50 

11,:mo 
1 , 1 :.!O 
1 ,530 

1,00 
3,00 
6,00 

5, 0 
6,00 

1 6,00 

1 - 1 

~~ --.-------.,...! --- -- -

13,120 

l'i,390 
1fj, li3 

1 

17' 10 1 

1 ,050 

1 ,390 Il 

10,:.!'iO 

13,fi15 
16,a:i;; 

17,5 0 

17' 33 
17,093 

18, 180 

1,00 

-'i,00 
,50 

1,00 
3,00 

6,00 

1,00 
i,30 

9,00 

6,70 

6,75 
6, 0 

6, 0 
6, 5 
6, 5 

6,35 1 

6,35 

6,35 

l ,660 

1 ,825 

1 ,610 

1 '710 
1 ,735 

33,71 
311,00 

33,62 11 

33, 0 
33, i 

. ., 

1 ,605 33,60 
1 ,635 33,66 
1 ,655 33,69 

1 • 730 

1 • 750 
1 , OO 

33, 7 1 

33, 7 

33,96 

1,00 

6,00 
12,00 

1,00 
4,50 
9,00 

Tem­
pérature oc 

8,iO 1 

8,10 

8, 10 

7,30 
7,35 

7,35 

7,05 1 

7,15 

7,15 

E 

Oxygène 
% 

saturation 

Cl 

en g o /oo 

18,970 
18,970 
19,02 

19,090 1 

19,090 
19,090 

19,8 0 
18,900 
18,900 

137 

Salinité 

34,27 
34,27 

34,36 

34,49 
34,49 
34,49 

34,11 
34,14 
34,14 
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Il Il 
--., 

A B c 
J 

Date et marée 
Pro- Tem- Oxygène Cl Tem- Oxygène Cl 1 Tem- Oxygène 

fondeur pérature % pératuro % pérature % 
en m oc saturation en g O/oo oc saturation en g O/oo oc saturation 

r 

~ 

11.I.1950 0,50 6,75 - 11, 725 - - - 6,70 -
Mi-descendante 1,00 6,50 - 13, 945 - - - 6,45 -

à basse 2,00 6,25 - 17,830 - - - 6,40 -
3,00 6,25 

1 

- 1 ,270 - - - 6, '10 -
4. , 00 6,30 - 18,4.60 - - - 6,35 -

1 

1 

-- -; 

17.I.1950 0,50 8,00 - 7,330 7,:25 - 7 '/105 7,50 -
Mi-montante 1,00 7,50 - 7' !155 7' 10 - 7,765 1 7 ,:!5 -

à haute 2,00 7,25 - 11,4.95 7,00 - 13,590 7,00 -
1 

3,00 7,00 - ili,305 7,00 - 1fj' 0:!5 7,00 -
4,00 7,00 - 17,4.60 7,00 - 16,930 7,00 -
5,00 7,00 - 17 ,!160 7,00 - 17,535 7,00 -
6,00 7,00 - 17,785 7,00 - 17,975 î,00 -
7,00 - - - - - - 7,00 -

- - - t 
1 

25.I.1950 0,50 1,90 - 13, 860 1,10 - 1 \ ,0:35 o, .:o -
Mi-descendante 1,00 1,80 - 14,700 1,50 - 13, ._35 1, 30 -

à ba,sse 2,00 1,65 - 15,090 1,60 - 1\' 135 1, 50 -
3,00 1,80 - 16,660 1, 80 - 17' \90 1,90 -
4,00 - - - 1,90 

1 

- 17' i90 - -
- ~ 

i.Il.1950 0,50 2,25 - 11, 960 2,25 1 - 1:! , i50 :!,:!5 --
Fin montante 1,00 2,00 - 11, 6 5 2,00 - 1:! ,310 :.',OO -
début basse 2,00 1,90 - 13,940 1,90 - 1 '1,315 1, 90 -

3,00 1,75 - 17' 190 1,90 - 15,fiîO 1, 90 -
4,00 1,75 - 16, 90 1,75 - Hi,500 1, 90 -
5,00 1,75 - 17,505 1,75 - 17, '105 1,90 -
6,00 1,75 - 17,730 1,75 - 17 ' 7:30 1, 90 -

-- -- -~--- -
1 

1 

8.II.1950 0,50 5 ,50 5,280 
1 

5,30 - 2,805 5,50 - -
Fin descendante 1,00 5,30 - 6,015 5,110 - 6,600 5,:10 -

mi-montante 2,00 5,20 - 12,930 5,00 - l:!,OW .'l,80 

1 

-
3,00 5,00 - 18,155 4,90 - 17' i65 .1 , 70 -
4,00 - - - 4,70 - 18,205 ·i , 80 

1 

-
1 - -

22.II.1950 0,50 7,70 - 5,620 7,85 - 11,!iOO 7,80 -
Fin descendante 1,00 7,70 - 6,580 7,85 - 4,860 7,75 -
début montante 2,00 7,70 - 9,910 7,4.5 - 9,500 7' 15 -

3,00 7,50 - 17,790 7,25 - 16,835 7 ,!15 -
4,00 7, 10 - 17,915 7,00 - 17,8110 - -



LE PORT D'O. TE TDE 139 

( 

1 Il 
D E 

~ 

1 Cl Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité Pro- Tem- Oxygène Cl Salinité 
fondeur 

i 
pérature % fondeur pérature % 

en g O/oo en m oc saturation en g o /oo o /oo en m oc saturation en g O/oo o /oo 
..-

1 1 12,890 1,00 6,60 - 18, 775 33,91 
15,!'i'iO 2,50 ü,60 - 18,775 33,91 
lü,G35 5,00 6,60 - 18, 25 34,00 
18,055 
18,2:!0 

--
ü,930 1,00 7,00 - 1 ,6 0 33,75 
7,765 4,50 7,00 - 18,755 33,87 

1:?,0üO 9,00 7,00 - 1 ' 95 34, 13 
15,0:W 
lti,!'i90 
17,!oW 1 
17, 850 

1 '190 

-- ,, 

1!1. î50 1,00 1,30 -
1 

18,030 32,57 
1 

1,00 1,70 - 18,195 32,86 
l.'1,990 2,50 :?,OO - 1 ,120 32,74 4,00 2,30 - 1 ,220 32,92 
1!1, . 90 5,00 2' 10 - l '1 :20 32,î4 ,OO 2,50 - 1 ,220 32, 92 
15,930 

-

- - __ _L 

1 

1 1 

1:!,0. 5 1, 00 :?,50 - 1 ,535 33,4 1,00 2,50 - 1 ,625 33,64 

I:! ,lt75 5 ,00 :?,OO -

1 

1 ,600 33,60 6,00 2,00 - 1 ,675 33,73 
15, 105 1 10,00 2,00 - 18,600 33,60 12,00 2,00 - 18,675 33,73 
Hi,di:i 1 

tü,9'10 

17, 5 0 

1 

tî. no 1 
1 .. 1 
1 

1 

1 1 

î,OüO 1,00 :i,50 - 1 ,645 33,6 1,00 5, 0 - 1 ' 70 34,09 

11,065 :?,50 5,40 - 1 ,695 33,77 4,00 5,50 - 18,870 34 ,09 

111 • 8:20 5,00 5,40 - 1 ,795 33,95 8,00 5,60 - 1 ,890 34,13 

1ü, 1:l5 
1 17,905 

1 -- 1. 1 

ü,755 
1 

1,00 6, 5 - 1 ,!105 33,24 1 

7,615 2,50 6, 5 - 1 ,405 33,24 

14,9 0 5,00 6, 5 - 1 ,430 33,30 

15,055 

-





ANNEXE II 

Période 1952-1953. Mesures en surface aux points A, B, C. 
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-
Cl en g/ 0 /oo Température 

Marée basse Marée haute Marée basse 

-----~-- --- -
A B c A B c A n c 

-- ---
29.II.1952 .. . ... ... 2,36 ",78 8,43 11, 111 5,05 5,39 5,~5 5,50 5,:!5 

14.III.1952 .. ... ... - - 12,94 9,46 10,91 10,29 - - !i,50 

28.III.1952 .. ... ... 2,6" 6,78 10,91 7,76 9,29 8 ,94 !i,30 li,00 !i,00 

15.IV.1952 .. ... ... 4,11 7,76 12,13 4,13 11,38 10,76 15,00 12,50 11,00 

29.IV.1952 .. ... ... 13,35 12,31 13, 5 9,52 12,99 111,67 12, 75 t~,75 12,75 

13.V.1952 ... ... ... 11,55 14,23 15,90 ,71 13,5 '1 15,80 IG, 75 15,00 Ill. 75 

27.V.1952 ... ... ... 9, l JI ,50 - ,05 13, 10 1'&'75 17,75 lü, 75 lü,00 

Ji.VI.1952 .. ... ... 11,43 i'!,07 i!i, 17 9,57 !11,85 17 ,69 18,75 1 ,OO 17,75 

25.VI.1952 .. ... ... 11,06 15,23 15, 72 10,75 iü,41 lü, 2 18,75 17,50 17 ,OO 

10.Vll.1952 .. . ... 10,39 13,87 16, 14 10,09 111' 71 16,07 21,50 :W,50 :!0,~5 

2". VII.1952 .. . ... 15,32 13,43 15, 12 9,49 14 ,G8 16, 3 20,75 20,00 :!0 ,00 

8.VIII.1952 .. . ... 12,63 1ft,l13 16," l 12,63 15,113 17,48 :!0,f>O 19, 75 19,50 

25.VIIJ.1952 ... ... 10,06 12,50 15, 9 9,0 14,79 15,9\ :!U, 7;) 20,00 19,25 

8.IX.1952 .. ... ... 11,26 15,28 16, l 10,99 1li' 76 16,91 18,75 17' 25 tî,00 

23.IX.1952 .. ... ... 13,98 13,93 15, 7!1 H,91 15, 15 15,69 11,75 l '1,50 12,:!5 

7.X.1952 ... ... ... 10,01 12, 16 15, 3 10,lil 1:l,OG 15,93 1:1,00 1:1,00 12,50 

22.X.1952 ... ... ... 6,28 10, 6 14,94 8,03 11,39 1:l,3G 11,50 11,00 9,50 

5.XI.1952 .. ... ... 2,88 7,35 8,85 4,ltl 5,JO (i,73 10,:!5 9,!10 10,:?5 

2 LXI.1952 .. ... ... - - - 1, 5 :l, 70 5, '1 

1 

- - -
5.Xll.1952 ... ... 4,11 4,59 7,00 2,39 /1 '6!; 4,64 3,00 :l,:?5 3,50 

19.Xll.1952 ... ... 1,91 3,65 4, 9 J, 3,20 5,ü5 :i,75 l,,oo !1,00 

5.I.1953 ... ... ... 3,70 5,7 2 9,61 2,31 3,80 5,21 :?,OO :?,75 3,00 

19.I.1953 ... ... ... 1,22 2,97 8,6!1 1, 91 2,92 ï,21 :!,OO :l,00 :l,00 

2.II.1953 ... ... ... - - - - - - - - -
17.II.1953 ... ... ... 1,68 3,45 6,06 1, 7!i 2,(jt, l1,û'1 :?,:?5 :!,50 2,50 

4.III.1953 .. ... ... 2,"7 li,86 9,25 

1 

2,57 5 ,1,1, il' 78 !i,50 li, 10 5,ï5 
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oc Oxygène o/o de la saturation 

r--

Marée haute Marée basse Marée haute 

;------- - -

A B c A B c A B c 

,.--- - - ----- -

5,50 5,75 5,75 - - - - - -
7,50 7,00 6, 50 - - 78,25 80,98 - 83 ,48 

6,50 6,50 6,50 G6 , 29 70,57 73,35 83,73 75,98 87 , 23 

15,25 11,50 12,00 77,25 G3 ,99 76,53 73,2G 79 ,07 75,79 

15,25 13,75 12,75 59,11 79,73 77,14 79 , 85 89 , 14 86,87 

1 ,50 16,50 16,00 31,51 5li. 16 46,13 51,65 64,09 69,82 

19,75 17,75 17,00 59 , 69 59 ,56 - 71,45 68,81 71,74 

21, 50 20,00 18,00 59, 14 46 , 81 65,57 71,87 
1 

72,87 74,81 

20,00 1 ,75 1 ,75 77,86 66 , 30 70,64 72,19 60,96 75,90 

23,75 

i 
21,75 21,00 89,50 76,63 48,09 117 ,87 56,60 57,36 

2:3,00 20,50 20,25 56 ,21 58,40 
1 

60 , 2G 92,81 66 , 60 94,65 

21,00 1 20,25 19,50 16,60 52,74 1 65 ,19 44, 16 72,90 65 ,71 

2t,75 21,00 20,00 12 ,35 75,57 64,77 162,15 70,83 82,13 

1 ,75 17,50 17,00 59,63 

1 

49,27 55,01 61,75 49 , 43 62 , 33 

15,00 15,25 15,00 89,22 58,49 82 , 82 128,94 105,72 128,99 

14 ,OO 13,25 13,00 103,27 66,04 95,51 115,64 87,46 95, 13 

11,50 11, 00 10,50 59 ,06 47,78 59,6 63, 1 64,49 70,3 

10,50 10,50 10,50 76,45 70,11 64,72 74,73 60, 16 62,44 

!1,00 4,50 ,, J 75 - - - 74,75 73,90 71,75 

3,00 3,50 3,00 75,94 75 , 51 7 ,52 75, 2 
1 

78,52 76, 6 

:1 ,75 4,00 4,00 106,49 111,41 1 143,85 94,74 9 , 57 115,40 

2,00 2, 75 :.? ,75 4,02 5,17 9,57 84,02 8,85 91,73 

a,50 3,50 3 ,50 53,39 
1 

96,21 63,94 55,14 59,36 96,42 

- - - - - - - - -

1 

93,47 
1 

92,56 3,0 9,80 95,97 91,30 2,i5 3,00 3,00 1 

Ci,50 Ci,50 5,50 55,29 

1 

59,2 59,04 

1 

67,23 59,22 73,23 

1 1 

10 





ANNEXE III 

Période 1952-1953. Mesures de l'alcalinité en surface aux points A, 8, C. 
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Alcalinité cc HCl/N 0/0-0 

l\Iarée basse Marée haute 

------

A B c A B c 

-- -

29.Il.1952 .. . ... ... ... 6,128 4,988 4,020 4,742 4,844 4,769 

14.Ill.1952 .. ... ... ... - - 3,428 11 , 226 :l, 918 3, 66 
28.III.1952 .. .. . ... ... 5,258 4,510 3,841 !1,098 !1,046 4,046 

15.IV.1952 ... .. . ... ... 6,882 4,020 3,660 5, 156 3,904 !1,072 

29.IV.1952 .. . .. . ... ... 3,778 4,339 3 ,3611 4' 2112 3,608 3 ,3110 

13.V.1952 ... ... ... ... 4,290 3,852 3,315 4,5 3 3, 52 3,535 

27.V.1952 ... ... ... ... 4,424 4,0 3 - 4,5LO 3,681 3,364 

1 LVI.1952 ... ... ... .. . 4,437 3,900 3,352 4,461 3,6 1 3, 120 

25.VI.1952 .. . .. . ... .. . 4,474 3,584 

1 

3,505 4,462 3,456 3,267 

10.VII.1952 .. . ... ... 4,367 3,739 3,296 11, 354 3, 37 3,222 

24. VII.1952 ... .. . ... 3,468 3,880 3,517 5,092 3,699 3 o)o)•) ,_ ...... 
8.VIII.1952 ... .. . ... 4,575 3,788 3,567 5,018 3,370 3 , 1-\ 

25.VIII.1952 ... ... ... 5,178 3,936 3,321 li,858 3,505 3, 198 

8.IX.1952 .. ... ... .. . 4,477 3,542 3, 19 4,415 3' 1,41, 3,075 

23.IX.1952 .. ... ... .. . 3,690 3, 86 3, 3911 3,493 3,3911 3,39-\ 

7.X.1952 ... ... ... ... 4,575 li, 182 3,936 !1,575 '· • 132 3,591 

22.X.1952 ... ... ... .. . 4,477 4,016 3,4.19 4,330 3, 745 3,561 

5.Xl.1952 .. ... ... ... 4,237 4,03'1 3,936 !1,293 3,991 4,170 

21.Xl.1952 .. ... ... ... - - - 4,575 3,24ï 3, \19 

5.XII.1952 4,446 4,414 4,03'1 4,766 1, ,280 1 4,378 ... .. . ... 1 

19.XII.1952 ... ... ... 5,178 4, 182 4,03\ 3,984 3,272 1 3,566 

5.I.1953 .. . ... ... ... 4,860 4, 131 3, 15 5,401 4,37'1 4, 325 

19.l.1953 ... ... ... . .. 7,119 5,321 4 ,6'd 4,617 4,860 .\,671 

2.II.1953 ... ... ... ... - - - - - -
17.Il.1953 ... ... ... .. . 4,860 3,985 4, 106 3,377 3, 39 

1 
3, 88 

4.ill.1953 .. ... ... .. . 5,540 5,103 4, 155 5, 832 1,, 1,71 

1 

3 ,91 2 



ANNEXE IV 

Période 1952-1953. Mesures du pH aux points A, B, C. 
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Marée basse Marée haute 

A B c A B c 

pH théorique. 

29 .I!.1952 .. . ... ... . .. 7' 12 7,31. 7,56 7,39 7,37 7,39 

lli.III.1952 .. ... . .. . .. - - 7,70 7,52 7,59 7,62 

28.III.1952 .. ... ... . .. 7,28 7,44 7,62 7,56 7,56 7,56 

15.IV.1952 ... ... ... . .. 7,03 7,56 7,66 7,30 7,59 7,56 

29.IV.1952 ... ... ... ... 7,63 7,49 7,71 7,52 7,66 7,71 

13.V.1952 ... ... . .. ... 7,52 7,62 7,71 7,44 7,62 7,68 

27.V.1952 ... ... . .. ... 7,47 7,56 - 7,44 7,66 7,71 

11.Vl.1952 .. . ... ... ... 7,47 7,59 7,71 7 ,117 7,66 7,75 

25.VI.1952 ... ... ... . .. 7,47 7,68 7,68 7 ,117 7,70 7,73 

10.VII.1952 ... ... . .. 7,49 7,63 7,73 7,49 7,62 7,73 

24.VII.1952 ... ... . .. 7,70 7,62 7,6 7,32 7,66 7,73 

8.VIII.1952 ... ... . .. 7,68 7,63 7,68 7,32 7,71 7,75 

25.Vlll.1952 ... ... ... 7,30 7,59 7,71 7,37 7,68 7,75 

8.IX.1952 .. ... ... ... 7,47 7,68 7,75 7,47 7,70 7,76 

23.IX.1952 .. ... . .. ... 7,66 7,62 7,71 7,70 7,71 7,71 

7.X.1952 ... ... . .. . .. 7,44 7,53 7,59 7,44 7,53 7,68 

pH réel. 

5.XI.1952 .. ... . .. . .. 7,50 7,50 7,60 7,60 7,58 7,52 

2!.Xl.1952 .. ... . .. . .. - - - 7,90 7,67 7,60 

5.Xll.1952 ... ... . .. 7,58 7,65 7,68 7,68 7,60 7,65 

19.XII.1952 ... ... . .. 7,88 7,73 7,75 7,78 7,65 7,68 

5.I.1953 ... ... ... . .. 7,50 7,52 7,59 7,52 7,50 7,50 

19.l.1953 ... ... . .. . .. 7,56 7 ,119 7,47 7,65 7,52 7,50 

17.Il.1953 ... ... ... . .. 7,70 7,52 7,58 7,70 7,60 7,65 

4.Ill.1953 .. ... ... . .. 7,50 7,50 7,50 7,60 7,60 7,60 



ANNEXE V 

Période 1952-1953. Mesure de la résistivité. 
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Résistivité à 130C 

Marée basse l\farée haute 

Â B c A B c 

29.II.1952 ... 84 ,719 6 '701 66,057 134 , 712 72,500 115 ,011 

14.Ill.1952 .. 33,597 !10, 5 9 35, 1144. 37,777 
2 .ill.1952 .. 120,57!1 53,674 35,7 3 4 ,229 41, 616 42,006 
15.IV.1952 ... 2,963 li5,602 32 ,!162 5 ,977 311,00 37' 100 
29.IV.1952 ... 30,271 33,7li6 30,1 3 !10, 951 31, 51 :? ,059 
13.V.1952 ... 30,634 26,3 3 24,0 9 li l, 297 :? ,296 :?11,472 
27.V.1952 ... 31,962 25,725 39,367 25,335 :?i,555 
11.VI.1952 ... 29,576 25,730 23,411 32,609 24,543 :?1, 9 1 
25 .VI.1952 ... 3 , 158 30, 150 29,961 39,572 28,736 2 ,265 
10.VII.1952 42,093 30,450 2 ' 59 42, 9-i 31,723 :? ,659 
24.VII.1952 31,654. 35,667 32,100 .1 ,150 3:?, 171 :?9, 70 

8.VIII.1952 32,61 29,1 4 26,552 32,61 27,!i.67 :?6,3 1 
25.VIII.1952 39 , 349 29,349 25,325 40,365 26,910 :?5,3:?7 
8.IX.1952 .. 34,033 26, 11 25,722 33,235 27,052 :?i,6 0 

23.IX.1952 .. 27,496 27, 25 26,279 27,052 26, 97 :?6, 5 
7.X .1952 ... 32,609 28,001 23,460 31, 7 /1 27' l 7 :?:?, 73 

22.X .1952 ... 57,984 37,599 29,579 46,1116 37, 1100 31,9:?7 
5.Xll.1952 90,700 0,600 57,200 152,900 77,700 1,300 

19.Xll.1952 230,800 99,100 77,000 17:?,400 H2 67,900 
5.I.1953 97,000 66,600 !13,300 156,300 11 ,900 67,400 

19.I.1953 ... 335,600 140,900 62, OO 241,600 1611, OO 7'1,400 



ANNEXE VI 

Période 1949-1950. Mesures aux points Z, D, E, F, G. 
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Date 
Profondeur Température 

Salini té Marée 
en m de l'eau 

Station Z. - E:i..'trémité du chenal. 

9.Xl.1949 ... ... .. . 1, 00 ,10 

1 

- -
9.Xl.1949 ... ... ... 4 ,00 ,OO - -

9.Xl.1949 ... .. . ... 8 , 00 ,30 

1 

- -

Station D. - Environ 500 m de l'extrémité du chenal. 

13.I.1949 ... ... ... 1, 00 4,70 34,33 Haute 
13.I.1949 ... ... ... 5,00 4,60 34,33 Id. 
13.I.1949 ... ... ... 9,00 4,60 34,23 Id. 
10.II.1949 ... .. . ... Tempête 

16.Il.1949 ... ... ... 1, 00 
1 

6,50 

l 
311,23 

1 

Ba 

16.Il.1949 ... ... ... 6,00 5,30 34,33 Id. 

23.Il.1949 ... ... ... Temp·te 

2.III.1949 ... ... ... Tempête 

9.Ill.1949 ... ... ... 1,00 4,00 
1 

32,03 Milieu descendante à b 

9.III.1949 ... ... ... Fond 2,50 32,09 Id. 

16.III.1949 ... .. . ... 1,00 5,00 32,12 fi-montante (Equinoxe) à haute 

16.III.1949 ... .. . ... 5,00 5,00 32,09 Id. 
16.III.1949 ... ... ... 10,00 5,00 31,91 Id. 
23 .III.1949 ... ... ... 1,00 5,70 31,65 Mi-descendante à ba 
23.III.1949 .. . .. . .. . 4,00 5,10 32,25 Id. 
23.III.1949 ... ... . .. ,OO 5,10 32,3 Id. 
30.III.1949 ... ... ... 1,00 6,10 31,20 Mi-montante à haut 
30.III.1949 ... ... . .. 4,00 5, 5 31,20 Id. 
30.III.1949 ... ... ... 8 ,00 5, 5 31,13 Id . 

6.IV.1949 ... ... ... 1,00 10,25 30,35 l'r1i-descendante à baase 
6.IV.1949 .. . ... ... 3,50 9,00 311,36 Id. 
6.IV.1949 ... ... . .. 7,00 9,00 3'1,36 Id. 

13.IV.1949 ... ... .. . 1,00 ,75 311, 60 Mi-montante à haute 
13.IV.1949 ... ... ... 4,00 9,00 3'1,63 Id. 
13.IV.1949 ... ... ... 9,00 9,50 34,60 Id. 
20.IV.1 9119 .. . ... ... 1,00 11,50 33,31 l'r1i-descendante à baase 
20.IV.1949 ... ... ... 3,50 11,75 33 , 21 Id. 
20.IV.1949 ... ... ... 7,00 12,00 33,28 Id. 
27.IV.1949 ... ... ... 1,00 11,00 31,67 l'r1i-montante à haute 
27.IV.1949 ... .. . ... 4,50 10,80 31, 74 Id. 
27.IV.1949 ... ... ... 9 , 00 10, 0 31,67 Id. 

5.V.1949 ... ... ... 1,00 11,10 31 ,67 Mi-descendante à baase 
5.V.1949 ... ... ... 3,00 11,05 31,80 Id. 



LE P RT D'O TE~DE 153 

Profondeur Température 

en m de l'eau 
Date alinité :Marée 

5.V.1949 5,50 11,05 31,67 Mi-descendante à basse 
11.V.l9!1!J 1,00 11,25 31,26 Haute à mi-descendante 
11.V.1949 4,50 11,00 30,91 Id. 

1 l.V.l!Ji!l !J,00 11,00 30,91 Id. 

1 .V.l94!J 1,00 12,00 30,62 1 Fin descendante, début montante 
3,00 11,85 30,62 Id. 

1 . . l !J!19 5,50 li, 0 30,68 Id. 
2\. . l 911!J Tempête 

31.V.l!Ji!l 1,00 13,75 32,07 Basse à mi-montante 

31.V.1919 3,00 13,60 32, 12 Id. 
3!.V.l!Jl19 6,00 13, 10 32,61 Id. 

.VI.l!J4!J 1,00 14,55 34,47 Haute à mi-descendante 

.YI.l9i9 4,50 14,65 34,72 Id. 

. \'I.l!J'i!J 9,00 14,60 34,47 Id . 

15.\'l.191.!J 1,00 16,25 31,06 Basse à mi-montante 
15.VI.l9'i!J 1.,00 16,25 30,97 Id. 
15.VI.l9'i!J ,50 16,50 31, 11 Id. 
:!:!. I.l9't!J 1,00 15,90 31,24 Haute à mi-descendante 
:!:!.YI.l9i9 3,00 15,50 31,24 Id. 
:!:!.VI.19-i!J 6,00 15,20 31,27 Id. 
:!9. \'I.l !J.'i!J Vedette en réparation 

.VII.l!J'i!J 1,00 17,00 30,4. Haute 

. VII.i!J'i!J 4,50 17,00 30,39 Id . 

. VII.1919 !J,00 16,90 30,39 Id . 

15.YII.l9i9 1,00 ,50 30,07 Basse 

15.YII.19'i!J 3,00 1 ,-i5 29,99 Id. 

15.\'1I.l9\9 5,50 1 ,-i5 30,32 Id. 

22.VII.1919 1,00 19,20 30,4 Haute à mi-descendante 

2t.VII.1 9i9 4,00 19,00 30,4 Id. 

:!:!.\'Il.l9i9 ,OO 1 ,70 30,61 Id. 

:!9.\'Il.19.\9 1,00 ;W,90 30,-i Basse à mi-montante 

:!9.YII.1!J'i!J 3,00 :!O, 0 30,57 Id. 

t9.VII.19'i!J 6,00 :!0,60 30,57 Id. 

5.VIII.19\9 .. 1,00 1 ,15 34,65 Haute à mi-descendante 

5.VIII.19i9 .. 3,50 1 ,OO 34, 3 Id. 

5. \'III.1 !J i!J .. 7,00 lï,95 31,96 Id. 

1 :! . \'III.l !J i!J .. 1,00 l e , 10 31,65 Basse à mi-montante 

it. \'III.l 9 '•9 .. 3,00 1 ,40 31, 71 Id. 

12.\'Ill.l!Ji!J .. 6,00 1 ,30 31, 3 Id. 

19.Y!Il.19\9 .. 1,00 19,20 31,55 Mi-descendante à basse 

19.\'III.1919 .. 3,50 19, 10 31,55 Id. 

19.YIII.l!Ji!J .. 7,00 19, 10 31,55 Id. 

26.Vlll.19i9 .. 1,00 19, 0 31,13 Basse à mi-montante 

26.VIII.19.i!J .. 3,50 19,60 31, 13 Id. 
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Date 
Profondeur Températw·e 

Salinité Marée 
en m de l'eau 

26.VIII.1949 .. ... .. . 7,50 19,50 31,22 Basse à mi-montante 

2.IX.1949 ... ... ... 1,00 20,50 32,84 Mi-descendante à basse 

2.IX.1949 ... ... ... 3 ,50 20, 10 32,90 Id. 

2.IX.1949 ... ... .. . 7,00 20,10 32,90 Id. 

9.IX.1949 ... ... .. . 1,00 20,60 31,76 l\li-montante à haute 

9.IX.194.9 ... ... ... 4,50 20,25 31, 76 Id. 

9.IX .1949 ... ... ... 9,00 20,20 31, 89 Id. 

i6.IX.194.9 ... ... ... 1,00 19,30 33,04. Mi-descendante à basse 

i6.IX.1949 .. . ... ... 3,00 19,25 33,04. Id. 

16.IX.1949 ... ... ... 6,00 19, 25 33,64. Id. 

23.IX.1949 ... ... ... 1,00 1 ,50 31, 9 Mi-montante à haute 

23.IX.1949 ... ... ... 4.,50 1 ,40 31, 9 Id. 

23.IX.194.9 ... ... .. . 9,00 1 ,40 32,01 Id. 

30.IX.194.9 ... ... ... 1,00 18,70 31,98 Mi-descendante à basse 

30.IX.i94.9 ... ... ... 3,00 1 ,70 32,25 Id. 

30.IX.1949 ... .. . .. . 6,00 18,70 32,25 Id. 

7.X.194.9 .. . ... ... 1,00 16,90 31, 5 Mi-montante à haute 

7.X .1949 ... .. . ... 4,50 17,30 31,94 Id. 

7.X .1949 ... ... ... 9,00 17,30 32,10 Id. 

12.X.1949 ... ... ... 1,00 16,90 32 , 3 Basse à mi-montante 

12.X .1949 ... ... .. . 3,00 16, 0 32,50 Id. 

12.X.1949 ... ... ... 6,00 16,80 32,50 Id. 

19.X .1949 ... ... ... 1,00 16,00 34, Haule 

19.X.1949 ... ... ... 5,00 16,00 34, Id. 

19.X.1949 ... ... ... 10,00 16,00 34,97 Id. 

9.Xl.1949 ... ... ... 1,00 8,00 34,14 Mi-montante à baute 

9.Xl.1949 ... ... ... 4,00 8,10 3i,1 Id. 

9.XI.1949 ... ... ... 8,00 8,20 34,40 Id. 

17.Xl.19f19 ... ... ... 1,00 8,90 34,83 Haute à mi-basse 

17.XI.1949 ... ... .. . 3,50 9,10 34,70 Id. 

17.XI.i949 ... ... .. . 7,00 9,00 34.,40 Id. 

30.XI.1949 ... ... ... 1,00 8,00 3'•,23 Mi-descendante à basse 

30.XI.1949 ... ... ... 4,00 8,00 34,27 Id. 

30.XI.1949 ... ... ... 8,00 8 ,00 34,36 Id. 

14.XII.1949 ... ... .. . 1,00 5, 0 33,53 Mi-descendante à basse 

14.XII.194.9 ... ... ... 3,00 6,00 33,71 Id. 

14.Xll.1949 ... ... ... 6,00 6,00 34,00 Id . 

21.XII.1949 ... ... .. . 1,00 6,70 33,62 fi-montante à haute 

21.XII.1949 .. . ... ... 4,00 6,75 33, 0 Id. 

21.XII.194.9 ... ... ... 8 ,50 6,80 33,84. Id. 

28.XII. 1949 ... ... ... 1,00 6,80 33,60 Mi-descendante à basse 

28.XII.1949 ... ... ... 3,00 6,85 33,66 Id. 

28.XII.1949 ... ... ... 6,00 6,85 33,69 Id. 

4.l.1950 ... .. . ... 1,00 6,35 33,87 Mi-montante à haute 
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Date 
Profondeur Température 

Salinité Marée 
en m de l'eau 

/1 .I.1950 ... ... ... 1,,50 6,35 33,87 Mi-montante à haute 
li.I.1950 ... .. . ... 9,00 6,35 33,96 Id. 

11.I.l950 ... ... ... 1,00 6,60 33,91 Mi-descendante à basse 

1t.I.l950 ... ... ... 2,50 6,60 33,91 Id. 

11.I.1950 ... .. . ... 5,00 6,60 31,,00 Id. 
17.I.1950 ... ... ... 1,00 7,00 33,75 Mi-montante à haute 

17.I.1950 ... ... ... li,50 7,00 33,87 Id. 

17.I.l950 ... ... ... 9,00 7,00 3li, 13 Id. 

25.I.1950 ... ... ... 1,00 1,30 32,57 Mi-descendante à basse 

25.I.1950 ... ... ... 2,50 2,00 32,74 Id. 

25.I.1950 ... ... .. . 5,00 2, 10 32, 74 ld. 

1.Il.1950 ... ... ... 1,00 2,50 33,48 Fin montante, début descendante 

1.Il.1950 ... ... ... 5,00 2,00 33,60 Id. 

1.Il.1950 ... ... .. . 10,00 2,00 33,60 Id. 
.II.1950 ... .. . . .. 1,00 5,50 33,68 Fin descendante, mi-montante 
. Il.1950 ... ... ... 2,50 5,40 33,77 Id. 
. II.1950 ... ... ... 5,00 5,1,0 33,95 Id. 

22.II.1950 ... ... ... 1,00 6,85 33,24 Fin descendante, début montante 
22.II.1950 ... ... ... 2,50 6,85 33,24 Id. 
22.Il.1950 ... ... ... 5,00 6, 5 33,30 Id. 

1 

tation E. - Bouée « Wreck t, 51016'N-2D52'55"E. 

23.III.19"9 ... ... ... 1,00 5,10 32,4 1 ~fi-descendante à basse 

23.III.19\9 ... ... ... 5,50 5, 10 32,61 Id . 

23.III.19"9 ... ... . .. 11,00 5, 10 32,61 Id. 

20.IV.19'19 ... ... . .. 1,00 11,25 33,49 Id. 

20.IV.19"9 ... ... ... 5,00 11,25 33,62 Id. 

20.IV.19"9 ... ... ... 10,50 11,25 33,62 Id. 

27.IV.19"9 .. . ... ... 1,00 11,30 32,32 Mi-montante à haute 

27.IV.19"9 ... ... . .. 6,00 10,ïO 32,99 Id. 

27 .IV.19"9 ... ... . .. 12,00 10,70 33,06 Id. 

1 .V.1949 ... ... ... 1,00 12,00 31,20 Fin de cendante, début montante 

1, .V.1949 ... ... ... 5,00 11,90 31,13 Id. 

1 . V.19\9 ... ... . .. 9,00 11, 0 31, 29 Id . 

31.V.1919 ... ... ... 1,00 13,65 

1 

31, 74 Basse à mi-montante 

31.V.1949 ... ... . .. 5,00 13, 10 33,21 Id. 

31.V.l!H9 ... ... . .. 10,00 12,95 33,86 Id. 

.VI.19'19 ... ... . .. 1,00 14,20 34,72 Haute à mi-descendante 

. VI.19·"9 ... ... ... 5,00 14,20 1 3li,ï2 Id . 

. VI.1949 ... ... ... 

1 

10,50 14,20 34, 5 Id . 

22.Vl.19'L9 ... ... . .. 1,00 15,ïO 31,73 Id. 
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Date 
Profondeur Température 

de l'eau 
Salinité Marée 

en m 

22.VI.1949 .. . .. . ... 4,50 15,70 31,73 Haute à mi-descendante 
22.VI.1949 ... ... ... 9,50 15,50 31,82 Id. 
22.VII.1949 ... ... ... 1,00 19,50 30,66 Id. 
22.VII.1949 ... ... ... 5,50 18,80 30,95 Id. 
22.VII.1949 ... ... ... 11,00 18,50 31,13 Id. 

2.IX.1949 ... ... ... 1,00 20,30 32,63 Mi-descendante à basse 
2.IX.1949 ... ... ... 5,00 20,05 32,84 Id. 
2.IX.1949 ... ... ... 10,00 20,00 32,99 Id. 

30.IX.1949 ... ... . .. 1,00 18,70 32,12 Id. 
30.IX.1949 ... ... . .. 4,50 18,70 32,25 Id. 
30.IX.1949 ... ... . .. 9,00 18,70 32,30 Id. 

7.X .1949 ... ... ... 1,00 17,90 32,32 Mi-montante à haute 
7.X .1949 ... ... .. . 6,50 17,90 32,41 Id. 
7.X .1949 ... ... ... 13,00 17,90 32,5!! Id. 

12.X .1949 ... ... .. . 1,00 17,20 32, 71, Basse à mi-montante 
12.X.1949 ... ... ... 5,00 17 ,10 32,99 Id. 
12.X.1949 ... ... ... 10,00 17,00 33,08 Id. 
9.Xl.1949 ... ... ... 1,00 9,00 34,76 Mi-montante à haute 
9.Xl.1949 ... ... . .. 6,00 9,00 34,85 Id. 

9.Xl.1949 ... ... . .. 12,00 9,20 34,88 Id. 
17.Xl.1949 ... ... ... 1,00 9,90 34,87 Haute à mi-basse 

17.Xl.1949 ... ... . .. 5,00 9,80 3'1,96 Id. 
17.Xl.1949 ... ... ... 10,00 10,10 34,96 Id. 
30.Xl.1949 ... ... ... 1,00 8,10 34,27 Mi-descendante à basse 

30.Xl.1949 ... ... .. . 5,00 8,10 34,27 Id. 
30.Xl.1949 ... ... . .. 10,00 8,10 34,36 Id. 
21.Xll.1949 ... ... . .. 1,00 7,30 34,49 Mi-montante à haute 
21.Xll.1949 ... ... . .. 6,00 7,35 3'1,49 Id. 
21.XII.1949 ... ... ... 12,00 7, 35 34,49 Id. 
28.Xll.1949 ... ... ... 1,00 7,05 34,11 Mi-descendante à basse 
28.XII.1949 ... ... . .. 4,50 7' 15 34, 14 Id. 
28.XII.1949 ... ... . .. 9,00 7' 15 34,14 Id. 
25.l.1950 ... ... ... 1,00 1,70 32,86 Id. 
25.I.1950 ... ... ... 4,00 2 , 30 32,92 Id. 
25.l.1950 ... ... ... 8,00 2,50 32,92 Id. 

i.Il.1950 .. . ... ... 1,00 2 ,50 33,64 Fin montante, début marée basse 
i.Il.1950 .. . ... ... . 6,00 2 ,00 33,73 Id . 
1.II.1950 .. . ... ... 12,00 2 ,00 33,73 Id. 
8.Il.1950 ... ... ... 1,00 5,80 34,09 Fin descendante à mi-montante 
8.Il.1950 ... ... ... 4,00 5,50 34,09 Id. 
8.Il.1950 ... ... ... 8,00 5,60 34,13 Id. 
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Date 
Profondeur Température 

Salinité Marée 
en m de l'eau 

tation F. - Bouée« Wenduynebank •, 2052'43"E-51°17'19''N. 

:n.IV.19119 ... ... ... 1,00 10,90 32,66 Mi-montante à haute 

:n.IV.19119 ... ... . .. 5,00 10,70 32,54 Id. 

27 .IV.1949 ... ... ... 10,00 10,70 32,41 Id. 

1 .V.1949 ... ... ... 1,00 11, 0 31,26 Fin descendante, début montante 

1 . V.1949 ... ... . .. 4,00 11, 70 31,26 Id . 

1 .V.19119 ... ... ... 7,00 11, 70 31,26 Id. 

31.V.19119 ... ... . .. 1,00 13,30 32,00 Basse à mi-montante 

:31.V.1949 ... ... ... 1,,50 12,90 32,41 Id. 

31.V.19'19 ... ... . .. 9,00 12, 0 33,24 Id. 

tation G. - Bouée • Ostendebank t, 2°51'51"E-51°17'25"N. 

22 .VII.1949 ... ... ... 1,00 19,50 31,13 Haute à mi-descendante 

22. VII. 1949 ... ... ... 4,50 1 ,90 31,22 Id. 

22.VII.1949 ... ... ... 9,00 1 ,60 31,22 Id. 

2.IX.1949 ... ... ... 1,00 20,35 32, 1 Mi-descendante à basse 

2.IX.19~9 ... ... . .. 4,00 20 , 10 32,94 Id. 

2.IX.19.\9 ... ... ... ,OO 19,90 33,0 Id. 

7.X.19!19 ... ... . .. 1,00 1 ,20 32,47 Mi-montante à haute 

7.X.19\9 ... ... ... 5,50 17,95 32,47 Id. 

7.X.19!19 ... ... ... 11,00 1 ,OO 32,50 Id. 
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S. LEFEVERE. E. LELOUP et L. VAN MEEL. - Observations biologiques dans le Port d'Ostende. 
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